
(juinzibüit année. - If 5.162
ABONNEMENTS :

I an (i m. 8 m.
Nièvre et lirait.... 4L» £5.» 18.»
Autres départ..... 52.» 28.» 15..
Union postale ... C2.» 34.» IB.»

—1 ELUEHONE .2.17 et 2.18 —}—

Régional Quotidien
QUINZE CENTIMES

Administration et Rédaction: 3, rue du Chemin-de-Fer, â HEVERS
PUBLICITE (Annonces et réclames), 3, rue du Chemin-de-Fer, à NEVERS 

COMPTE DE CHEQUES POSTAUX ! PARIS 272-43

JEUDI 
ia j

AVRIL 1923

KiSS^SSScâSzsîSSSSssssKSsasSsrâi^^MSsî^sBëSSBSSSSSR^SSSSsàSsSsSBsSS

■ La Bhénanie ne peut vivre 
hors de la dépendance de 
Berlin, qu'en s’appuyant sur 
Paris.

\On le sait. Que fait-on ?

SUR L'ORDRE DU REICHUN DANGER POUR LA FRANCE

// faut que toute navigation aérienne 
soit interdite en Allemagne

Et pour cela il n’y a qu’un moyen : 
disloquer le bloc germanique

En dénonçant la menace de l'aviation alle­
mande, la pétition ouverte sur l’initiative 
de M. de Kerillis a mis en pleine lumière 
une des conséquences les plus sérieuses de 
la fausse conception de la paix de Versail­
les. L’élan spontané de quatre millions de 
signataires a apporté à ce geste l’éclatante 
ratification du bon sens populaire.

Rien de moins surprenant. Ce qui a sur­
tout frappé (‘opinion française dans i’opéia- 
tion de la Ruhr, c’est l’occasion de réparer 
les erreurs dû truité- de Versailles. De ces 
erreurs, b sabotage des réparations n’est 
pas la plus grave. La sécurité prime tout. 
Or, qui oserait contester que les développe­
ments de la navigation aérienne consti­
tuent un des facteurs,les plus troublante 
des futures agressions.,

Ce que l’aviation a fait dans la dernière 
guerre, nul ne l’a oublié. Et pourtant cette 
arme nouvelle était encore à l’état d’enfan­
ce. Le. progrès marche à pas de géants. On 
annonce des appareils pouvant traverser 
l’Atlantique. Nous assistons à un essai de 
la motocyclette aérienne. UK-.e transforma 
tion plus impartante encore se prépare. Des 
moteurs utilisant l’hydrogène et l’oxygène 
de l’eau, suivant un des pressentiments gé’ 
niaux de Jules Verne vont permettre aux 
avions de 's’élever à des hauteurs où la 
vitesse ne connait plus de limites. L’avenir 
dos nations est dans les airs.

A quoi servirait dès lors d’avoir interdit 
à l’Allemagne de conserver le service obli­
gatoire et de construire des canons,, si on 
lui permet de mettre au service de sa pas­
sion de revanche des'moyens autrement re 
(Imitables. Lé cas est d’autant plus sérieux 
que dans aucune, branche le camouflage 
n’est plus simple. On ne peut pas dissimu­
ler un dreadnonght en transatlantique, un 
sous-marin en yacht ou un 420 en télescope. 
Par contre un "avion commercial est un 
avion de guerre.. S’il peut transporter des 
voyageurs, il est à même d’enlever des 
soldats. Les bombes ne sont qu’un lest com­
me un autre. .On peut inventer toutes les 
restrictions que l’on voudra : limitation de 
la force du moteur. de la vitesse du pla­
fond, .le la -eâpaefié de- transport, le con­
trôle-est impossible. Le danger est certain.

Reste à savoir comment le conjurer. La 
combinaison suggérée par la pétition de no 
Ire confrère .atteint-elle réellement le but 
cherché ? La question mérite d'être exami­
née, car rien do pis qu’une illusion de sécu­
rité.

Signalons d’abord la rédaction nettement 
défectueuse de la proposition. On demande 
« la prise en gage » de l’aviation allemande.

Qu'est-ce que cela veut dire. Au plcTJ de la 
lettre cela signifierait la livraison à titre de 
garantie des appareils-aériens existants c-n 
Allemagne. Ce n’est pas du tout ce qu’on 
propose. On demande que toute navigation 
aérienne soit interdite aux Allemands. Pour­
quoi ne pas ]e dire carrément. Pourquoi 
s’encombrer de ce vocabulaire juridique qui 
n’a rien à voir à une opération purement 
politique. Inutile de biaiser avec les réali­
tés. Ce dont il s’agit ce, n’est pas d’une 
sanction qui ne pouvait être que temporaire, 
car à tout, péché miséricorde. A plus forte 
raison ne parlons pas d’exécution judiciaire 
d’un insolvable. Ce que nous voulons, c’est 
une précaution élémentaire, une exigence 
imposée de force par un vainqueur à. un 
vaincu pour assurer Ta venir. Tranchons le 
mot, c’est une servitude et une servitude 
extrêmement lourde puisqu'elle tend à inter­
dire radicalement une branche importante 
de l’activité humaine.

Nous arrivons ici au cœur même de la 
question. Une pareille’ servitude peut-elle 
être imposée de manière permanente à une 
nation de 60 millions d’âmes ? Non,.mille 
fois non. Les conditions de durée d’une ser­
vitude sont en proportion inverse de sa 
rigueur et de la force de résistance de ceux 
qui la subissent. . Pas d’illusion. Si le bloc 
germanique subsiste, toutes les combinai­
sons qui prétendent l'enchaîner sont éphé­
mères.

Le cas est d’autant plus frappant pour 
l’aviation qu’aucune industrie n’est plus dif­
ficile à étreindre. Les usines d'essai et de 
mise au point des appareils peuvent être 
installées à. l’étranger. Les Allemands en 
,onl déjà .en Suède, en Hollande, en Suisse, 
en Espagne, en Italie, en Russie. La forma­
tion des.pilotes, antre facteur essentiel, se 
poursuit également au dehors. Avec cela 
n’impeurte quel établissement, métallurgique 
peut fabriquer des châssis. N’importe 
quelle usine d’automobile fabrique les mo­
teurs. L’interdiction directe de la prépara­
tion de la guerre aérienne est une chimère.

La seule chose que nous puissions est 
supprimer la force qui pourrait- utiliser cette, 
préparation. Le, remède, le voilà. Tant que 
le bloc germanique subsistera, il’pourra fon­
der des espoirs sur les airs. Ce bloc dislo­
qué, ses éléments deviennent sinon inoffeh- 
sifs, du moins assez faibles pour que le 
danger soit écarté. Sous quelque angle que 
l’on corisière le problème européen, l’inéluc­
table logique nous ramène toujours à la mê­
me conclusion.

Saint-Brice.

Actes de sabotage 
et agressions 
se multiplient

COMME CHEZ NOUS

Les députés anglais 
se livrent aux Sommes 

une bataille en règle

Neurasthénique 
il blesse sa belte-mère

et se suicide

1. de Valera

Londres, 11 avril. — La nouvelle 'de la 
capture de M. de Valera, annoncée dans 
tous les journaux du soir sur la foi d’un té­
légramme du « Gentral-News » reçu d_e 
Dublin est officiellement démentie ce soir 
par lés autorités de l’Etat libre.

U est à noter que ces jours-ci lotis les 
journaux déclaraient que la capture de M. 
de Valèra n’était qu’une question d'iienres.

AU SANATORIUM DE MONBRAN

Phot. flot Cl. Paris Centre
La moto-aviette de 5 HP. qui s’est élevée à 75 mètres et a tenu l’air sept minutes 

au cours d’essais à Preston
En médaillon (à gauche), M. Wren, l’inventeur, (à droite), le pilote.

Agen, 11 avril. — La commission de sur­
veillance du sanatorium de Monbran, réu­
nie pour examiner les circonstances qui ont 
motivé l’évacuation à titre disciplinaire des 
trois malades Kremer, Lequère, Brishoual, 
qui a provoqué de véhémentes .protesta­
tions des associations de nlutilcé dé France 
a estimé : ■

ti Que l'appréciation de ce fait n'entre pas 
dans ses attributions telles qu’elles sont dé 
finies par les articles 20 et 21 du .décret du 
10 août 10'30, mais deux de ses membres, 
MM. Lacoste et Toussaint, sans mettre en 
cause la probité professionnelle du médecin 
chef, ‘déclarant qu’à leur sens, il y a eu d 
sa part abus d’autorité, la commission, sur 
leur proposition .et à l’unanimité, demande 
à M. le ministre de l’Hygiène, l’envoi à 
Monbran d'un inspecleumdq ce-service pour 
l’examen des mesures prises à cette occa­
sion ».

On se rappelle que les trois malheureux 
blessés du poumon furent expulsés manu 
militari pour avoir pris l’initiative d’une pé­
tition collective de tous leurs camarades 
tendant à l’amélioration de l’ordinaire.

Or, la commission, dans son rapport, re: 
connaît que certaines améliorations maté­
rielles et morales sont souhaitables dans 
cet établissement et demande au Conseil 
général les moyens financiers qui permet­
tront de les réaliser.

Le scandale des carnets 
médicaux à Marseille

UNE NOUVELLE ARRESTATION

L’ère des persécutions religieuses 
est officiellement déclarée en Russie

Moscou, 11 avril. — L’accusateur juif 
Abramovitch dit Kiilenko, a fait aux dé­
légués des clubs communistes provinciaux 
veuus. ù Moscou pour présenter des péti­
tions demandant la mise ù mort du patriar­
che Tickhon, des déclarations des plus bar- 
baies dont voici quelques extraits :

læ. sort du citoyen Tiklion est entre nos 
mains, et vous pouvez être sûrs que nous ne 
le ménagerons .pas.

Le gouvernement soviétique est fermement 
décidé à répondre aux tentatives antibolchevi- 
ques par une contre-attaque des plus énergi­
ques) 11 sera impitoyable et ne ménagera per­
sonne. . .

Une des phases de la lutte que nous soute­
nons est justement’ la grande offensive actuelle 
contre les préjugés religieux et le fanatisme 
aveugle des masses.

Guerre.à la religion ! Guerre à toutes les 
croyances, quelles qu'elles soient ! Le peuple 
russe doit se libérer de ce joug.

Nous' savons qu’à l’étranger certains éléments 
russes cl non.russes protestent au sujet du pro- 
cès-du citoyen .Tiklion. Je dois vous dire à ce 
sujet que non seulement -le gouvernement russe 
n’admettra, aucune intervention de l'étranger, 
mais qu'au surplus il tiendra compte de toutes 
les démarches de ce genre en les ajoutant au 
passif de Tiklion.

Plus’ on protestera à l'étranger, plus dan- 
geveuse sera la situation du citoyen Tiklion.

des objets du culte et de menées d’agitation 
parmi les croyants contre les autorités so­
viétiques.

Les bolcheviks veulent donner à ce pro­
cès un retentissement considérable. C’est 
en effet la première action judiciaire inten­
tée contre un Israélite, et elle est, dans leur 
esprit destinée- à contrebalancer les effets 
produits par les. condamnations de prêtres 
orthodoxes et catholiques.

Les bolcheviks, en effet, espèrent ainsi 
faire croire au peuple russe mécontent que 
les Israélites ne sont pas mieux traités que 
les évêques catlioliques et orthodoxes, mais 
tout, le monde sait à quoi s’en tenir, (.es 
poursuites contre le grand rabbin ne sont 
que des simulacres destinés à pouvoir con­
damner plus aisément le patriarche Tiklion.

D’autre part, le comité central exécutif 
pan russe vient de constituer une commis­
sion « de lutte contre les préjugés et la 
croyance ».

Marseille. 11 avril. ■— Le scandale des 
carnets médicaux s’amplifie chaque jour.

Ce matin une nouvelle arrestation a été 
opérée : celle du docteur Gustave Cousin, 
officier de la Légion d’honneur, ancien mé­
decin-inspecteur d’armée, professeur à l’é­
cole de médecine, qui jouissait d’une gran­
de notoriété à Marseille.

Colle personnalité médicale aurait favo­
risé,, pour en bénéficier, les agissements 
délictueux des trafiquants déjà sous les 
verrous.

Parmi cos derniers, au nombre de 32, 
se trouve le docteur Alfred' Cousin, neveu 
de l'inculpé, qui, pour une année seulement 
avait touché plus de 15Û.OOÔ francs d’hono- 
fai res.

l.e docteur Gustave Cousin est accusé 
d’avoir trafiqué non seulement des carnets 
médicaux, mais encore des carnets spé­
ciaux délivrés aux agents et fonctionnaires 
de la. police comme' d'autre part il était 
officiellement médecin de la police.

11 en résulterait qu’à chaque consulta­
tion il.se payait trois fois : 1° par appoin­
tements, fixes qu’il recevait'de l'administra­
tion : 2° par un ou plusieurs bons de car­
nets de l'a police ; 3° par un ou plusieurs 
bons de. carnets proprement dits.

D'aütre& arrestations également surpre­
nantes seraient imminentes.

Les troubles à Mamel

Une réaction en Ukraine

Pour donner le change

Rica, 11 avril, — On mande de Moscou - 
que le eoviet. de la ville dé Gomel, grand 
centre juif de la Russie du nord-ouest, a 
décidé de déférer au tribunal révolution-7 
naine le granTi-rabbin de celte ville bous 
l’inculpation de uisisfanc» à la confiscation

Moscou, 11 avril. — Le bureau de Khar- 
kof, de la direction de surveillance politi­
que pannisse reconnaît, dans un rapport 
présenté au gouvernement central que le 
mouvement monarchiste se développe 
avec, rapidité.'ên Ukraine. Te bureau affir­
me-que. le mouvement séparatiste ukrai­
nien a tout- -à. fait disparu, de même que 
les divers courants socialistes pour faire 
place'- à- de profonds sentiments religieux, 
basés sur untÿ'; propagande monarchiste 
très intense.

Memel, Il avril. — Une visite domiciliai­
re a .eu lieu au bureau de l’association 
« germano-lithuanienne ». Le gérant de 
l'association et le secrétaire ont été arrê­
tés- A la suite de cette arrestation, une 
foule considérable s’est massée devant la 
prison de police pour demander la mise en 
liberté des inculpés.

0n mande d’autre part de Memel qu'au 
cours, de la nuit de dimanche à lundi, deux 
honïmes ont été tués à coups de fusil par 
les troupes lithuaniennes. Une femme a été 
blessée.

Ces personnes essayaient, de franchir la 
rue après le coucher du soleil contrairement 
à la défense des autorités lithuaniennes, 
inti.-rdiction dont ces trois victimes n’a-, 
■valent d’ailleurs pas connaissance.

On signale d’autres arrestations. L’effer­
vescence lithuanienne contre lea éléments 
germaniques est grande.

»— »K———

Dusseldorf, 11 avril. — LTno des mines 
récemment occupées, celles de Graf-Sçhwe 
ren, fournissait le gaz à la ville de Kastrop, 
Depuis deux jours, c’est-à-dire hier et 
avant-hier, la mine en question ferma les 

.adductions de gaz et la ville fut plongée 
dans l’obscurité.

L’autorité militaire vient de faire savoir 
au maire que s’il ne faisait pas diligence 
pour que la lumière soit rendue à la ville, 
la circulation serait interdite de 20 h. 30 à 
5 heures du malin, l’absence de police ren­
dant déjà très précaire la sécurité publique.

On signale que la détente continue à Bo- 
chùm. Tous les magasins vendent aux 
Français.

Un incident au cinéma
L’agence Wolff suivant son habitude a 

corppïétement déformé le récit d’un léger ■ 
incident qui s'est récemment produit à Bo- 
chuin.

’ Éllo raconte que le général Otry, Cti'm- 
màndant la place, accompagné de tout son 

-état-major (sic), s’était rendu dans une salle 
'de cinéma pour assister au spectacle.
L’intendant du. théâtre serait venu dire au 
général que le public menaçait de sortir en 
massé si les officiers persistaient à vouloir 
assister à la reiprésentation. Le général 
serait alors sorti avec tout son état-major.

Or, la vérité est toute autre. Deux offi­
ciers assistaient en effet à une représenta- 

; f-’- - -■ f—'-■ -1~~‘ 
de la salle vint ' leur dire que le public 
menaçait de sortir s’ils restaient à leurs 
places. -

Les officiers répondirent que cela leur 
était.parfaitement égal et ne bougèrent pas. 
Là moitié du publie quitta la salle et il n’y 
eût pas d'autre incident.

Le maire M. Stoppenberg ainsi qu’un 
fermier ont été-arrêtés. Ils sont tenus pour 
responsables de l’agression commise contre 
une sentinelle qui gardait’l.a. .voie.

Agressions et sabotage
Les agressions ;et tentatives de sabotage 

se multiplient depuis quelques jours dans 
le voisinage des voies fluviales de naviga­
tion.

Cette nuit, une sentinelle gardant le pont 
de Riiein Berne Canal. sur la route allantA IIavi «'« f/ a ,-.v, r. f n 4 n II X a v. r* n zl An ni/lt

Et la séance fut suspendue !
•——■

Londres, 11 avril. — Les travaillistes ont 
voulu exploiter aujourd’hui aux Communes 
le succès qu’ils avaient obtenu hier par 
surprise contre le gouvernement.

Lorsque M. Bonar Law fit son entrée 
dans la salle, il fut accueilli par les cla­
meurs ironiques de l'opyjsilîon. Le Pre­
mier prit place en souri; 
cier des cris de démisî' 
travaillistes.

Cependant, comme ” 
la gorge, il dut charg 
win de répondre à s

Après un écart < 
agricole a dueile, d , 
Llm ' G-- ge prit

Bruxelles, 11 avril. —-, Un nommé Ed­
mond Verhulst, habitant rue Van de Weyer, 
atteint de neurasthénie aiguë, a tiré, ce ma­
tin, un coup de revolver sur sa belle-mère, 
la blessant, grièvement. Il a ensuite dirigé 
son arme sur sa femme ,1a tuant, sur le 
coup, d'une balle dans la nuque, puis il s’esî 
tiré deux balles dans la tête.

Voici quelques-unes des circonstances d« 
ce drame de la folie :

Dans les premières heures de la matinée, 
Verhulst manifestait, par ses gestes et par 
ses paroles une agitation inquiétante. Com­
me sa belle-mère, qui habitait le même lo- 

i - - p i । §is’ s’approchait afin d’essayer de le calmer, 
btamey t>aia- verhulst s’empara d’un browning et tira 

., ,. 'sur la pauvre femme qui fut atteinte à 
u, ’ïï1 l’épaule et s’affaissa.

Mme Verhulst. attirée par le bruit des 
détonation);, accourut. A ipejne avait-elle 
pénétré dans la chambre que son mari la 
menaça à son tour. Elle vôulut fuir, mais 
une. balle l’atteignit à 'a nuque et la tua net.

Los enfants, effrayés, eurent la bonne 
idée de ne ipas se montrer ; ils coururent 
de toutes leurs jambes prévenir les voisins 
qui alarmèrent la police cependant que dans 
la chambre le meurtrier se tirait deux bal­
les dans la'tête. Son état est considéré com­
me désespéré. On pourra sans doute sauver 
la bélle-mèj’e.

Verhulst était père de deux enfants. Son

sans se sou- 
sés .par les

. ,i\-. toujours de 
M. — ' - ' ’

lace, 
t sur là
t durant lequel M. | 
parole, pialgré les 

p, iiatiuiis ■■ -, t u.xaillistes, M. Stanley 
Bâluwin, proposa que le débat sur la mo­
tion repoussée, hier concernant, les crédits 
pour le Civil Service, fut remis à demain.

Le vacarme commence
Une véritable tempête de protestation fut 

soulevée par ces paroles. Quelques socialis­
tes entonnèrent même le « Drapeau Rou­
ge ». M. Ramsay Macdonald déclara que 
le gouvernement/ n’avait pas le droit de

ciers assistaient en ellet à une représenta- et que je vo[e (je mar(jj devait être considé- 
tion cinématographique lorsque rmtendant comme définitif.

mettre deux fois aux voix la même motion épouse et lui jouissaient, dans ce paisible
quartier, de l’estime générale.

M. Stanley Baldwin répondit mie le gou- 
irnement avait été pris à l’improviste tt La grève de la couturever

que le vote d’hier n’impliquait pas que M. 
Bonar Law ait' perdu la confiance du Par­
lement..

A ce moment .lê lieutenant de vaisseau 
Kenworthy s'écria :

Ce gouvernement est singulièrement effronté ...
qui ose ainsi qualifier le vote d’hier; il ferait couture, un important service d’ordre sillon, mieux de démissionner. ’ .......

_M. Landsbury ajouta à cela que s’il fal- ' police, n’ont 
lait attendre au lendemain pour la reprise tenta.ivo de 
de la discussion, les députés feraient mieux ‘ 
de rester chez eux. U insista pour que 'e mouvement qui a pour but un relèvement 
chancelier de l’Ecbiquier fasse une déclara- des salaires atteint 23 maisons de coulure 
tion sur le champ. Le speaker se leva alors, maisons de confection.
—x---- ..... ... : La Chambre syndicale patronale a refusé

Paris, 11 avril. — La grève de la couture 
et de la confection, qui s’est déclanchée défi­
nitivement à Paris, englobe un total de 
7.000 chômeurs. Dans le quartier de l’Opéra, 
où se concentre le commerce de la haute

, V,.. u" LLLl.'j X* VI V.. \J

| ne les rues ce matin, mais les forces de 
1 police n’ont pas à inlenœnir, car aucun» 
tentative de débauchage n’a lieu.

A la Bourse du travail, on assure que lé

mais les travaillistes firent un tel vacar- ■ Chambre syndicale patronale a refusé 
me qu’il ne put se faire entendre i d’accueillir les revendications des ouvriers

Un députe entonna à nouveau « Le Dra- el ouvrièïes prétextant que le coût de la. ...... ucpul,.; euiunna a nouveau » ne ma-
d Alton a Kar-naipi fut attaquée par des mai- peau R0Uge >> Bientôt fait, sans précédent Vle n avait pas augmenté depuis le dernier 
vidus accompagnés de chiens policiers. La ô ]a Chambres des Communes, on vit plu- relèvement des salaires.
sentinelle tira et une patrouille se mnça a sieurs travées travaillistes clamer debout
la poursuite (Ue agresseurs dont un fut divers chants révolutionnaires _ - । ■ —
arrêté.

On signale que, dans les mines non occu­
pées, la production a sensiblement diminué. 
A la mine Alstatsr, à Obenhausen, la direc­
tion a décidé de supprimer deux équipes de 
travail sur les trois qui assuraient l’extrac- 
tion.-

Leiir mauvaise Foi
Le ministre d’empire vient de faire trans­

mettre à tous les dhemiribts allemands un 
télégramme-icirculaire prescrivant . la con­
duite qu'ils doivent tenir vis-à-vis- de la 
régie française des chemins de fer de la 
Ruhr.

Il rappelle que les cheminots doivent re­
fuser tout concours à la régie française. 
Ceux qui n’obéiront pas rigoureusement à 
cet ordre seront déférés aux tribunaux alle­
mands. Par contre, la même dépêche donne 
aux cheminots allemands l’assurance que 
ceux d’entre eux qui subiront des domma­
ges personnels en raison' des sanctions pri­
ses contre eux seront largement indemnisés.

La presse allemande continue sa campa­
gne de fausses nouvelles tendant, à jeter la^ainsi une nouvelle mêlée, 
déconsidération sur les procédés employés 
par les autorités d’occupation. C’est ainsi 
qu’elle prétend que les Français prélèvent 
10 °/o sur toutes les ’ecettes des tramways.

Les journaux qui publient cette informa­
tion mensongère ajoutent que si les Fran­
çais persistent à faire ce prélèvement,- la 
circulation sur les tramways sera suppri­
mée. Or, .nous n’avons jamais opère le 
moindre prélèvement- de cette nature.

line expulsion
l’ar-Mayence, 11 avril. — A la suite de 

restation du syndic de la Chambre de com­
merce de Mayence, qui avait transporté ses 
bureaux en forces clandestines, le syndic a 
été expulsé avec sa famille.

Le conseiller limer, de la. direction des 
chemins de fer d’Essen, a été condamné à 
5 ans de prison et dix millions de marks 
d’amende pour refus de faire réparer des 
câbles téléphoniques détruits.

Le pugilat
Une accalmie s’étant produite, le speaker 

voulut à nouveau prendre la parole, mais 
inrikdmu.ment le tumulte recommença. A 
ce moment. M. Bonar Law el plusieurs mi­
nistres quittèrent la salle des séances. Le 
speaker réussit enfin à se faire entendre. 
Il déclara aux applaudissements des travail­
listes qu’il ûlant préférable d’ajourner la 
séance pendant une heure.

A ce moment des scènes regrettables se 
produisirent. Comme les députés évacuaient, 
la salle, on entendit un travailliste déclarer 
qu'il avait été frappé par un membre du 
gouvernement. Certains parlent de M 
Ormsby (Gore). La confusion fut alors à 
son comble et en quelques instants un pu­
gilat en règle s'engagea dans lequel furent 
entraînés de nombreux députés du gouver­
nement.

M. Baldwin el Ramsay Macdonald es 
sayèrenl de ramener le calme, mais un tra­
vailliste revint à la charge provoquant

Conservateurs d'un côté, travaillistes dc- 
l’autre échangèrent durant plusieurs minu­
tes des arguments frappants. 11 était 18 
heures quand la salle dut être évacuée.

A 19 heures la reprise se fit devant une 
salle comble. Tous les conservateurs étaient 
cette fois présents.

Le speaker se leva immédiatement et dé­
clara qu’étant données les scènes de désor­
dre qui avaient eu lieu il avait décidé en 
vertu du privilège qui lui est accordé, d’a­
journer la Chambre, sans que cela lui soit 
demandé. Il quitta iinédiatement le fauteuil 
présidentiel. Celle seconde séance avait 
duré deux minutes.

Un député espagnol 
est arreté à Madrid

Madrid, 11 avril. — Une conférence sen­
sationnelle et. dont les conséquences pour­
raient être sérieuses a été donnée par un 
député-socialiste, M, Indalecio-Prielo, dans 
la salle de T Athénée, à Madrid, sur la qu.es-

LES AMERICAINS AVAIENT CRU i tion des responsabilités des événements au 
QUE LES ANGLAIS ABANDONNERAIENT Maroc.
LEURS AMBITIONS SUR LES PETROLES

DE MOSSOUL !
Comme A la fin de la conférence, le dé­

puté socialiste mettait en cause, sans d’ail­
leurs apporter d’autre preuve que ses affir-

-Londres. 11 avril. — Dans les milieux po- mations, la personnalité du roi lui-même, 
en qui il voit le principal responsable des

p

Les

t." *

7:

<■

■■h

Z

1

frères Narcy. qui représentèrent 
dignement les couleurs françaises aux 
Jours, ont reçu, comme l’indique notre pho­
tographie, un chaleureux accueil à leur 

retour à Bourges.
(f.fre le compte rendu en page 3)

LE TROTTOIR ROULANT

si 
Six

Paris, 11 avril. — M. Emile Devaux, con­
seiller municipal, a présenté au conseil un 
rapport, sur les études préalables faites par 
M. Ott, ingénieur en chef des ponts et 
chaussées et des services techniques du Mé­
tropolitain.

Ce rapport concerne les travaux du trot­
toir roulant à établir sous les grands bou­
levards de Paris. Il indique eu outre le ré­
sultat du concours qui a été ouvert, en vue 
de la réalisation de cette conception. Sur 
une trentaine de projets déposés, quatorze 
ont été retenus qui seront étudiés ultérieu­
rement par une commission compétente.

NOUVELLES BREVES
litiqués américains, on a appris que la en qui il voit le principal responsable des 
Grande-Bretagne refuserait de reconnaître, revers du Maroc, la justice dut. intervenir 
dans l’ensemble du projet Chester que l’as- et M. Prieto fut arrêté.
semblée d’Angora vient de ratifier, celles j L’ensemble de la presse tout en com-| 
des concessions pétrolifères ou autres qui i mentant diversement cette mesure judiciai- raux BU 
porleraieiit atteinte aux droits du Royaume re, a tendance à approuver l'action du gou- Lonspré.
de l’Irak placé sous mandat britannique.

LES DEBRIS DE LA FLOTTE 
DE WRANGEL, A MARSEILLE

— A Montbard, une petite fille de deux ans, 
dont le père, espagnol, travaille aux usines mé­
tallurgiques, a été renversée par un tombereau, 
lourdement chargé de - détritus, el, le crâna 

i broyé, est morte sur le coup.
— Des distinctions Honorifiques dans les or- 

dr?s"nationaux belges ont été remis aux géné­
raux Buat, fanant, Dumas, de Riencourt da

vernemenl dans cette circonstance. ; — M. François Bdrocliez, huissier à la pré-
Le journal « Informaçiones », de Madrid, lecture de l’Aube. a été arrêta pour avoir sous- 

se réjouit de ce que le ministre de l'Inté- ‘- ~
riéur n’a pas hésité à prendre cette mesure, 
car. jusqu’ici, déclare-t-il, le souverain était 
en Espagne la seule personne que l'on pou­
vait accuser ou attaquer sans encourir au­
cun risque.

Marseille, 11 avril. — Les derniers débris 
de la flotte du général Wrangel, soit 12 cha­
lutiers ou remorqueurs et le vapeur « Bera ». 
sont arrivés, ce matin, à Marseille, venantj 
ën dernier lieu de Villefranche.
; Parmi les officiers de l’état-major est le 
capitaine Ivanoîî Trinatjin, qui eut son' 
heure de célébrité pendant la guerre russo-

voyant .son inavire. entouré par la flotte en-. vernemenl espugnâ. sont dénommées Granados 
nemie, il le coula plutôt que de se rendre. ' ” ’ ............ ’

Ces diverses unités sont mouillées dans
les.eaux du bassin de remisage.où .elles ser ■ . -, . -------- ---------------
ront clisnersées "mv enpJuîrë’dAmn-lioa ni,înt sur-lés frontières de France et d’Espagne, lont mapeisees aux encneie.-, ou aemoies. De Sainl-Jean-de-Losne. pilotées par le pilote 
I-es équipages ont été licenciés dès leur. Landry, elles partiront pour Marseille par lai 
arrivées,- |s«àna ÿ te Rhône.

TROIS VEDETTES POUR L’ESPAGNE

Dijon, 11 avril. — Trois vedettes venant du 
Havre sont arrivées au port ou canal de Bour- 

■ . gogne à iSàint-Jean-de-Losnle. Ces veitettes
<i Hurik » et commandées aux ateliers ou Havre par le gou-

| 4 Iphonse NUI et Isabelle.
• Elles sont destinées au service de la répres­
sion des fraudés, maritimes commises constam-

trait des lettres chargées destinées à des mili­
taires de la garnison.

— L’assemblée d’Àngora. étudierait actuelle­
ment les propositions: d’ùne Compagnie italienne 

; en vue de la création d’une ligne aérienne Cons­
tantinople-Angora.

— MM. Theunis et Jaspar quitteront Bruxelles 
vendredi matin pour Paris.

— Le Conseil d'e cabinet de Belgique a décidé 
d’élablir l’heure d’été à la date du 27 avril.

— Une information dè Rome annonçait une 
prochaine transformation du royaume serbo- 
crate-slovène en monarchie fédérative. H s’agit 
d’un bruit dénué de fondement.

— -Voici le mouvement du port du Bourget 
au mois de mars 1923 :

Avions 265, pasagers 781, marchandises et ba­
gages 72.997 kilos, postes 224 kilos. Ls chiffre* 
pour le mois de..mars 1922 étaient les suivants : 
avions 313 ; pasagers 697 ; marchand»^ ai 
bagages 20.929 kilos, postes 199 kilo»
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18 C. A. S. G. de Paris
- jouera dimanche à Nevers
Dimanche prochain, un des quatre grands

JJne distraction parisienne qui disparaît : il 
n’y a plus de gamins qui grimpent derrière les 
voitures. Il y a dix ans encore on ne voyait 
ni camions ni fiacres sans gamins agrippés aux 
ressorts ou assis à l’extrémité du véhicule.

Il n'y avait pas de sortie d’école sans course 
de gosses vers la voiture qui passait.

Aujourd’hui, elle passe trop vite ; il y a trop 
d’encombrement. Le camion automobile n’estuimmicne pxoenanu m acs quatiu lus confortab!ei ls taxf ne permet pas de se

eltibs parisiens de première ^|rie, ceim q £enjl, en équilibre. Ce n’est pas un regret... 
ne succomba que par 5 points à 3 devant, c>es[ constatation.
le Stade Français, champion de Taris, sera 
dans nos murs pour jouer notre équipe pre- 
mière au grand complet. J’ai- nommé le 
Club Athlétique de la Société Générale, ap­
pelé plus souvent le C. A. S. G.

L’Union Sportive Nivemaise a voulu don-__
ner Tu lin de saison aux sportifs de Nevers nés et en supp: 
toujours plus nombreux, la preuve des Et chaque fo 
progrès de ses équipes et pour cela a mis il a confiance il demande : 
sur pied les matolies les plus intéressants. -nr,«z.mne mm 

Dimanche prochain, c’est le C. A. S. G. _
et 8 jours plus tard, ce sera la grande équi- mjrajjie f 
pe de Clermont, celte de Michelin, une des 
meilleures équipes à l’heure actuelle en 
France, qui évoluera au Pré-Fleuri.

Voilà deux rencontres d’un intérêt très 
grand qui amèneront au Pré-Fleuri les ad­
mirateurs du rugby, en foule, en grande 
foute.

Le match de dimanche s'annonce très
brillant. La Générale,-- déplace sa grande -------------- —o-, - —  ------  — ------- —
équipe et l’U. S, N. formera un quinze avec la. Concorde;.. Il n’y a pas beaucoup de voya- 
ce qu il y a de meilleur en rugby à 1 heure 
actuelle à Nevers.;

Une grande rencontre aura lieu diman­
che. Puisse le temps la favoriser.

;M. Colmar à deux mois de prison et 100 fr. 
d’amende ; MM. Meunier et de Nior ont été con­
damnés à un mois de prison ave sursis et 
100 fr. d’amende.

Ramel et Zerler, partie civile, ont obtenu : 
le premier 300 francs ôe dommages-intérêts, 
l’autre 500 francs.

Le docteur Paul, a été.commis par le tribu­
nal pour fixer le montant définitif de l’indem­
nité à allouer à Zerler, les 500 francs alloués 
par le tribunal ne représentant qu’une provi­
sion.

A LA SALLE WAGRAM

Lafont bat Balzac 
aux points

Arat-Mer nous avions 
expulsé les excitateurs 

venant de Berlin
Des irréguliers turcs 

s’emparent 
de Castsllorizo

Charlie Chaplin pense de nouveau à réaliser 
I-Iamlet. C’est une vieille idée qu’il remît d’an­
née en année. Il hésite, il cherche, il abandon­
ne, il reprend le scénario déjà découpé, y fait 
de grands trutîs de crayon bleu, ajoute des scè- 

irime. un plus grand nombre, 
(bis qu’il rencontre un ami en qui

— Pensez-vous que je fasse un bon Hamlet ? 
Presque toujours on lui répond :
-—■Mais oui... certainement... vous serez ad- 

____ fii. 1
Il écoute à peine, il hoche la tête, .il réfléchit. 

Voilà quelques semaines, une artiste à qui il 
posait son habituelle question, lui répondit :

— Oui, mais à votre place, je jouerais sous 
un pseudonyme. ./

Et Charlie Chaplin s’en alla en murmurant : 
— Voilà une parole sensée !

***
Midi moins vingt, à la station du métro de 

géurs sur le quai. Parmi eux, cependant, une 
jeune femme s’impatiente et penche la tète, à 
chaque instant, pour voir si la rame qui vient 
de l’Etoile n'apparait pas encore... Elle se 
plaint nerveusement à un autre voyageur :

— Comme ils sont longs à venir, dit-elle, ces 
trains !

Mais voici qu’un,bruit sourd se fait enten­
dre, lointain, d’abord, et qui, peu à peu, se

CONCERT « RADIOLÂ »

NEVERS (2) CONTRE VARZY
En lever de rideau, la meilleure équipe ... , ,

seconde de Nevers sçra opposée au bon 1 rapproche pour éclater en un fracas qui, sou-
«uinze de Varzy, à l’heure actuelle en bonne ôàin, emplit la gare... Un coup de sifflet, bref,
/orniô nrp*gniir* Pr.mifF6 F *> ioiinxi îrxmma n dit A» cnn

LE CIRCUIT DSS « TOUT PETITS » . . _ . _____ _
Dimanche prochain sera couru le circuit ; sous le train, si elle tombée, la voici déchique- 

nipmhrno36 V’ C* I failt pFÔS d’Un (iUart d’heur8 QUX pompiers 
et réservé a ses membres. | pollr ja retirer

Cette cinquième épreuve promet d’êlro; Pendant ce’temps-là, à la station des Tuile- 
très intéressante par suite du lot important ; ries, d’autres voyageurs répètent la phrase de 

■ ’ '. tout à l’heure : « Comme ils sont longs à venir,
les trains, ce matin ! »

***
Les postes existent. Le télégraphe existe. 

Mais l’abr.évialion P. T. T. a-t-elle le droit d’exis­
ter, en,France, du moins ?

Un de nos compatriotes se trouvant de pas­
sage à Bromley (Kent.), Angleterre, voûfut 

écrire d’urgence à une .maison de commerce^ 
Paris. Mais, comme en cherchant dans son car- 

। net de poche, il ne trouva que le. numéro . de

presque étouffé... La jeune femme a dit à son 
voisin : « Au revoir, monsieur... » Et, sans 
qu’on puisse savoir au juste si elle s’est jetée

de coureurs qui prendront le départ.'
Voici à ce jour les coureurs qualifiés :
Gilblas, Belâin. Brochet, Lassard, Tho- 

miaud, Thinard, ‘Gôvignon, Grandjeair, Cap- 
py jeune, Gilblas P-, Dodat, Gaillard, Ro­
bert, Lyon, Cliérion, Gottais, Raynaud J., 
Sulliet. Giron, Raynaud G., Meunier, Ber- 
cher, Cpsson, Bigay, Lenon, Boutry, Orphe­
lin, Nouyellon, Burïot, Claudel, Petitville, 
Rapiat, Landon, Raynaud L., Lafleur, Ray-.net «e.poene, u ne trouva que .ie.numéro.ae 
naud A., Barathoh, Liget, Ville, Collin, Col-i téléphone de cette maison, et comme il n'avait 
las, Muret, Folios, Jully, Valette, Raynaud i aucun boltin ou annuaire du téléphone à sa por- 
R., Vailland Giron F. “ tée, il dut se borner à écrire sur l’enveloppe

Engagement reçus chez M. Forgeroux, 22,1 .sa 1?ttre 10 nom’ e?-a.CÈ. ®t. e?.Uef. Ü8 cette
rue de la Flèche iusmi’â vendredi min fil î I maison de commerce, suivi de imdication exacte arz il ? rA 11 ’ J qu a Ü “ minuit j et entièrs dll numéro de téléphone de ladite 
aiou i ii. jv. maison, et des mots : « Paris, France »._ ____ , __________ : « Paris, France ».

D’autres lettres pour Paris (avec adresse com­
plète), sont parvenues le lundi 26 mars au ma-UNE COURSE CYCLISTE

DE 170 KILOMETRES ; }. , - . ,
SERA ORGANISÉE EN SAONE-ET-LOIRE Œî

On nous annonce, pour le mois prochain, 
une course départementate qui se déroulera 
sur 170 kilomètres.

Cette course sera organisée par M. Pelle­
tier, représentant des cycles Svelte, 5. ave­
nue de la Gare, à Chalon, et tous les cou­
reurs de Saône-el-T.oiro et de la région pour­
ront y prendre part.

Dotée de prix superbes, offerts par la 
marque Svelte, celle grande épreuve cycliste 
est appelée par avance à un grand, succès.

CLUB NIVERNAIS D’AMATEURS
Cours de ggmnastique iéminine.— Par 

suite, de la période de vacances,, les, cours 
ne reprendront que là,.' semaine. prochaine.

Les adhérentes seront convoquées indivi- 
duellëment en temps utile à la première 
réunion de printemps qui aura lieu proba­
blement le jeudi 19 avril.
LE TROPHÉE DES PROVINCES WONDER

Le Vélo Club Moulinais vient d’être char­
gé de l’organisation de l’Eliminatoire du 
Trophée des provinces Wondér.

Cette épreuve intéressante, ouverte à tous 
les coureurs régionaux licenciés de l’U.V.F. 
sera dotée d’au moins 1.000 francs de prix 
et se disputera le 24 juin prochain.

L’itinéraire, tracé depuis hier, sera le 
suivant :

Moulins, Souvigny, Noyant, Tronget, Le 
Montet, Montmaraùlt, Beaune, Malicorne, 
Conimcntry, Néris, Montluçon (contrôle fi­
xe). Cosne-d’Allier, Ygrande, Câi'illy, Cou­
leuvre, Lurcy-Lévy (contrôle fixe), Le Veur- 
dre, Giantenay, Villeneuve, Moulins.

En plus des prix affectés à chaque élimi­
natoire les cinq premiers de chaque épreuve ....----------------- ...
seront qualifiés d’office pour aller disputer ; savent depuis longtemps à quoi s'en tenir 
la finale à Saint-Etienne. | Mais devant le nouveau crime qui va

— o____—! Alexandre de
Russie, ancien grand amiral de la flotte

donné signe de vie à son destinataire. Depuis 
douze jours, nul n'a eu l’idée ou la bonne vo­
lonté, dans l’administration . parisienne d’ou­
vrir un Annuaire du téléphone pour acheminer 
cette lettre dans la bonne direction.

Audition du 12 avril
A 17 h. 05 :. Bulletin financier et cours des 

changes ;
Cours de la bourse du commerce de Paris.
A 17 h. 15 : Matinée avec le concours des so­

listes des concerts Radiola.
1” Mazurka (Chopin), piano ; 2’ Sonate, al­

legro, andante, allegreto et final (Grieg), violon 
et piano ; 3’ Première Sonate (Bach), aïlgro, an­
dante et final, flûte et piano ; 4’ Variations 

' (Boellmann,). violoncelle et viann ; •»15’ Fugue 
en la mineur (Bach), piano.

A 20 heures 45 : Informations ;.
A 21 heures : Concert avec le concours du 

' chansonnier Lucien Boyer et du chanteur comi- 
■que Fortugé.

1" La Princesse de Czarda : a) Marche ; b) 
Valse (E. Kelmann) ; 2* La Lune qui danse 
(Georges Aubry) ; 3’ Le chanteur comique For- 
tugé dans son répertoire ; 4° Sérénade (Fatslli); 
5° La Danse d’Aiadine (Guy Marylis); G° Dédé : 
a)'Elle porte un nom-charmant ; b), valse (Chris­
tine); 7’ Mello Cello (Neil .Morel) ; 8" Le chan­
sonnier Lucin Boyer dans sets œuvres ; 9’ Ta 
Boucha : Jamais les hommes JYvain) ; 10’ Tahiti 
(Bving Bibo). . z

De 21 ii. 40 à ES h. 30, airs dé oïmse par or­
chestre Pigail’s,

Paris, 11 avril. — Résultats des divers 
combats de boxe qui se sont déroulés < e 
soir en 12 rounds.

Lafoiit a été vainqueur au point de Bal­
zac. ex-champion de France et. d'Europe des 
poids moyens.

Lepesant a battu Schcmakers par knock- 
out au troisième round.

Pessietto a été vainqueur de Youyou au 
point.

Jean André a battu JackTin par abandon 
dé cè dernier au 6° round.

Ernst remplaçant Brissac, a battu au 
point en 8 rounds Schakels; jeune.

UN Al ION ESAGNOL INCENDIE 
QUATRE TUES

Madrid, 11 avril. — Un télégramme de 
Tetouan annonce qu’un avion, . qui était 
parti de Séville pour assister au prochain 
concours d’aviation militaire, a capoté puis 
a pris feu en atterrissant près de Tetouan. 
Les deux ouvriers qui étaient à bord, un 
commandant du génie et un capitaine 
d’état-major, ont été carbonisés.

Concert cïe Ma Tour KiSfel
Audition du 12 avril

Concert avec le concours du « Rallye Péri- 
net », trompes fie chasse, direction Valéry.

Programme ; 1° Le Rallye Bonnel ; 2’ Les 
Souvenirs de la salle Lébordes ; 3* Le Nouveau 
Réveil ; 4' La Chaumière ; 5" Le Souvenir de 
Bretagne ; 6® Le Rallye LatXJhot.

PRÉVISIONS fflÉTÉOROLOGIOUES
Prévisions agricoles de l'office national météo­

rologique pour la journée du 12 avril 1923 ;
Bégion Parisienne. — Temps orageux, vent de 

sud-est' 2 d 4 mètres à sud, ciel nuageux à très 
nuageux, orages locaux et peut-être pluies orii-' 
geuses, température en hausse la nuit, en baisse 
le jour, la température minimum sera d’environ 
10’.

Région du Centre. — Temps très orageux, 
vent de sud-est ù, suil 2 à 4 mètres, orages et 
pluies orageuses, ciel très nuageux avec quel­
ques éclaircies, température en linusse la nuit, 
en baisse forte le jour, minimum ae température 
environ il".

Massif Central. — Mêmes prévisions que pour 
le Centre : minimum de temp.rature environ 10*.

AVANT LAUSANNE

Paris, 11 avril. — M- Alexandris, minis­
tre des affaires étrangères de Grèce, a reçu 
ce matin les représentants do la presse pa­
risienne. Dans les déclarations qu’il leur 
a faites, le ministre a dit que la- Grèce était 
bien résolue à ne payer aucune indemnité 
aux Turcs.

M. Alexandris est convaincu que les 
Turcs ont autant besoin de paix que les 
Grecs et qu’ils ne seront pas, fâchés de si­
gner la paix- Dès que celle-ci sera signée, 
je gouvernement hellénique fera procéder 
aux élections.

Le ministre a exposé ensuite la situation 
politique intérieure de son pays qui ne 
cesse, a-t-il dit, <Ie s’améliorer.

TIRAGES FONCIERS
Paris, 11 avril.' — Foncières 1903. — 

numéro 299.494 gagne 100.000 francs.
Le numéro -152.350 gagne 30.000 francs.
Les 8 numéros suivants gagnent chacun 

5.000 francs :
250.617, 524.058, 406.051, 393.515, 292.340
563.237, 256.767, 584699

130 numéros sont remboursés par 1.000 
francs.

Communales 1922. — Le numéro 953.114 
gagne 1 million.

Le . numéro 612.479 gagne 100.000 francs.
____ __ __ _______  __ 

chacun 25.080 francs.____________________ ।
100 numéros sont remboursés à 1.000 

francs. ‘

Le

QUI S'Y FROTTE.,,

Paris, 11 avril. — Le dimanche 11 janvier, un 
groupe de camelots du roi se dirigeant de la 
Madeleine vers la place de la Bastille en ven­
dant « L’Action Française 11 furent attaqués au 
coin de la rue Montmartre et se défendirent 
énergiquement.

Deux camelots, MM. Colmar, et de Nior qui 
avaient porté des coups de canne à MM. Ramel 
et Zerler furent arrêtés ainsi qu’un troisième „„ ir„ ______ ——
camelot, M. Meunier, qui avait blessé d’un coup £ 3 numéros 805.060 et 1.047.855 gagnent 
de canne à la tête un m&ividu qui non seule- — .... - - ° ■
ment ne porta pas plainte niais ne put jamais 
être retrouvé...

La 11’ chambre correctionnelle a condamné

LE PROCES DU PATRIARCHE TIKHON
Le patriarche Tickhon, âgé de 75 ans, 

comparait donc devant ses juges, ainsi que 
Paris-Centre l’a annoncé hier. Voici donc 
Père des persécutions religieuses toute 
grande ouverte en Russie. . .

L’exécution de Mgr Budkicwicz et le pro­
cès du patriarche Tickhon en sont les su­
prêmes épisodes.

Le Matin dénonce les cruautés barbares 
employées par les bolchevistes pour tuer la 
foi des Russes. Les lecteurs de Paris-Centre 
qui ont pu lire les articles de notre colla­
borateur, M. Boris Souvorine, sur ce sujet-,

étalions, peut-on nier, cependant, que l'effec­
tif immense dès veuves et des pères et mères 
catholiques, atteints par la guerre, ne déborde 
sans mesure les associations,' encore minimes, 
queles catholiques ont du fonder hâtivement 
pour obéir à la loi ?

Chaque fois que nous avons eu la majorité, 
dans les groupements d'union sacrée, nous 
avons toujours fait appliquer la représentation 
proportionnelle parce qu’elle est dans nos 
principes. Les catlioliques ne demandent pas 
autreohose, cette fois encore, alors même 
qu’on ne les paye pas de retour et que les col 
lèges dos Sociétés de secours mutuels, par 
exemple, ait décidé récemment d’attribuer la 
totalité des sièges au groupe d'associations 
réunit la majorité des voix.

qu)

AU B. I. T.

Genève, 11. avril. — En outre de la pro­
position de XL Jouhaux, le conseil d’admi­
nistration du Bureau International du Tra­
vail' a adopté une résolution décidant de 
rappeler à tous les Etats sociétaires l’Qb.11- 
gation do soumettre aux autorités en vue 
de la ratification dans le délai de 12 à 18 
mois les projets de. convention adoptés par 
une' Conférence Internationale du travail. 
La discussion au, çours de la séance, fut par­
fois; assez animée, - ; -, ■

LA GREVE DANS LA COUTURE 
A PARIS

Paris, 11 avril. —..Neuf autres maisons 
de couture de la rue de la Paix et de la 
place Vendôme ont été touchées aujour­
d’hui par le mouvement de grève. Quelques 
incidents se sont produits cet après-midi à 
la rentrée des ouvrières devant les mai- 
bons Patou, rué Saint-Florentin et. Mouton, 
rue-du Quatrc-Septembre. Quatre arresta­
tions ont été opérées pour entraves à lu 
liberté du travail.

LE PRESIDENT DU REICHSTAG 
PROTESTE !

duBerlin, 11 avril. — A l’ouverturo 
Reichstag, le président Loebe a protesté 
contre l’arrestation du secrétaire d’Etat 
Hamm et de. plusieurs députés, arrestations 
d’autant plus incompréhensibles, dit-il, que 
les. représentants du gouvernement , et du- 
peuple entier étaient venus adresser un der­
nier adieu aux victimes d’Essen.

Il semble, dit M. Loebe, que nos oppres­
seurs veulent nousser notre peuple au dé­
sespoir par»lcs humiliations et les mauvais 
traitements. Us sauront seulement que no­
tre résistance deviendra ferme comme l’a­
cier et que l’esprit national tiendra bon 
jusqu’à sa libération.

Ce discours fut vivement applaudi. L’as­
semblée s’ajôurna à jeudi.
LES MAGNATS ARRETES ET RELACHES

Berlin, 11 avril. — L’agence Wolff an­
nonce à son tour que le directeur Stinnes et 
quelques fonctionnaires ont été arrêtés à. la 
mine Waltrop par les autorités françaises 
parce qu’ils refusaient de remettre en étal 
les cokeries mises hors d’usage.

Il n’y a qu’un malheur, c’est que les auto­
rités françaises aient cru devoir relâcher lo ■ 
magnat de la Ruhr.

GUNO ET LES REPARATONS

Berlin, 11 avril. — Le chancelier Cuno a 
conféré avec les leaders parlementaires au 
sujet des réparations et des questions de 
politique intérieure qui s’y rattachent.

| Mais devant le nouveau 
être commis, le grand-duo 
Ruante a-'i—

__ ___ _ L. ______, „ _   ren.- russe,’bcau-frère de l’empereur Nicolas If, 
contrera sur son terrain le C. A. S. C., a adressé un appel pathétique aux chrétiens 

" '___ ~ sera j du monde entier que publie le « .Matin » et
con- ! dont voici le texte : 
sera

LE RUGBY A GANNAT
Dimanche prochain, 1e F. C. G.

plusieurs fois champion du Centre. Ce 
une véritable fête sportive, le F. C. G. 
vie tous les Gannatois à ce match qui 
une parfaite démonstration de rugby.

Le coup d'envoi sera donné à Ï4h. 
J’arbitre, un des meilleurs, du Centre 
M. Hourdebaigt, président de la commis­
sion du Centre de rugby.

A 17 heures, au théâtre, MM. Ilourde- 
baigt, Pascal, Bousquet, feront une confé­
rence sur les sports, qui sera suivie d'un 
concert, et à 20 h. 30, à la Halle, bal avec 
orchestre.
UNION VELOCIPEDIQUE CHALONNAISE

Les coureurs de l’U. V. C. réunis en as­
semblée générale mensuelle ont décidé de 
participer nombreux à la réunion du comité j 
chalonnais des sports, qui aura lieu au vélo- j 
dronie de Chalon te dimanche 15 avril pro­
chain.

Ils ont décidé en outre, à l’unanimjté 
d’abandonner 50 % de leurs /p.çix au profit 
de l’œuvre des tuberculeux-de la guerre, au 
bénéfice de laquelle a été organisée cette in­
téressante réunion sportive.

Le public Chalonn&is appréciera, nous en 
sommes certains, le geste des membres de 
l’U.V.C,. et ne leur ménagera pas ses ap­
plaudissements en venant assister’ très 
nombreux à cette intéressante manifesta­
tion sportive en même temps qu’humani­
taire.

D’autre part, le comité de l’U.V.C. se fait 
un plaisir d’annoncer que de nombreuses 
épreuves sont en voie d’organisation, épreu- 
eur routes très importantes, ouvertes ù tous 
coureurs et magnifiquement dotées de beaux 
prix, par plusieurs, membres de l’U.V.C. 
habitant des localités environnantes.

COURSE CYCLISTE
DES 20 KILOMETRES A MONTARGIS

Sur un parcours de 20 kilomètres s’est 
disputée dimanche la course de classement 
réservée aux seuls coureurs dg TU. S. M.

Un vent violent gêna et il fallut au pre­
mier plus île 42 minutes pour effectuer la 
trajet. Eu cours de route, -une chute élimina 
plusieurs concurrents ; d'autres abandonnè­
rent la lutte.

Résultats : 1er, Gaillard ; 2", Berger ; 3*. 
Espinassc ; 4e, Bouvier ; 5*, Leclafr ; G’, 
Collet ; Moreau ; 8e, Henry Lucien ; 9*, 
Dauvergne.

Dnianche -.prochain course de 40 kilomè­
tres.

UNION SPORTIVE NIVERNAIS®
Tous les coureurs à pied de la société sont 

priés de se trouver, le jeudi, 12 courant, à 
80 h. 30, au siège social (café de la Renais­
sance) pour assister à la réunion de la 
Commision fj’ftthlétiina, PxfaÿCQ iadil-

30 ; 
sera

Au nom de Dieu et de Christ, je m’adresse aux 
âmes de toutes mes sœurs et mes frères spiri­
tuels. , y,. . ,Réveillez-vous si vous croyez en Dieu et Christ 
ou en Dieu seulement. , ,

Sous vos yeux, dans mon pays, la.Russie, 
cent cinquante millions u âmes comme les vô­
tres, qui ont le même Père divin, le bon Dieu, 
agonisent dans leurs luttes pour tout ce qu’Jl y 
a da plus sacré pour nous, pour la foi en Dieu 
et en Christ. .....La tyrannie d’un gouvernement qui est inspiré 
et guidé par les forces de tout ce qui est le ma', 
la laideur et la haine, a aéclaré une haine, a 
déclaré une guerre acharnée contre Dieu et 
Christ, , , , ,, ,

Des centaines de milliers d'enfants sont élevés 
dans l'athéisme complet et la haine, et sont en­
couragés à faire le mal et tout ce qui est immo­
ral.

Pensez aux générations entières qu on prépare 
pour empoisonner l’humanité. Continuer à vivre 
en fermant l'oreille â cette calamité terrible est 
inadmissible.

Vous devez donner un soutien moral à mes 
compatriotes qui encore sont fidèles à Dieu ët 
à Christ, qui préfèrent la mort à la trahison en­
vers leu r Père et (leur Sauveur.

Je crie â haute voix que le devoir de chaque 
chrétien sur terre est d aider moralement mon 
peuple persécuté.

Grand-Duo Alexandre de Busste.

LE RAPPROCHEMENT 
FRANCO-BRITANNIQUE

M. Marcel Ray, dans te Petit Journal, 
parlant du rapprochement franco-britanni­
que, cite cette conclusion de M. Wickham 
Steed :

Il est difficiie, impossMe peut-être, que les 
Anglais et les 1-rançais se comprennent Jamais 
complètement. Mais il est possible, et même fa­
cile. qu’ils se respectent et qu’ils, marchent en­
semble.

Où ? Dans la Ruhr ? M. Wickham Steed 
qui n’a pas tort dans le fond : aurait peut- 
être bien fait de parler ainsi plus tôt.

à son avantage et l’équilibre économique -le; -se­
rait au détriment de l'industrie iranç-aise parce, 
que le charbon allemand sa serait montré plus 
résistant et plus fort que le fer français. Et l’on 
verrait ee charbon imposer sa loi' à1 ce fer

Mais il ne faut ipas nous leurrer ; il est 
évident que quels que soient les inconvé­
nients de l’industrie française du fait de 
l’occupation, ils sont inférieurs à ceux dont 
souffre l'industrie allemande.

Ces nécessités économiques prennent 
donc en Allemagne un caractère beaucoup 
plus aigue que chez nous et il n’est pas 
douteux que ceux qui doivent baisser pavil- 
lori tes. premiers sont ceux qui sont les plus 
durement atteints.

Tout l’avenir de l’occupation de la Ruhr, 
découlera de cette situation.

Londres, 11 avril. — Suivant une dépêche 
de Portes, les irréguliers turcs ont effec­
tué un raid sur la petite île de Castellor ?;zo, 
attribuée aux Italiens par les accords inter­
alliés £t que les Turcs n’ont pas cessé de 
revendiquer. Les Turcs ont anéanti la petite 
garnison italienne, exécuté plusieurs nota­
bles grecs et pris'possession de l'adminis­
tration.

Les autorités de Rhodes ayant envoyé les 
secours, tous les Turcs furent faits prison­
niers.

UN MOUVEMENT ADMINISTRATIF

Paris, 11 avril. — Nous croyons savoir 
que le conseil des ministres sera appelé à 
se prononcer samedi sur le mouvement ad­
ministratif en préparation depuis quelque 
temps. M. Magre, préfet dés Vosges, serait 
appelé à remplacer à Nancy M. Dupônteil, 
protêt de Meurthe-et-Moselle, précédemment 
appelé aux fonctions de directeur du cabinet 
du président du Sénat.

IL TLE SA FEMME

Béthune, Il avril, — Au cours de la nuit 
dernière, M. Félix Wergard, 40 ans, à Lol- 
son-sur-Lens, a étranglé sa femme dans un 
accès de jalousie. Le meurtrier tenta ensui­
te de se pendre, mais n’ayant pu y parve­
nir. il s’est constitué prisonnier co matin.

BERLIN A LA PHOBIE DES ESPIONS

Berlin, 11 avril. — Les milieux gouver­
nementaux attribuent les arrestations de 
ministres et députés' allemands au. fait que ; 
les autorités françaises ont été renseignées 
par des espions français agissant en Aile-1 
magne non occupée- Les autorités alleman­
des ont l’intention de. prendre de sévères, 
mesures contre ces espions, ainsi que con­
tre les Allemands qui leur fourniraient des 
Informations.

LA SAISIE BU CHALUTIER ANGLAIS 
PAR LES SOVIETS

Londres, 11 avril. — La saisie dten cha­
lutier anglais par les Russes1, a été évo­
quée aux Communes. Le secrétaire d’Etat 
Mac Neill, répondant à diverses questions, 
déclara que les membres de l’équipage 
étaient bien traités, mais que le gouverne­
ment ne pouvait engager aucune démarche 
avant d’avoir reçu un rapport officiel sur 
ce qui s’était passé motivant la saisie.s qui s’était passé motivant la saisie.

A une question d’un autre député, le 
chancelier do l’Echiquier répondit que le 
gouvernement n’avait nullement modifié sa 
politique de neutralité dans la question de 
la Ruhr.

L_o collaborateur 
de Lord Carnavon 

est malade

LA MAISON ANSAI.DO 
EN DEFAILLANCE

JeLe Caire, 11 avril. — La comtesse 
Carnavon,, qui, après le décès de son mari, 
devait1 rentrer demain en Europe, a dû re­
tarder son départ, M. Howard Carter, l’ë- 
gyptologue qui seconda lord Carnavon dans 
ses fouilles au tombeau de Tout-ank-Amon, 
étant à son tour subitement indisposé.

LA NAVIGATION SUR LE RHIN

Berne, 11 avril. — En présence de la grè­
ve ’d'es bateliers allemands de la Ruhr, ta 
commission centrale du Rhin a retenu les 
propositions destinées, à faciliter la reprise 
de îa navigation sur le Rhin. Le Conseil fé­
déral a déclaré adhérer à ces propositions.

LES FRAIS D’OCCUPATION

. Paris, 11 avril. — Le comité des frais 
d’occupation. s’est, réuni cet après-midi au 
Quai d’Orsay, pour continuer Rétablisse­
ment du texte d’accord. Il poursuivra ses 
travaux samedi.

Ï.E MAIRE DE MONTPELLIER
ARRIVE D’ITALIE

de 
Ca-

Milan, 11 avril. — Une crise peut-être ir­
réparable frappe les grands établissements 
métallurgiques d’Ansaldo San Giorgio, qui 
ont occupé pendant la guerre plus de 5.ÛOO 
ouvriers.' Leu fi ,fi„„
maintenant que quelques centaines d’ou­
vriers dont une partie a déjà reçu son con­
gé.

La fermeture complète des établisse­
ments est attendue prochainement. La cri­
se a provoqué une vive agitation dans les 
milieux industriels.

.es usines n’emploient plus

LES AMIS DE LA FRANGE
Londres, 11 avril. — Lady Bachurst, pr<* 

priétaire de la Morning Posti lady Gor-dofc 
Leox, l’Evêque de Birmingham, Rudyarf 
Kipling, MM. Henry, Arthur Jones et Geoft 
ges Chesterton,., auteurs bien connus, onl 
accepté de devenir vice^présidénts de. la 
Société des amis da la France, dont le pré­
sident d'honneur est le maréchal lord 
l’YpreSi lord French, et lé président effec­
tif le général Mac Rody.

LE BATONNIER DES AVOCATS 
DE NEW-YORK A VERDUN

LES PUPILLES DE LA NATION 
ET LES CATHOLIQUES

Afin d’assurer dans les cadres de la loi 
sur les Pupilles de la Nation, la représen­
tation des veuves et des parents de nos 
morts, les catlioliques ont constitué de nom­
breuses associations. Certains articles do 
presse les ayant accusées, à ce propos, d'a­
voir rompu l’Union sacrée, l’archevêché de 
Paris a fait tenir un communiqué que pu­
blia 1’ « Echo de Paris » et dont, voici tes 
passages essentiels :

Que reproche-t-on au fonS. aux catholïqites ?
C’est d'avoir usé de la loi et d'avoir créé un 

trop grand nombre d’associations.
Mais puisque les mutilés étaient déjà, et de­

puis longtemps, fortement organisés, n’était-il 
pas permis, sans attenter à leurs droits, de 
faire représenter aussi, dans les Offices de pu­
pilles de la nation, tes veuves de guerre et les 
parents de nos morts ?

Qu’ils prennent garde, cependant, que îles 
veuves dé guerre et les ecendants sont loin 
d'être tous représentés dans leurs associations 
et qu’il en reste des centaines de mlfle, nous de­
vrions presque dire, hélas ! des millions, en de­
hors de leurs groupements.

Pourquoi a-t-on Imposé à ces épouses et à ces 
parente en deuil d'être groupés en associations, 
pour pouvoir exercer leurs droits !

Si, contre notre avis, le décret d’administra­
tion publique n’a pas proportionné la nonibre

LA MANIFESTATION DE DEUIL
Tandis qu’à Essen 100 délégations, ban­

nières déployées, accompagnaient au ci­
metière les onze ouvriers tués au cours do 
l’incident du same di de Pâques, au 
Reichstag, à Berlin, le chancelier Cuno pro­
nonçait un discours violent contre la France 

dans te 'pi'/’aro, M. Cuno a-t-il parlé ? Pour­
quoi, au lïcu de prononcer une oraison fu­
nèbre qu'on n’eût pas même commentée a- 
t-il une fois de plus menti, calomnié 7

Il a osé rejeter sur Ces uu-igeants français, la 
faute de «■ l’injuste violence » et du sang « cri­
minellement versé ». Comme si la responsabilité 
des dirigeants de l’usine n’était pas certaine 1 
Comme si le rapport des conseillers ouvriers de 
Krupp, camarades des morts enterrés hier, n’a­
vait pas affirmé que « si le détachement français 
n'avait pas fait usage de ses armes, il eut été 
infailliblement assaiffl et écharpé par la foule ».

M. Quito le sait bien mais nous sommes, 
ainsi que le dit M.' Ouhnan dans le Petit 
Bleu, au point culminant de la lutte.

Et sur le terrain diplomatique, c’est la mémo 
'tactique qu’hier sur le champ de bataille. C’est 
la même nergjé brutale, ce sont les mêmes di­
versions, ce sont les memes manoeuvres vouées 
au même résultat, devant un adversaire résolu, 
qui n’entend pas lécher prise. M. Cuno le. sait 
bien. Il sait uassi qu'il ne trompera pas long­
temps encore ses concitoyens, qu’il ne peut es­
pérer traiter h égalité, ainsi qu’il en émettait 
la prétention et qu’il va falloir se résigner à 
l'inéluctable. Ce n’est pas nous qui plierons.

POUR LA RHENANIE
Si les affirmations franso-belges 

l’action temporaire dans la Ruhr sont ... . 
nettes et ne peuvent laisser place au doute 
nulle part ailleurs qu’en Allemagne, il n’en 
reste pas moins que le problème de la sé­
curité de nos frontières ne doit pas être né-, 
gligé ; les manifestations et la propagande 
pangermanistes ne sauraient que nous inci­
ter à nous méfier et les Etats-Unis eux- 
mêmes sont partisans d une neutralisation 
des territoires rhénans, neutralisation qui 
assurerait en grande partie la paix de l'Eu­
rope. C’est ce (problème que le général 
Spears a aborde récemment dans le « Ti­
mes » et qu’il a de nouveau exposé à. M. 
Philippe Millet, du « Petit Parisien ».

Une double préoccupation m’a guidé. D’une 
part, je voudrais qu’à l’issue du conflit âe la 
Ruhr, la France et la Belgique soient sur le

sur 
très

Montpellier, 11 avril. — Le maire 
Montpellier, M. Gibert, et le professeur 
bancs, de la faculté de médecine, viennent 
de rentrer d’Italie, où ils ont procédé à 'a 
remise officielle des œuvres du poète italien 
Alfieri, auteur de « Marie-Stuart ». La plu­
part de ses œuvres se trouvaient au musée 
de Montpellier.

Nous avons recueilli de la bouche auto­
risée du professeur Cabanes, cette impres­
sion économique et politique au sujet de 
l'Italie :

Il considère comme admirable l’organi­
sation de la police facislc, plus ■active et 
plus énergique que la police officielle. Il 
rapporte la certitude que le parti Mussolini 
est à la veille d’absorber le parti catholique. 
Il s’agit bien d’un mouvement nationaliste 
contre les excès récents du communisme. 
Dans les écoles, sur l'ordre du gouverner 
ment, a été placé le portrait du.roi. avec 
un drapeau et un crucifix, que' les enfants 
doivent saluer à la romaine et avant cha­
que cours. En outre, il est interdit aux 
facisles d’êtres francs-maçons.

Au cours d’une magnifique et inoubliable 
journée de fête, la délégation de Montpel­
lier a été accueillie avec enthousiasme.

Verdun, 11 avril. — M. Williams Gulhrie. 
bâtonnier dé l’Ordre des avocats do New- 
York, est arrivé aujourd'hui à midi à Ver­
dun. Il a été reçu à l’Hôtel-de-Ville, par M. 
Schleiter, adjoint au maire et par M. 
Campton, sous-préfet, puis il a visité la sal­
le des décorations, contemplé la superbe 
plaqûe oerte par la Légion américaine el 
la médaille d’or décernée, à eVrdun par le 
Congrès américain.

M. Gulhrie a quitte Verdun à 15 heures, 
pour Reims. Il visitera au passage le. 
champ de bataille de l'Argonne et s’arrête­
ra à Châlons.

DES SUISSES QUI PENSENT 
A NOS RUINES

Paris, 11 avril. — M. Dunant, ministre 
suisse à Paris, a présenté aujourd'hui à M. 
Millerand une délégation ce la section 
suisse du Comité pour les régions dévastées 
de la France.

La lutte en Sibérie
Pournuoi demande M. Henri Vonoven Rhin’en possession dq garanties pratiques, non 
>»« lA^i^rn. M Cuno a-t-il narlé ? Pour- seulement pour Le parement des_.rtparahons,

mni.s pour la sécurité de leurs frontières. D’au­
tre part, je tiens à éviter que ces garanties con­
duisent, uirectement ou non, à une sorte de.dé­
membrement de l’Allemagne, ce qui suffirait à 
les rendre inacceptables pour l’Angleterre com­
me pour l’Amérique.

Voilà pourquoi je propose que Ion démili­
tarise, cous le contrôle de la Société des na­
tions, non seulement a rive gauche du Rhin 
et la bande de territoire sur la rive droite spé­
cifiée par le traité de Versailles, mais la Ruhr 
elle-même, qui serait ainsi ajoutée à la zone 
neuti’alisée.

Cette zone démilitarisée serait interdite aux 
troupes allemandes. Aucun <ie ces habitants ne 
pourrait être soumis au service militaire.

Zone.neutre ? Pourquoi cette demi mesu­
re dont la, conséquence ne peut être que des 
déboires 7 Pourquoi se refuser à examiner 
le problème dans toute son ampleur ? Pour­
quoi pas la Rhénanie indépendante

LES RELATIONS FRANCO ESPAGNOLES

Madrid, 11 avril. — Interrogé sur ce qu’il 
pense do l’Espagne, M. Bartnou a déclaré 
que les deux pays so connaissaient peu. 
bien que te sentiment de ëympaffiiê qu’il 
éprouvait lui-même envers l’Espagne fui 

। largement partagé par la France.‘Toutefois, 
! aujourd’hui, notre grande affaire est l’essen- 
■ lie! de notre vie est ailleurs. Même avec 1<-

<< u -, ' meilleure volonté, nous ne saurions prêter'
Moscou. U avril. On mande de Teinta aufant d'attention que nous lo voudrions

qu après un combat acharné, les détaché- pjPspagno. Le sentiment ne suffit pas enfn 
monts anti-sovicttques se sont emparés do noUs, des intérêts communs doivent nom 
la ville et du port de A laanostock. Les jécîder & travailler encore. 11 est lamenta- 
troupes rouges se tiennent à quelques kilo- ble de voir le divorce qui oxi3te entre Do. 
mètres de la ville, en attendant 1 arrivée de - - ------------ --------------
renforts pour contre-attaquer.

Le quartier général des troupes anli-bol- 
chevistes se trouve à Moukden, en Mand­
chourie.

nous, des intérêts communs doivent nom

LA SANTE DE LENINE !

Londres, 11 avril. — La délégation com­
merciale russe annonce que la santé de Lé­
nine est satisfaisante. _ Aucun bulletin de 
santé ne sera désormais publié.

LA VERITABLE SITUATION
Jacques Banville ramène dans l’.lcfion 

Française, le problème de la Ruhr a une 
question de «, Nécessités politiques » par 
opposition aux arguments de « Nécessités 
économiques », qui tendent à faire , cesser 
l'occupation en présence de la gêne que 
cette occupation cause à notre industrie' :

« Nécessités économiques », c’est celle expres­
sion qui nous paraît contenir une idée assez 
dangereuse. Les nécessités économiques veulent 
que les hauts fourneaux aient du coke. Si la 
privation de coke inclinait la France à recher­
cher prématurément un arrangement avec l’in- 
dustrfa allemande, ce serait, pour le gouverne­
ment allemand, un succès dont il se hâterait de

UN DERAILLEMENT DANS LA SARTHE

Le Mans, 11 avril. — Un train de mar­
chandises a déraillé, hier, à 21 heures, en 
gare do la Suze-sur-Sarthe, sur la ligne 
d’Angers au Mans. Les voies principales fu­
rent obstruées.

Un train, de secours envoyé du Mans 
opéra le transbordement des voyageurs du 
train de nuit.

Les dégâts sont purement materiels.

LA JOURNEE DE PASTEUR

Vesoul, 11 avril. — M. de Veulle, préfet 
de la Haute-Saône, vient de prendre l’initia­
tive de constituer un comité d’honneur pour 
l’organisation de la « Journée de Pasteur ». 
Les (Mff&’entes personnalités du départe­
ment sans distinction d’opinion ou de 
croyance ont été appelées à faire partie de

LE NORD SE RELEVE

Lille, il avril. —■ La seconde hanche de 
l’emprunt départemental du Nord est cou­
verte. Les coopératives lilloises auraient re­
cueilli des souscriptions particulièrement 
importantes.

AMUNDSEN AU POLE NORD

Copenhague, 11 avril. — On a reçu la 
nouvelle quo l'exploEateur Amundsen a 
quitte la petite ville de Nome, dans l’Alas­
ka, pour sc rendre à AVainwrlght, d’ou il 
partira pour te Pôle Nord. :

LA SITUATION POLITIQUE EN ITAI.-IE

Rome, 11 avril. — A la veille du congrès 
du parti populaire, il se c&nfirme que les 
unitaires qui se rallient autour de Doin 
Sturzo, auront tes plus grandes difficultés 
à maintenir l’unité du parti menacée par 
une faction qui voudrait une collaboration 
avec le parti faciale,_____

deux pays. Nous ne connaissons pas.
Les Pyrénées n’ont pas disparu et je 

crois que les relations littéraires sans étr< 
très intenses, le sont cependant davantage 
que les rapports politiques. Voyez-vous, les 
hommes politiques espagnols su bien vien­
nent en Frante, ou bien ne sortent pas 
d’un certain milieu de relations. Do notre 
côté, nous n’allons guère chez vous. J1 se­
rait si utile que nous causions plus souvent, 
que nous échangions nos impressions sm 
l’état social de nos. deux peuples. Quelqu’un 
devrait prendre, l’initiative d’une action pra 
tique de rapprochement. Le comte de Ro- 
manones, un de mes grands, amis, peut 
faire beaucoup dans ce sens. Nous connais­
sons son attitude pendant la guerre et iwas 
ne l’oublierons jamais.

IL TRUQUAIT SON COMPTEUR

Paris, 11 avril. — Paul Voisin, tailleur, 
rue de Courcelles, avait été condamné è 
deux mois de prison par la tribunal cor­
rectionnel, pour avoir truqué son compteur 
à gaz. La 3’ chambre dà Î3t Cour a réduit 
la peine ù 15 jours.

L’AMERIQUE A LA COUR DE JUSTICE

Washington. 11 avril.— Au cours du dar- 
nier Conseil de cabinet, te président Har­
ding aurait particuliêresnent insisté sur h 
nécessité de prendre une dériàtou _ en ce 
qui concerne la participation américaine f 
la Cour peimanente de justice internatio­
nale. On croit qu’un exposé da la question 
sera fait &ux
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Sur la route de boulins à Clermont 
on découvre le -cadavre 

d'un enfantMardi, après-midi, M’M. Secrélain, proprietai­re, et Potin, employé au P.-L.-M., revenant de planter des pommes de terre, ont découvert sur le talus de la route de Clermont, le cadavre d un noüyeau-né du sexe masculin, qui était enve­loppé dans une chemise et un tricot.Le petit cadavre a été. trçnsnprté à 1 hôpital où le docteur Pénard; a procédé hier à l’autop- sic, qui u démontré que l’enfant était ne mu- ble. -Le permis d’inhumer a été délivré.La police a ouvert une enquête qui, jusqu a maintenant, n’a donné aucun résultat.
montluçonACCIDENT OU SUICIDE ?Des renseignements ont été pris au sujet do la découverte dans l’étang do Morat, près de bamt- Bonnet-Tronçais, du cadavre, reconnu pour elre celui de M. Jean Théveny, ex-maçon à Ainay-le- cnàteau, disparu depuis le 14 mars 1923.Le docteur appelé pour faire les premières constatations, n'a trouvé aucune trace de blessu­res sur le corps en décomposition avancée.c>'agit-il d’un accident ou d'un suicide i C'est ce que l’enquête s'efforcera de trouver.Contraventions. — Jean Gillàrdin, cultivateur à Saint-Nicolas, commune oe Lérilly ; Aime Bierjon, 36 ans, ouvrier d'usine, à Montluçon : Marcel HPassaw, 21 ans, cultivateur, à viitet (Puy-de-Dôme), ont été l’objet d’un procès-verbal pour défaut d’appareil sonore, ét de plaque de contrôle à leurs vélos ; de même que Antoine Bernard, aux Naudins, commune de Cérilly ; Louis Lomet 31 ans, journalier, à Braize (Al­lier) Aimé Desbordes, do Vigne-au-Bois, com­mune de Cérilly. qui ne possédaient pas de lan­terne à leurs voitures ou bicyclettes.. Pour pacage d’une vache sur la voie publique, les gendarmes ont verbalisé contre Jean Roche, 65 ans, cultivateur à Chappes (Allier).Etat civil :

Publicaiwns. — Gaston Perrin, et Marie Fray- gnier, à Lury-sur-Arnon.
Mariages. — Adhémar Deneufplanche, et Ma­ria Coui'sage ; — Charles Pierrot et Marguerite Lairot.
Décès. — Antiono Testa, 65 ans ; — Marié Ma- zurier, 88 ans, veuve Pajlheret ; — Charles Da- niour, 53 ans.Accidents du travail. — Louis Mompied, 13 ans, aide à la Gtacerie, a reçu une blessure pro­fonde à l’auriculaire gauche.— Par suite du déclanchement d’une benne, chargée de briquettes. Ernest Gaffrio, 27 ans, a été blessé à la tête.BOURBON-L’ ARCHAMBAULTComité des Fêtes. — Le Syndicat d’initiative, la Lyre Bourbonnaise et Bourbon Sportif vien­nent de .constituer un Comité qui se propose de donner plusieurs fêtes à Bourbon au cours de la saison thermale.D’ores et déjà deux dates sont fixées : 24 juin et 12 août. CHATEL-DE-NEUVRENouveau pont. — La réception officielle du pont de Châtel-de-N'eiivi'e et La Ferté-Haulerivé aura lieu-le samedi 21 avril 1923, à 10 heures.Un banquet, officiel et public aura Heu après la cérémonie de r-écejition, à midi. Hôtel Boisset, à Châtel-de-Neuvre.Pour la bonne organisation du banquet, prié re d'envoyer Isc adhésions te plus tôt possible et au plus tard le mercredi 18 avril, à l'une des mairies de Châtel-de-Neuvre ou Iæ Fèrté-Hau- ierive ou Hôtel Boisset.

VICHY

Vichy élira le 15 avril sa reine 
pour la saison

CHER
APRÈS LES SIX JOURS

Les frères Nancy font à “Paris-Centre” le récit 
de la lutte homérique qu’ils soutinrent 

sur la piste du Vélodrome d’Hiver
Bourges, 11 avril (de notre correspondant 

particulier).
Paris-Centre a tenu ses lecteurs au cou­

rant de l’effort splendide fourni pendant, les 
Six jours de Paris par deux Berruyers bien 
connus des réunions sportives de là région : 
les frères André ét Camille Narcy.

Hier, à leur retour, Bourges leur faisait 
une réception triomphale.

Nous avons voulu, dès les premiers ins­
tants, recueillir' le récit de la lutte, quasi- 
homérique, qu’avaient livrée nos coinpa- 
triotès.

Quand nous nous présentons, quelques 
instants après leur rentrée, nous nous at­
tendons à. être invités A ne point troubler 
le sommeil réparateur qui doit suivre un 
aussi formidable effort.

Point.
’C’es l'alné des frères Narcy7 lui-même, qui 

à peine rentré et ayant déjà repris ses oc­
cupations, nous reçoit, frais et dispos et 
encore tout vibrant des grandes heures 
sportives qu’il vient de vivre.Quel était votre but, lui demandons-nous, truand samedi vous avez fait votre coup de théâtre ?— Vous n’allez pas croire, nous répond-il. que nous espérions conserver la première place : nous n’étions pas aussi ambitieux, Mais l’intérêt languissait lamentablement : les grands « as » pour la plupart étaient flapis, je puis bien dire vidés, car les excitants servis trop tôt par leurs soigneurs avaient produit tout leur effet alors que mon frère et moi étions plus que jamais en forme.Si l’épreuve avait- fini un jour plus tôt, nous étions les maîtres de la situation, cela grâce à nos soigneurs, nos bons camarades Jacqùeliii le frère du fameux champion, et Gommeaux,

qui veillaient avec une intelligence au-dessus de tous éloges, sur nos jambes et nos nerfs.Mon frère Camille, qui a. le coup d’œil et le flair, se rendit compte de la situation ; ce fut l'embard'ée, dont je sais que « Paris-Centre » — et je l’en renircie — a été le premier à an­noncer la nouvelle à nos compatriotes, de même, d'ailleurs, qu’il fut te premier à leur ap­porter le résultat définitif de la course.Nous ne voulons pas nous dire plus forts que nous -sommes : nous savons parfaitement que nous avions des partenaires d’une rare vo­lonté et aux muscles puissants ; mais, à oe mo­ment, nous les tenions et nous les avons eus.C’est alors que la situation devenait terrible pour nous.Nous sentions que nous allions sous peu nous trouver en face d'une formidable coalition, sous laquelle nous devions forcément succom­ber. Harcelés-- uccessivement par chacune des équipes de nos partenaires, nous avons mis toute notre énergie à leur vendre chèrement la victoire : il a fallu qu’ils « y en mettent » et ils « y en ont mis » et ils nous ont eus.— N’empêche que les véritables vainqueurs dès six jours, c’est vous.— Vous êtes bien aimable ; nous avons d’ail­leurs la joie de voir gue notre effort a été jugé à sa juste valeur. Non setilement le public nous a fait la plus belle ovation que jamais coureur ait recueillie, mais encore vous pouvez annon­cer aux lecteurs de « Paris-Centre » que d’ores et déjà nous sommes engagés, à des condi­tions inespérées, pour les six jours de l’année prochaine et pour le « Bol d’Or » à Buffalo.Nous avons même quelque chose en train pour New-York, mais, là, je suis forcé de gar­der la discrétion... surtout en présence d’un journaliste...
Et sur ces mots, nous avons pris congé 

de l’as berrichon, en lui souhaitant une 
■bonne nuit, et dp nouveaux succès.

A. C.

BOURGES COMME A TULLE

TRIBUNAL CORRECTIONNEL

LOIRET
À Orléans, une sentinelle essuie 

un coup de feu
Les agresseurs sont en fuiteDans la soirée d’hier, vers 9 h. 30, un ca­valier du 8’ chasseurs, qui était de faction à la poudrière du camp de Cerootte, près d'Or­léans, apercevait deux individus qui venaient de sortir d’un bois voisin, se diriger vers lui. La sentinelle laissa les deux hommes s’appro­cher et, à une vingtaine de mètres, il leur f t les sommations d’usage. L'un des individus tira alors un coup de révolver sur le cavalier, qui ne fut pas atteint. Le soldat riposta et les noc­tambules s'enfuirent.

MONTARGIS

NIEVRE
POUR FAIRE CONNAITRE LE NIVERNAIS

Assemblée générale du Syndicat d’initiative 
et de tourisme de Clamecy

te syndicat extraordinaire manche à 14 ..._____M. le docteur Fr. Subért présidait, assisté de M. Mynaud, secrétaire. Le but de .cette réunion était de procéder à la reconstitution ’ dicat, qui, sans cesser de fonctionner, la, n’a ni renouvelé son bureau, ni de cotisations depuis 1914.Le président a ouvert la séance en ____ .la liste des membres du bureau décédés depuis 1914.La situation financière' du Syndicat présente un actif de 822 fr. 32 qui s’est accru, au cours des 9 années écoulées, des subventions votées par le conseil général de la Nièvre, le conseil municipal de Clamecy et le Touring Club de France, ce qui lui a permis non seulement de 
। vivre, mais de faire face à certaines dépenses engagées avant la guerre (pose de poteaux, in­dicateurs, etc.) frais de gestion, de correspon-

a tenu son assemblée générale à. l’hbtel de ville de Clamecy di- lièures.
du syn- pour cc- recouvrédonnant

Suivant la tradition commencée l’an dernier ii va être procédé, cotte année, à la désignation d’une reine de la saison thermale.I.a reine sera choisie par dix déléguées des ouvrières et employées de la localité.Ces dix déléguées seront élues dimanche pro­chain 15 avril, de 14 à 16 heures, dans le salon d’entrée du Grand Casino,Toutes les jeunes filles habitant Vichy et y exerçant un emploi sont Invitées à-participer ou vote. On trouvera dès bulletins en blanc dans la salle de vote.Nous sommes certains que nos concitoyennes se feront un plaisir de répondre en grand nom­bre à l’appel fait par le Comité des fêtes.

— Gilles Delaune, 40 lins, charretier, sans domicile fixe, 15 jours de prison pour vol au préjudice d’un fermier des environs de Vierzon chez qui il travaillait.— Gaston Grégoire. 36 ans, mécanicien et Bobert Hochard, '22 ans, maçon, sans domicile fixe, un mois de prison chacun pour vol de chaussures à un étalage de Vierzon.— Aimé Lebrun, 18 ans, ouvrier peintre, à Sainte-Solange, 50 fr. d’amende pour port d’ar­me prohibée.— Henri Estèves, 55 ans, 50 fr. d’amende par défaut pour vol de cuivre dans le polygone do Bourges.— R. G..., 14 ans, rue Fulton, à Bourges, poursuivi pour avoir quitté son patron, com­mercant, rue du Commerce, en’ lui emportant 130 fr., est acquitté, comme ayant agi sans, discernement et placé sous le régime de la li­berté surveillée.— Mme Geargette Quesnel, débitante à Gra- çay, 16 fr. d'amende pour avoir pris la suc­cession de son fils comme tenancière d’un débit de boissons sans en faire la déclaration.— Maurice Bergeron, équarrisseur, 25 ans, au Prado, Louis Bergeron, son frère, 19 ans, et Jean Ramier, 18 ans, domiciliés 29, rue Fulton, le 18 mars dernier,place de la Barre ont atta- aué M. Georges Picquenot, charretier rue Louis Scgret et lui ont dérobé son portefeuille. 3 mois de nrisori au premier, 1 mois avec sursis au second et un mois sans sursis au troisième.—- Achille'Maure, 24 ans, sans domicile fixe, un mois de prison pour vol d’un parapluie au préjudice de M. Etienne Senet.— Auguste Lairie, manœuvre, 36 ans, 17, rue Viola, 2 mois de prison et 5 ans d'interdiction de séjour pour menaces de mort à Mlle Mar­guerite Jourdain.' — Françoise Paré épouse Pitoreau, 44 ans, ménagère,"89 ans, rue Edouard Vaillant à Bour­ges a, le 28 mars dernier porté des coups à une voisine Mme Millien, 25 fr. d’amende avec sursis et 20 francs de dommages-intérêts.— René Rimbault, 19 ans, ouvrier à Vierzon, 15 jours de prison et 50 fr. d’amende pour vol ej voies de fait envers un agent de la police de Viefzon.—- Maurice Letourneau. 38 ans, charretier, sans domicile fixe et Servant Rosette, 40 ans. sans profession, sans domicile fixe, font appel d’un jugement les condamnant à 6 mois de pri­son pour vol d’une somme de 295 fr. commis en décembre 1919 dans un garni de la rue Jaune, au préjudice d’un voisin M. Renaud. Le tribunal réduit la peine à 3 mois.

Vierzon était inondé de lettres 
anonymes

On arrête Angèle... BourVierzon, 11 avril (de notre correspondant par­ticulier). — Diverses plaintes étaient déposées par deg particuliers qui recevaient des lettres anonymes d’injures et de diffamation.A la suite d’une enquête très serrée, menée par M. Jardinier, inspecteur dé la police mo bile d’Orléans, et un de ses collègues, l’auteur de certaines de ces lettres a été découverte et a reconnu les faits ; Mlle Angèle Bour, -Jo Vierzon.
S AIN T-AM AND

CONSEIL MUNICIPAL

BAL ST SPECTACLE D’OUVERTURE DE LA SAISONL’annonce du bal spectacle qu’organise le Co­mité des Fêtes, pour, le 21 avril, dans les splen­dides Salons du Grand Casino, a reçu, cpmme nous le laissions entrevoir, dans notre précé­dent communiqué,, le meilleur accueil de la part des familles.Celte soirée se composera ; d’un spectacle sui­vi du bal, et terminé par le cotillon tradition­nel. Le concert habituel fera place à une revue lo- --------- ■cale inédite : « Vichy-Rioms », écrite en colla- pable : cest Félonie Blondeau, 18 ans, domesL-
i.... 1 ........par des'artistes des meilleures scènes de Lyon.Le bal qui aura.lieu dans la luxueuse balle de jeux, commencera immédiatement après le spec-i tacle.Le cotillon toujours si apprécié, comportera sa distribution d’accessoires deg plus élégants et du choix le plus heureux.Le prix des cartes est fixé comme suif : Dames, 6 francs ; messieurs, 12 francs.Membres du comité des fêtes, — Dames, 5 fr.;Messieurs, 10 fr.On peut se procurer des cartes et retenir des, places aux endroits suivants :M. Demonet, rue Montaret ; M. Steiger, 17, rue de Paris ; Au secrétariat, 11( rue du Parc (!• étage).Le buffet sera tenu par M. Bourdin ! â par­tir de 1 heure du matin, il servira des soupers par petite tablé, au prix de 12 francs.Pour cette brillante soirée, toujours impa­tiemment attendue, rien ne sera négligé et nous sommes certains qu’elle obtiendra comme les années précédentes, un succès sans cesse gran­dissant.Pour tous renseignements, s’adresser au se­crétariat du. Comité, des Fêtes.

Le
ARRESTATION D’UN VOLEURL’enquêle ouverte au sujet du vol dont a victime M. Paulin, hôtelier, au cours de la maine passée, a amené la découverte de la coû­été se-

Celle UieuiwJ , « viuiiy-ruuuis », euritu un uuiiu- ............. - —boration par deux membres'du Comité, et-joués que aux Estiveaux commune «e ^guy-Cham- - . - •" -- --- - pagne. La jeune fille avait déposé dans la cham­bre de M. Paulin, son chapeau, et c’est en al­lant le chercher, au moment de sortir, qu’elle s’empara de ta montre de Mme Paulin.Elle passera prochainement en correctionnelle.Le temps. — Température la plus basse de lia nuit 7” 6 ; du jour 24* ; hauteur baromé­trique 75G.Prévisions : situation atmosphérique sans 
■changement avec faible tendance orageuse.(Communiqué par M. l’abbé Moreux, direc­teur de l’Observatoire de Bourges).Etat civil :

Naissance.— - Paul Durand, route Saint-Michel, 27.
Décès. — Wishet Benzetti, 12 ans, rue Fulton; — Henri Simon, 55 ans, rue Gârnbon ; —■ Mar­ti» Dorlet, 39 ans, rue Gambon.Foire aux moutons. — La foire aux moutons qui se tient chaque année le 20 mai, aura lieu en 1923 le samedi -19 mai sur son emplacemnl habituel, le 20 niai tombant un dimanche et le lendemain 21 mai étant jour férié.Officiers de complément. — Une conférence spéciale pour les officiers de complément aura

_ . . r.. ,, , r, lieu le 14 avril, à 17 h. 30, à la Caserne Conàé.Ecumeurs écumes. — Girard et Cotte, ceux - s ■ t tpaité ’. f€s travaux du génie. Choses écumeurs de rivière, opéraient nuitamment dans vuesJet vécues'pendant la dernière campagne, rAllier, les gendarmes survinrent qui saisirent (n auestion en particulier du service des leurs engins et le-produit de leur maraudage.. r0u,te3\ 1Us auront en. échange un procès-verbal. । conférencier ■: M. Magclelénat.
4vv'A'vt-vvv'vvi'vv>X'V-vvMAAxv\'vKxx'iv.v\v-<is,v'MA*. ‘vwv<Av । 17 h 15, paiement, par le trésorier du 95'La mauvaise -haleine est due h ôes troubles de la . digestion. -2 ou 3 pastilles Vlcliy-Etat après les repas facilitent la digestion.

MOULIN 5Au théâtre. —- Le samedi' 21 avril, la tournnée Albert Chartier donnera sur notre scène « Mi- quette et sa Mère ».La Chorale. — Les membres actifs sont in­formés que les répétitions reprendront à partir du vendredi 13 avril, à. 20 h. 30.Les chanteurs -désireux de faire partie de la société pourront se. faire inscrire au siège, café de Paris, les jours de répétition, qui. res- ierint fixés aux mardi et vendredi de chaque semaine, à 20. h. 30.Trouvailles. Mme Bouchard, 78, nie des Potiers, a trouvé une petite fourrure d'enfant.— Réclamer à l’usine Marcol, 125 due des Garceaux, un porte-monnaie, et au bureau de police, deux clefs. .Compatri ’.e. — Le lieutenant-colonel de Saint- propriétaire qu’il prévint .aussitôt. Hillièr, ôu 5* spahis (régiment dissous), st affec- f r— - -------— -...........té au 13" chasseurs.Gendarmerie. — ‘Sont inscrits au tableau | Lmss» ucFcuUi«. — 'd’avancement : pour le grade de chef de brl- pose à la caisse d’épargne, gade de . première classe à chéval. M. Paul été remboursé 38. 525 fr. 73.

SOCIETE D’EMULATIONLundi, à 20 h. 30, M. H. Le Roy, avocat, secrétaire de la société d’Emulation, a donné, salle Paul-Bert, devant un nombreux auditoi­re, sa conférence sur le Grands Procès' Crimi­nel devant la Cour Prévôtale de Montargis au cours des années 1782 à 1788. IDans une première partie, et suivant son ex­pression, il planta le décor, décrivant la géôle, ___ .■ ----- , —le Palais Royal ou-de Justice, faisant les bio- eLÉ-^flpatlOn,’graphies des. magistrats et donnant un aperçu « ?;ndicats din.itiatne Bourgogne-dos iuridiefions de l'éo’oaue Morvan, et cette année meme îi la FédérationDans la deuxième partie, il fit connaître les initiative et de tourisme ducriminels et leurs crimes ; il donna lecture Nivernais.^d’extraits dés arrêts, traita de la question préa- ■ gnewe, , le syndicatlabié, rapporta quelques anecdotes relatives au procès et fit le. récit d’une évasion.Il termina par te récit de l’affreuse exécution de l’un des condamnés.Le grand procès est celui d'une bande de vo­leurs et d'assassins qui infestaient la France vers l’année 1780. La maréchaussée de Maies- herbes ayant arrêté le chef de la redoutable association, Charles Hulin et sa concubine, Adélaïde Denion, on constitua le bailla ge de Montargis en cour provôtale.225 individus furent arrêtés et déférés à ce tri­bunal.Le premier arrêt fut rendu lè 7 octobre 1782; ils devaient se succéder pendant une période de près de sept années. 51 des bandits furent condamnés à la roue, 1 fut brûlé vif, 61 furent pendus, 21 moururent en prison, 12 furent en­voyés aux galères. Dans le nombre, 64 seule­ment échappèrent à tout châtiment.Le uOuféiUiiCiêr, des miêiix uvcumvin-vo, da en détails, mais il eut soin de ne s'appuyer que sur des documents authentiques : chartes et- ordonnances royales, arrêts de cour et ex­péditions dûment timbrées, apostillées et' da­tées.Au point de vue local, il fit revivre le Mon­targis de l’époque et ft ce seul point- de vue, il eut retenu la bienveillante attention de ses au­diteurs si le récit du grand procès en lui-même n'eut suffisamment éveillé leur intérêt.Cette conférence sêrn la dernière de la sai­son. Les prochaines, causeries n’auront lieu qu'au retour de l'hiver.

- w 6uOixc, le syndicats’est efforcé de faciliter la recherche ét la loca­tion de logements garnis aux populations des régions envahies, qui venaient se réfugier shez nous, ’et aux parisiens qui fuyaient devant les obus des Berthas ou les torpilles des aéropla­nes allemands.Il avait pu certaines années centraliser jus­qu’à 150 fiches de logements meublés,-qui pres­que tous trouvaient preneurs, surtout pendant la saison d’été,Depuis la fin de la guerre, le nombre en a sensiblement diminué, non pas que l’affluence des visiteurs ait baissé proportionnellement, mais parce que certains logements sont retenus une année à l’avance, et que les propriétaires n’ont plus besoin de recourir aux bons offices du Syndicat. C’est un résultat dont celui-ci a le droit de se féliciter, puisqu’il prouve que
। de, villégiature, est largement “atteint. Le conférencier, des mieux documentés, abon-

SAONE- '
&» LOIRE

L'ordre du jour, appelle la discussion du pro­jet d'adduction d’eau à Saint-Amand. M. Nou- vion est nommé secrétaire.Le premier projet élaboré avec une réelle com­pétence par M. Sauvanet, sous là mùnicipalaié Dumas, prévoyait la captation aes sources de Coust Meslin et la Groutte. certes, dit M. Gar­ban, le débit do ccs sources peut être considéré comme, suffisant et constant ; de plus ces eaux sont pures et exemptes de tous germes ; - pei­ne peut-on leur reprocher d’être un peurealcai- res comme toutes les eaux de la région. Mais la commission au conseil municipal n’a pas cru devoir retenir ce projet pour plusieurs raisons.D’abord leur altitude d’émergence, cotes 174 et 1.84, alors que dans la vüile, il faut atteindre 165 mètres et même 170 à la Cotterellle, puis leur distance de captation, éloignée de 8 à 10 kilomè­tres ,risquaient de ne pas assurer une pres­sion suffisante.De plus dit M. Garban, ce projet a le tort de venir trop tard. Il faudrait- actuellement payer des indemnités aux propriétaires et des lenteurs qui no seraient pas moins d'une dizai­ne d'années par suite uès tractations néces­saires, feraient qu’au total ce projet s’élèverait, vraisemblablement au chiffre de 3 millions.Pour l'adduction des eaux du Cher trois pro­positions étaient présentées : La commission a retenu celle de la compagnie Omnium. Il con­sisterait en divers groupes moto-pompes, mus électriquement avec moteur Diesel de secours, tant pbur l’aspiration que pour loi refoulement et installés à l’est du plateau de ...ontrond, h lia cote 191.De vastes filtres à sable sur une superficie de 500 mètres carrés environ assureraient l’assai­nissement de l'eau du Lner. Enfin, ce projet pourrait être exécuté dans un délai de deux ans.M. Garban fait ressortir le prix qu’entraîne­rait l’adoption de ce deuxième projet, canali­sation, bornes-fontaines, bouches d’incendie, etc. et dont lç montant s'élèverait à la somme dé 1 million 500.000 francs.On pourrait espérer du ministre de l’Agricul- ture une subvention de 500.0v0 francs. U reste­rait pour la villle une charge de 1 million à couvrir par un emprunt.Le conseil : après avoir entendu Q’exposê du rapport de M. Garban sur le projet d’adduction d'eau et en avoir délibéré :Adopte les conclusions du rapporteur ; ap­prouve le projet dans lequel les dépenses sont évaluées à (la somme de 1 million 500.000 fr.;

LE CREUSOTUN CAMBRIOLAGEDe bon matin, les époux Tixier, habitant Saint-Julien-sur-Dheune, s’étaient rendus dans un champ, non loin de leur maison, pour plan­ter des pommes de terre, après avoir eu soin de verrouiller soigneusement leur porte d en­trée.Quand, à l’heure du déjeuner ils regagne- rent leur logis, ils constatèrent Que leur ab- sence avait été mise à profit par de hardis malfaiteurs qui avaient cambriolé leur appar­tement. . ,Ils avaient brisé une vitre d’une fenêtre <Ic derrière, avaient fait jouer l’espagnolette et pu pénétrer aisément dans la maison où tous les meubles se trouvaient bouleversés de fond m comble.Les économies du ménage, une somme de plus de 1.700 francs, étaient volatilisées. Seul un bil­let de 10 francs était laissé bien. en évidence par

son but, faire connaître la région comme heuIl n’y “a donc pas lietf de regretter les modes­tes dépenses de publicité, qu’il s’était impo­sées dans cette intention. Le syndicat avait aussi tenté une propagande assez active au­près des troupes américaines qui ont séjourné à Clamecy, mais il ne semble pas que les ré­sultats aient ' répondu à l’attente de ceux qui l'avaient entreprise. Peut-être en recueillera-t- on cependant des fruits plus tard.LES RELATIONS PAR AUTOMOBILESLa guerre terminée il y avait à songer à la reprise de la vie économique en France et en particulier dans notre Morvan. On renonça d'autant plus volontiers à une campagne en fa- feur des lignes de chemin de fer d’intérêt local, que les automobiles avaient conquis de haute lutte leur droit de cité par les services variés qu’ils avaient rendus au cours de la guerre. Les campagnes entreprises en faveur de la création de services publics de transports par voitures automobiles ont abouti en ce qui con­cerne Clamecy à l’établissement d’un service bi-quotidien entre Clamecy et Lormes et ur» autre entre Clamecy et Brinon-sur-Beuvron. La ligne Clamecy-Vézelay-Avallon est encore à
près avoir eu soin it leur porte d'en-

La reine de mai sera élue 
dimanche à Nevers

l'état de projet, maïs sa. réalisation si nous en croyons certains renseignements parvenus au dernier moment, ne saurait tarder.Au point de vue du tourisme, le syndicat s’est efforcé de fournir teg renseignements gé­néraux qui lui étaient demandés et de répondre, presque toujours dans les 24 heures, aux de­mandes individuelles qui lui étaient adressées. Il a collaboré en outre à la rédaction des Gui­des publiés par différentes maisons d’édition.Il a travaillé aussi à la signalisation des rou­tes.Par son affiliation avec le syndicat d’initia­tive de Nevers et son rattachement à une fé­dération des syndicats d’initiative et de touris­me du Morvan’ Nivernais il lui a été permis do participer à la publication et à la distribution gratuite d'un' dépliant spécial ou une large part est faite à la région de Clamecy.LES AFFILIATIONSPénétre de l’idee que pour être fructueux les efforts des syndicats d'initiative doivent être so­lidaires les uns des autres, le syndicat de Cla­mecy cédant aux instances de « l'Office natio­nal ‘du Tourisme », et surtout du « Touring Club de France », avait consenti d’abord & s’affilier à la « Fédération Bourgogne-Morvan », dont le siège est à Dijon, mais cette affiliation lui ayant paru trop onéreuse pour ses ressour­ces actuelles,. il a dû roomentannément y re­noncer pour s’en tenir à la « Fédération des syndicats d'initiative et de tourisme du Morvan- Nivernais », beaucoup moins onéreuse et d'une utilité pratique plus immédiate.Le président a terminé cet exposé de la si­tuation matérielle et morale du syndicat de Clamecy en exprimant Je vœu que nos com­patriotes s’intéressent davantage au tourisme dont le développement constitue une source de richesse incontestable'pour toutes les régions de la France, Leur attention doit surtout sè porter sur l’organisation de l’industrie hôtelière encore, si primitive et précaire dans notre Mor­van; Si l’on veut y attirer les Touristes, et y retenir les saisonniers estivaux, il faut leur as­surer la possibilité d'y rencontrer Us conditions de confortable qu’ils sont habitués à rencon­trer partout ailleurs.L’assemblée générale a été ensuite saisie de différents projets dont elle a voté le principe, remettant à une réunion ultérieure, fixée au mardi 24 avril les décisions définitives à pren-. dre. Voici les principaux ;1’ Nécessité d’un bureau permanent de ren­seignements, pour distribution gratuite de gui­des, signalisation d’itinéraires, hôtels et gara­ges, sur l’une des voies les plus fréquentées par les automobiles de tourisme ;2” Projet d'une table d'orientation à instal­ler sur la colline de Beaumont et choix d’em­placements pour d'autres tables du même gen­re sur les points les plus intéressants de Far- rondissement, notamment à Lormes, Tannay, etc.3° Signalisation des routes et itinéraires, d'accord avec les services des Ponts et Chaus­sées et ceux des chemins départementaux et vi­cinaux.4" Nomination d’un bureau définitif, conte­nant des représentants de tous les cantons, le bureau actuel étant maintenu à titre provisoire.,SOCIETE D’AGRICULTURE DE LA NIEVRE

ignalisation des routes et itinéraires,
■d avec les services des Ponts et Chaus-

l'é- de-Dimanche prochain aura lieu, à «Nevers, lection de la Reine de mai et de ses deux moiselles d’honneur.Cette élection, dont tous les détails ont réglés par la Société des fêtes doit désigner, ainsi que nous l'ayons déjà indiqué, la jeune Nivernaise qui saura présider, avec sa grâce et son sourire aux différentes phases de la grande kermesse dont l’organisation se dessine de plus en plus.Nous croyons savoir qu'une vingtaine de candidates brigueront les suffrages du collège électoral.
NEVERS

été

YONNE
â Précy-sur-Vrin, un malade 

se pend aux barreaux d’une échellePrécy-sur-Vrin, 11 avril (de notre correspon­dant particulier). — Pendant une absence de c,a femme, M. Eloi Colas, propriétaire, qui était atteint de paralysie depuis quelques années, s’est pèndu aux barreaux d’une échelle de • a grange. Le désespéré était âgé de 61 ans.
Gonlérencier •: M. Magdeiénat. _R. I. des indemnités dues aux officiers ayant assisté aux manœuvres des 22 février et 20 mars.Société amicale. — Les Originaires de la Mar che, du Limousin, du Périgord et du Quercy, recevront M. Henry de Jouvenel, le 15 avril. A 12 h. 30, déjeûner intime hôtel Jeanne-d’Arc.Les sociétaires désirant y assister sont priés d’adresser leur adhésion d’urgencë à M. Boy- ron, vice-président.

’ VÏLLABONElection municipale. — En remplacement de MM Louis Pinson, Louis Morin, François Mijon, Pierre Brossard, démissionnaires, ont été élus :MM. Emile Montégut, Joseph Jullien. François Mijon, Lacroix-Mindré.
VIERZONActe de probité. — M. Louet, entrepreneur à Genouilly, entrait chez M. Chéro, buraliste h Vierzon, faisait- un achat et déposait son porte­feuille sur 1e. comptoir où il. l’oubliait.Quelques instants après. M. Chéro décou­vrait le portefeuille contenant 635 fr.i Aux papiers qu'il trouva, il put identifier le j ’ M. Louet a" remis un pourboire de cinquante I francs 'aux enfants de M. Chéro.'Sont inscrits au tableau । Caisse d’épargne. — Dimanche, il ft été dé- - - - ■ ■ ... ------------ 77.(ra6 fr-) et il a

AUXERRE
TRIBUNAL CORRECTIONNEL

Association des mutilés. " Les membres de l’Association Creusotine des Mutilés sont priés : de bien vouloir' assister à la réunion générale ’ qui aura lieu le dimanche 15 avril, à 9 heures du malin, salle de l’Eden Cinéma, rue du Maré­chal Pétain. Ordre du jour : 1’ Lecture des procès-verbaux ; 2° élection du président ; 3° compte-rendu des congrès ; 4“ questions diver- SCS tin bureau fonctionnera à l’entrée pour le pointage des présences et le retrait des cartes.Les Amis du Creusot. — L’assemblée générale de la Société Les Amis du Creusot,_ aura lieu ce soir jeudi, à 18 h. 15, au siège, 45, rue <-lé- menceau. La carte de sociétaire sera, exigée.BOURBON-LANCYLes accidents d.u travail, — Claude Thomas, manœuvre aux Usines Saint-Denis, chargeait des barres de fer, lorsque l’une d’elles lui tomba sur le pied gauche.— Alexandre Rajaud, 2b ans, manœuvre aux Usines Saint-Denis, manipulait une pièce de fon­te, lorsqu’il fut piqué à la main droite par une bavure. , .— Auguste Kirsch, 24 ans, tourneur aux Usi­nes Saint-Denis, serrait la cio do sa machine- outil, lorsqu’il ressentit une violente douleur dans le côté gauche.— Claude Lacroix, 49 ans. domicilié à Garnat- sur-Engièvre, était occupé a charger des limo- nières d’instrument agricole lorsque l’une d’elles tombant, l’atteignit au côté droit. CHALON UN CONGRES DE COMMERÇANTSLundi s’est tenu à la salle des fêtes, le con-! grès organisé par l’Union Commerciale et in­dustrielle de Maçon, avec le concours de tous les groupements commerciaux et industriels du dé­partement. ’ .iLa séance plénière de travail a eu lieu te ! malin à 9 heures, gous la présidence de M. Lis- [ sac, président de l’Union Commerciale et Indus- ' trielie de Mâcon, assisté de MM’. Houppeau, se­crétaire général, et Sauzéon, délégué régional de l’Union des intérêts économiques de Lyon. L’ordre du jour n’ayant pu être épuisé à la réu­nion'du matin, une deuxième séance a eu lieu l’après-midi.A midi, les congressistes se sont réunis en veuve ujvu, rue uvuivuv-vwuuc, u» , — .juh.iil.. un banquet très Lien servi, à l’Hôtel de l’Euro- Briffault, 64 ans, veuve Perrin, rue de Paris, 1. pe ; il y avait 70 convives.A la table d’honneur : MM. Ltssac, président Viley, préfet de SaÔne-et-Loire ; Pérroux, pré­sident de la Chambre de Commerce ; Lavau, dé­puté et maire de Mâcon ; Monimessin, président du syndicat des négociants en vins ; Faisant, défaite de Saône-et-Loire ; Constant, député de

TOMBE D’UN ECHAFAUDAGEHier matin, M. Bernard, ouvrier maçon à l’entreprise Desvignes, à Nevers, est tombé ac­cidentellement d’un échafaudage.Blessé à la tête, il a été immédiatement con­duit. â l’hôpital de Nevers, afin d’y recevoir les soins nécessaires.Quoique grave son état n’inspire pas de trop sérieuses inquiétudes.Philharmonie municipale. — Programme du concert qui sera donné au Parc, le samedi 14 avril, h 20 h. 45.1° Les Fraises, allegro^ (G. Parés) ; 2’ Mu- 
guette, ouverture (F. Andneu) : 3’ Galaihée, fan­taisie sur l’Opéra de V. Masse ; 4” Chanson de 
Printemps, romance sans paroles (F. Mandels- sohn) ; 5’ Fiançailles, valse (Wesljj.Musique du 13». — Dimanche prochain, la musique du 13" donnera, au Prê-rlêiiri, un con­cert pendant que se disputeront les matches en­tre Nevers (2) et Varzy et entre le Club Athléti­que de la Société Générale et Nevers (1).Trouvailles. — Réclamer à M. Jardet, épicier it la Baratte une bicyclette ; ii Mme Quoy, 22, rue Charles-Roy, une fourrure : à M. Gouimet, letite somme ; aûx Fabriques Françaises,

La société départementale d’agriculture de la ' Nièvre se réunira en assemblée générale, samedi .prochain, 14 avril, à deux heures du soir au siège de la Société, rue La-Fayette, 21 (ancienne rue Saint-Martin, hôtel de Vertpré), à Nevers.Ordre du jour :Procès-verbal ; admission da nouveaux mem­bres ; correspondance ; concours général! de Pa­ris de juin 1923 ; excursions projetées dans la Nièvre pour les 29 et 30 mai, par les membres participants au Congrès International de Paris ; concours d’animaux gras de février-1924, propo­sition de la Société Centrale d’aviculture ; or­ganisation d’une Agence da recrutement de main-d'œuvre agricole polonaise. GUERIGNYAdmission à la retraite. — M. Henri Lafran- c.his, officier de 1» classe des directions de tra­vaux de l'établissement des Forges de la Chaus« sade de Guérigny a été admis ft faire valoir ses droits à la retraite pour compter du 12 juil­let, à titre d’ancienneté de services et par ap­plication de la mesure sur la limite d’ôge.TANNAYCaisse d'épargne. — Versements : 3.800 fr. ? remboursements, 1.590 fr.La foire. — La foire du 8 mai prochain, tom­bant cette année le même jour que celle da Corbigny, sera avancée d’un jour et se tiendra le lundi 7 mai.Etat civil :
Publications de mariages. — Auguste Lachof et Alice Thépénier ; — Louis Perrot et Héloïse M'arian ; — Célestin Fontaine et Renée Lefèbvre; — Charles Robert et Renée Veyrat.
Décès. — Jeanne Page, 80 ans ; — Pauline Aloup, 50 ans.

à la Baratte une bicyclette ; à Mme Quoy,rue Félix-Faure, un porte-monnaie ^contenant une . . , " ’ ’. "rue du Commerce, un billet de banque et un portemonnaie contenant une petite somme ; à M. Constant, 74, rue S’ainte-Vallière. une plaque de fonte ; à M. Bornay, 51, rue Félix-Faure un collier de Chien.Contravention. —- Les agents de police ont dressé procès-verbal à Louis Martin, 53 ans, voiturier à Forges, commune de Sauvigny-les- Bois, pour abandon.de son attelage.Etat civil s
Naissances. — Bernard Michel, rue de la Pas- sière, 12 ; — René Planche, rue du Banlay, 27.
Publications. — Louis Chartier, rue de la Ca­thédrale, 1, et Eugénie Clément, ii Préporché (Nièvre) ; — Maurice Rey, rue d’Alsace-Lorraine, 39, et Marie Chambon. à Paris.
Décès. — Jean Bouchard, ai ans, faubourg de Mouësse, 153 ; — Françoise Garnier, 80 ans, veuve Lyon, rue Docteur-Roche, 31 ; — Jeanne

FOURCHAMBAULTConcours de pêche. — Le ootcouts <<o pêche à la ligne organisé par la « Vandoise », qui avait été annoncé pour le 8 juillet prochain, ftst reporté au 22 du même mois. CLAMECYPour les orphelins de la guerre. — Le béné­fice du bal organisé le 3 février par la jeunesse Clamecycoise et les dons reçus, soit une somme de 196 fr., a été versée la semaine dernière par te président du comité de la Jeunesse Clamee.y- coise, à la caisse d’épargne pour être répartis sur les livrets des orphelins de guerre de la ville de Clamecy.Concert-bal. — La Lyre Clamecycoise donnera samedi soir 14 avril dans la salle des fêtes da l’Hôtel de Ville, son premier concert, offert pour ses membres honoraires.Prix des places : 1° 4 fr. ; secondes 2 fr. ; location 0.50 ; bureau de location samedi U avril de 13 h. 30 à 18 heures.
IVVVVVV'VVVVViaVVVVlAVV'VVVlAVV'VVVX-VWVV'WV'VWVVVVVW»SAINT-SAULGENous sommes heureux de faire savoir à noa lecteurs que les célèbres bicyclettes AUTOMOTO de SAINT-ETIENNE sont en vente chez :M. MARTIN, Cycles. à Saint-Saulge.

gade de. première classe à chéval, M. Pau hampomwr, c.e Montluçon, pour chef de 1" classe à pied, M. Louis Cholet, do Vichy.
ÎVVV^WVWAAWVVVVVVlVWnVVVVVVXWV^MVVWVYVVVVWVl

Rhumatismes
Paralysies

SIARCHAMBAULT

VvlWVVXVVWVVVVVVVWVVrt vw -vvwvwvvvvvvvvwv vm»PARIS-CENTRE est en vente :jjgr a Saint-Loup, par Varénnes-sur-Allier. chez M TARIANT, buraliste.ggf- A Sorbier, par Jr.igny, chez Mme Veuve NOIRTLRRE. épicière.jag~ À Monestier, chez M. PINOT. Hôtel du Commerce.

PUY-DE-DOME
Un ouvrier tombe dans une fosse 

de 4 mètres de profondeur 
et se blesse grièvement

IL TRAVAILLAIT A L’ERECTION 
D'UN MONUMENT AUX MORTSClermont, 11 avril (par téléphone, de notre correspondant particulier). — Un pénible ac­cident s’est produit ce mâtin vers 10 'heures au cimetière du Carme Desohaux. Un ouvrier qui travaillait à l’érection du monument aux morts de la grande guerre est tombé dans une fosse de 4 mètres de profondeur,Le malheureux qui était chargé d’un lourd mortier s’était engagé sur une planohe servant à traverser la. fosse, lorsque oelle-ci se-rompit sous ses pas le précipitant dans le vide.Relevé par ses camarades témoins de l’ac­cident. la victime qui était sérieusement blessé* a été transportée h son domicile.

MWWX-WX'.X WAAIAVVVXXXXVVVAXAXTAAAAWAVXAXAXAVXXXLa grande fête annuelle de la place Chaméane n'ayant pu avoir son sucfesc habituel, dimanche dernier, par suite du mauvais temps, se tiendra à nouveau dimanche prochain 15 avril avec ses nombreuse et diverses attractions :Chevaux de bois, balançoires, petits chevaux, loterie, confiserie. En outre, un bal à grand or­chestre aura lieu chez M. Angelard, des buvet­tes seront installées'' par MM. Bertliomler et Berherlet.
Le tribunal a. prononcé les condamnations sui­

vantes : uepuûe ue covuc-bwjuuo , wuovcui», ucpuvc uo— Un mois de prison à Théophile Ledroit pour ; ia Haute-Loire, président de la confédération vol de lapins commis à Treigny. ______ ’. - '' ' ; L:— Un mois de prison à Jean-Baptiste Chary, 1 nëyrfe/ président- du tribunal de commercepour mendicité. ; Marrét, directeur des P. T. T., etc....-— 16 francs d’amende et 35 francs de dora- Notons également parmi les convives : MM. mages-intérêts à Maurice Deléau, et à sa femme ' Richard-Millet, président de l'Union Comnief- pour coups à Mme Carteau. et à sa fille, Mme ciale de Clialon ; Besset, vice-président ; Gon- Plissier. demeurant à Toucy. i (hier, Gerbe et Calamand, de Monteeau ; Robin, bœr ulpiuiiiv -m juO v.— 15 jours de prison à, André Lcmarchand, de Tournas ; .Tallet, Lambert, Guinst, de Lou- lin cadeau ft tout acheteur de 5 francs, les jeudi

du syndicat des négoc député de Saône-et-Loiiides groupement commerciaux de France ; La- 1 r'nnTryui Mnrret, directeur des P. T. T., etc....-Notons également parmi les convives : MM......................”” ---------------------------------  ».; Gon- Robin,garçon boulanger, à Escamps, pour coups.— 25 francs d’amende à Florian Herbain, mi- nouvrier, à Jaulges, pour violences légères.— 25 francs d’amende à Alexandre Bressol, âgé de 81 ans, et 50 francs d’amende à Marieh llervier-, tous deux de Treigny, pour coups ré­ciproques.Etat civil :
Naissances. — Raymond Robin ; — André Rousselat.
Décès. — Fernand Ravaolt, 67 ans, rentier ; — Auguste Boileau, 67 ans ; ■— Marie Paùtrat, 62 ans, épouse Dupuis. LIGNY-LE-CHATEL ACCIDENT D’AUTOMOBILEM. Dessertenné, négociant en vins, à Paris, en passant en auto avec sa femme et ses filles, rue des Fossés, a. pour éviter un encombrement, donné un brusque, coup de volant qui projeta la voiture contre un arbre. Les voyageurs furent projetés hors de la voiture. M. Dessértenne, 'ut relevé sans connaissance, blessé à la figure r t au bras. Sa femme et ses fûtes n’ont reçu nue quelques contusions. Les bl&.-sés ont été portés à l’hôtel..

M. A. GARCEAU, aveugle de guerre, bros- sier diplômé, 44, rue de Nièvre, Nevers, offrira
UC 1UU1HUO « -, LUI (J-U-Cicau a WUU q.vutiA'UU. vex, ihans ; Gauthier, de Clany ; Oaloz, de Saint- 12 vendredi 13, samedi 14 avril. Gengoux ; Ifouppeaux, secrétaire de l’Union ’ ---------------- ----------................Commerciale ; Torcher, drectëur de l'enregistre­ment, etc... .Au dessert, des toasts très applaudis .ont 5tâ portés par MM. Lissac, Faisant, Constànd, M. Perroux, Laïleÿrie, Villey. Torcher et Marref. les voleurs que la gendarmerie rechercheSavon CadumUn savon pur, tel que le Savon Cadum estindispensablepour l’hygiène de la peau. De plus, il est écono­mique, car il s’use jusqu’au bout et dure deux fois plus que les savons ordinaires.PrixSfo.

XVVVVVYXVVVVVVV^WVVVVVVVWV^VVVVVkAVV'VV'VVVVVVVVXAVlC’est au « Parapluie Elégant », 46, rue du Commerce, Nevers, que l’on trouve les om­brelles les plus jolies, les plus « dernier cri ».Maison la plus réputée de la région pour le bon goût et le fini de ses articles. Prix extraor­dinaires de bon marché, défiant toute concur­rence loyale..Maroquinerie,Parapluies, cannes haute nouveauté.Fournisseur de l'Union P.-L.-M.
<lVVtWVVVVVVVVVVWVVVVVVVVVVVV'VVWVVV'VVVVVVVVVVVVVV%3BF Chien courant tricolore, 10 mois, poil ras 'Nom Cyrano), marqué d’un C sur le flanc droit, perdu dans la irértion Arleuf-Château- Chinon, depuis 15 jours. Récompense à qui en donnera nouvelles.Ecrire COGHOIX, lieutenant de louveterie, château de la Tournelle, Arleul (Nièvre).
l/VX-VIVVYVVVVVVVVVVVVVVVVVVVVVVVVWVVVVVVVVVVV'VVVVVVlMCULINS-INGiLBERTNous sommes heureux de faire savoir à nos lecteurs que les célébrés bicyc-leltes AUTOMOTO de SAINT-EIENNE sont eu vent-e chez :M. GAGNAHD, Cycles, à Moulins-Eugilliert,

ON RETROUVE LE CADAVRE D’UN DISPARUEn se rendant à son travail, Mme Chervin, ménagère à Qhateldon, a découvert ce matin, vers 7 heures, dans un champ, le cadavre de M. David Biaise, 73 ans. cultivateur à Chaumctte, commune de Saint-Victor-Montvianei'x.La victime qui avait disparu ô‘e son domicile depuis quelques jours a succombé accidentelle­ment.
MVVWVWVVXaWXMVMAVVmVVVVVVWVVVVVVVVV^vmX»

aer PARIS-CENTRE eut en venta dans ton» les kiosques â* ïfe&j

abandon.de


JEUDI 12 AVRIL 1923 PARIS CENTRE

BOURSE DE PARIS
du 11 avril 1923

î~Cours I Coors“j I Cours I tes
VALEUBS । |a leiu81 jtw | ifiitl>..> Irteiaveilt&l fejwf

HALLES CENTRALES DE PARIS
du 11 avril Foires 4 Mapcliés de la Région

A terme Ass comptant
fiir Eguidt....,. 
fiittî......... ..
Bakou.................
Baiia-Karaidin... 
Eanq. de France..
— de l’Algérie 
— Imp.Ottom. 
— fiat. Créé. 
— Nat Mexiq. 
- Paris&P-B 
— Privée.... 
— Transatl. • 
— Union-Paris 

Bolée...................
Brakpan Mines Ltd 
Câblestélégraph. 
Camp Biril..........
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Cape Saper.... 
Central Mining.. 
Gliargtursrêun.. 
Ctiartsrod..........
Chem. Ott. (olil.) 
City Deep..........
Colombia............

568 
507 

Î4&5
160

750 ..
625 ..
665 ..

31 i ..
836 ..
638 ..
252 ..
422 ..

17 5
169 ê>u
41 75 

676 .. 
518 ..

41 ..
98 50 

176 . , 
486 ..

568 ..
510 ..

2350 ..
160 ..

6605 ..

755
627
666

1424

315 
842 
636
251
422

16 
167

42 
676 
519

40
100

484

4
S

75

50
50

57
67

15
50

45
30

57 42
67 45

Carocsro Un. Cop. 
Crédit comm. fr. 
Crédit ions. Ej. 
Crédit fone. Fr. 
Crédit Lyonnais.. 
Crédit mobil. Fr. 
Crown tes.... 
Cahrawa............
Os Beors ord... 
Bist. Par. «las. 
Emt. int. Butor 
East B. Pr. fit». 
Eiactrîc. (G. gin.) 
Etatr. Gaz «cri. 
Éleotro-Mét Ciras 
Est......................
Estreilas............
Huant. Mtrolas. 
Eorgss Sorti al Est 
Forges Jeuaunt. 
Franco-Wyominn.. 
Saduid Prourietar 
SolMils Consol. 
8uia Bal. RuLher 
Hartmann..........
Holctikiss et Cie. 
Buanchaca..........

983
38

680
1509

1590
454
190
620

1033
716

378

917
148

535
538
257
228

25

1&2U

50

50

JcGanoesburg Ltd 
Kuala taper... 
KuWmann (Etat.) 
biitaro llitrete. 
Léna Botdfields.. 
Usntsuff fils Itap. 
k-waina Diélrich

148 ..
230 ..
937 ..
188 ..
271 50
107 ..
177 50
626 .,
655 .'.

lalM...............
Hessageries mar. 
StétropsIitainFaris 
Kaiisa Eagla Oil 
Mexico Min. ; Oro 
Kidi....................
Bodderfontain... 
Bontécatinî.........
Kount EHiott...

Kord-Sud Paris.. 
Norih Caucasien. 
Omnibus île Paris 
Oriental Carpet.. 
BrWans...............
Orosdi-Back. ... 
Padang...............
Pathé-Cinéma... 
Pékin Sjndioate . 
Péna Copper... 
Penarroya..........
Pétroles Prête.

Phosph. Gafsa.. 
Phespti. Tunisiens 
Platine...............
Pf.ch. filais, forg. 
Mi. sw. Sa». 
Baiteiein Est- 
Band Mines.. ■. 
Raisin Corintlie..

— — parts 
Rente Foncière.. 

Rio Tinta..........
Rizeries Extr. Or. 
Robinson Deep.. 
itasian Oil tld. 
Busse c. 1-2-s.
— 3% or1836 
- 5% or 1998 
— 4%.%1909 

Santa-Ffi (cïi.fer) 
Silva Plana.... 
Société Gén. (n.) 
Spassky Coppor. 
Suc. Baff. d’Egypte 
Suer....................
Tabacs d’Orienl. 
Tabacs Ottomans 
TanagnySka Conc. 
Télégraphie S.F. 
Tharsis................
Thoinsoa-Kaustcn. 
Transatlant. ord. 
Tiwaal Land. 
Tréfil. Lam. Havre 
Forges Sosncwice 
Tutue (soie art.) 
Turo unifié.... 
Turc 5% 1914. 
Union Corp. Ltd. 
Utah Copper. .. 
Verminck (étab.) 
Vins et Sairit.. 
Voitures rte Paris

415
149 ..
956 ..
163 ..
422 ..
210 ..
523 ..
145 ..
317 ..
958 ..
87 50

135 50
55 25
43 75

378 ..
1371 ..
236 ..

65 50
777
162 
997 
176
334
889

45
31

1221
329
459

1020
837
715
846

2755
81

191
178

44

75
50
50
75

2639 
758
111
53 .
22 85
14 75
26 70
19 30

675 ..
255 ..
729 ..

41 75
754 ..

7800 ..
424 ..
352 ..
107 50
925 ..
268 ..
898 ..
172 ..

58
164
301
483

70 ..
36.70

112 ..
1050 ..
163 50
138 ..

1154 ..

50.

75

50
15

1589
452
191
623

1035
712

73
21

1110
375

50

928 .. 
152 .. 
373 .. 
540 .. 
536 ..
256 50 
:(26 ..
7u 75 

143 50 
108 .. 
932 .. 
189 .. 
271 ..
106 ..
173 .. 
625 .. 
662 ..
34 75 

38b ..

1000 ..
162 ..
390 ..
214 ..
525 .. 
143-50 
323
940
87 

136
56
44 

378
1379 

234
62 

778
160 
995
176 
326
873
44 75
31 ..

1235 ..
322 ..
459 ..

1019 ..
830 ..
705 ..
845

2777
79 

190 
175
44 

1740 
2630

758
111 ..
52 50
22 10
14 30
25 50
18 50

669 ..
251 ..
730 ..
39 75

755 ..
7800 ..

422 ..

50
50
75

25

50

50
75

108 ..
926 ..
271 ..
903 .,
179 ..
57 75

164 ..
385 ..

69 75
36 55

111 50
1050 ..
161 50-
137 ..

1155 ..

Cours êtes Changes
Londres...............
fiiew-Torit.......... ..
Allemagne..........
Bjljigue..............
Espagne...............
Finlande...............
Mande...............
Italie .................
Hortège...............
Roumaiiie.... ». 
Suisse.................
Danoinarir..........
Suède..................

69 46
14 95
0 07

86 20'
228 75
40 50

585 75
74 ..

269 50

273 75

397 ..

70 
15
0

86 
230

41
591

75 
271 
,.î 
275

285 
10 
075 
20 
60
50 
50
10 
50
30 
25

402 5Ô

% airort.... 
% %amort. 
% 1918-1816 
% 1917.... 
% 1918.... 
% 1920.... 
% 1920....

Etat4% 1912-14. 
— B% 1919.. 
Sens Trésor 1921 

_ __ 1322 
Crédit Rat. 1919 

-_1920
— Bons 1921 
- Déc. 1922 
- 6% 1922 
- 6% 1923 

Afrique ég. B% 
Afrique Ote. 3% 
Annam Tonkin... 
Conge Fr. 1909. 
Indo-Chine I9B9.
- 1913. 

Madagascar 1897 
— 1903-1905 

Maroc 4% 1914 
- 5% 1918 

Tunis, 3% 1892 
Meurt.-ot-Moselle. 
lieuse (Reconst.) 
fiord 6% 1921. 
Mille d’Albert 6% 
— Reims 1921. 
— Verdun 6%. 
Kulhouse 1922.. 
Vga do Le Tliour 
Camhrôsis Douais 
Asturienno Mines. 
Forges Joumonl. 
Energ. Elect. B. E. 
Eglises dév. B% 
Bresse Hétallurg.
— — nou» 

Cail, Fùes-liile.. 
Minières fiord.
- 1922

lcd. Suer. Franc.
- 1922

!nd. lest, fié g.dé». 
Indnst.filsas. 6%
- 1922

Bréguet 1921... 
Métal, sinis. 8% 
Mines tons 6%. 
St-fiobain 1921. 
Usines sin. B%. 
Algérie 3% 1902 
- 6%1921 

lnd,-CliiMl899-05
- . 1902 

Tunis 1982-07..

50

74
61
60 65
88 10
87 60 

335 25 
373 50
495 “
477
469
473
510
485
486
495 25 
499 75
323 ..
59 85 

350 50 
329 ..
360 ..

58 80
60 15

390 ..
432 50 
279 5ù
455 ..
451 ..
465 ..
466 ..
464 ..
462 ..

453 ..
513 ..
494 ..
453 50
448 ..
454 ..
452 ..

tg 
s 
2
3 
a
>

1865 4%..
1871 3%..
1811 3% qs 
1875 4%..
1878 4%..
1892
1892 - g. 
1894-93 2% 
18B4-9Ô g.
1898 2%..
1898 t% g.
1899 (Métro) 
1899 quarts.
1904 (Bélro) 
1904 cinq.. 
1905 2 3/4.
1905 quarts.
1910 (Métro) 
1910 demies.
1910 3%..

1912 3%..
1910 6%..
1919 cinq.. 
192153)4% 
«fa' VJ : 

cinqu. t. p. 
83,44 p....

11879.
„ 1880.
S 1891.

2)1899............
§ \19O6............
2/1912............
g f 192.0............

1922 811 ...
J1922 non lit-

11879............
1883............

, 11885............
H11895............

J1903............
c -, 1909............
§ 3% % 1913 
2/4% 1013.. 

fién........
1921 lib...

11921 non iib

Eaux therm. Vichy 
Aciéries du fiord 
Aciéries du Chili. 
Aniche................
Asturionne Mines. 
Automoto............
Elanzy ..............
Chdtillon-Comm.. 
Comment.-Fourch.

— joulss. 
Contera.... 
tenter............
Ooiiain-Juan ... 
Eaux de Fougues 
Fivos-Lîlta..........
Hutchinscii ord.. 
Hat. acr. Vierzon 
li’Oilla'..............
Mestre et Blatgé 
Mines d’Anzîn... 
Royal Dntcli.... 
Saint-Gobain.... 
Schneider & C‘° 
Shell...................
Taiacs du Maroc 
ïioille-lltntagoe. 
Westinghouse...

74 65
61 65
60 00
88 42
87 95

334 ..
375 23
495 75
477 75
470 ..
473 .. 
509 75 
486 50 
486 ..
495 50 
499 ..
328 ..

60 ..
351 .. 
324 55 
369 ..

59 30
60 ..

391 ..
434 .. 
279 50 
458 ..
451 25 
465 ..
466 .. 
463
468 ..

455 ..
456 ..
509 ..
499 ..
447 ..
447 50
454 ..
455 .
467 ..

452 50
465 ..
450 25
450 ..
444 25
440 50
450 ..
495 ..
442 ..
495 ..
520 .
482 ..
367 ..
480 ..
298 ..
279 ..
305 ..
600 50
355 ..

94 ..
446 ..
446 ..

462
455

1450
441
444

499 ..
442 ..
495 ..
516 50
-150 ..
363 50 
483 50
298 ..
276 ,.
365 ..
602 ..
356 50

66 ..
221 ..

58 50
265 ..

70 75
250 ..
63 25, 

260 ..
54 75

339 ..
82 75

226 ..
121 ..
222 25
58 ..

226 ..
398 75

80 50

491 ..
482 ..
102 75
98 75

453
465
251
287
280
299 50
168 50
435 ..
401 ..
490 ..
470 ..
287 ..
288 ..
294 ..
316 25
172 ..
325 ..
395 50
264 -..
505 ..
490 ..

50

1150 ..
249 ..
259 ..

1040 ..
3980 ..
425 ..

1723 ..
2240 ..
1326 ..
1000 ..

102 50
4840 ..
2395 ..

1910
2028

199
192

1218 
23650, 
2820 
2125

304 
2902 
1365 
1120

50

50

444 ..
444 ..
223 ..

65 ..
221 ..

58 50
265 ,.

72 ..
246 ..

64 25 
262 ..

55 ..
345 ..
82 75 

228 
121 
223

60 .. 
229 35 
398 ..

80 ...

75
50

494 75

102 ..
99 ..

453 50
465 ..
254 50
292 ..
283 ..
302 ..
168 50
434 ..
492 ..
490 ..
469 50
283 25
289 ..
297 50
316 50
171 ..
326 ..
396 ..
265 23
502 ..
490 ..

1170 ..
240 ..
2î-5 ..

1025 ..
4000 ..

454 ..
1725 ..
2225 ..
1307 ,.
1005 ..

98 ..
4975 ..
2390 ..

1900 .. 
.2030 ..

652 ..
201 ..’ 
191 ..

1200 ..
23800..
2839 .
2051 ..

304 50 
2909 •• 
1355 .. 
1133 ..

AFRÈ6 BOURSE
Londres *............................... 70 10
New-York................................. 15 07

BULLETIN FINANCIER
Paris, 11 avril. — A l’exception des valeurs 

Hisses, l’ensemble du marché a fait preuve au- 
inurd’hul de fermeté. La livre, un peu plus sta­
ble à 70.30, a donné à la plupart des valeurs 
étrangères une meilleure tenue. Le manque d’af-. 
faires continue à être la caractéristique de ces 
Béances et c’est là l’élément qui1 empêche pour 
le moment encore une reprise plus sérieuse.

A part quelques exceptions, les valeurs de la 
cote officielle ont été bien tenues. Fermeté des 
rentes françaises et chemins français : Nord 
1379 contre 1371 ; Est, 928 contre 917. Très cal­
me la Banque de Paris ù 1^24 contre 1429 et le 
Crédit Lyonnais à 1589 contre 15vü. Grande fer­
meté de la Say à 2780 contre 2v55, du Rio à 
2650 contre 2639, de Pennaroÿa à 1235 contre 
1221, de Peehiney à 855 contre 846, de Thomson 
au xeiivirons de 900 contre 898. Tassement sur 
Re Pathé à 873 contre 889 ainsi que sur les va­
leurs ottomanes. Lourdeur prononcée du groupe 
russe.

Le groupe des pétroles est ferme avec peu de 
transactions : Royal Dutch débute fi 23.750 pour 
finir ferme à 23.800 contre 23.650 : Shell calme 
à 30u contre 304.uu ; Grosnyi priv. 920 sans chan­
gement ; Bakou 2365 contre <5n0 ; Lianosoff 385 
contre 407. Les actions d’huile de pétrole intro­
duites aujourd’hui a la cote ont valu 495 contre 
490 Charbonnages, fermes : Liévin 243.

Dans les valeurs diverses, on note des .achats 
suivis en Automoto qui cotent 454 contre 425 ; 
Tubize 475.50 contre 481.30 ; Tubize ord. 442 
contre 447 ; Hotchkiss 932 contre 937 ; Caout­
choucs peu animés et en légère réaction : Pa- 
dang 326 contre 334 ; Financière 167 contre 
169.50 ; Malacca, 171 contre 172. •

Au groupe des mines d’or, la tendance est 
soutenue . de Beers recherchée pour l’arbitrage 
s’avance à 1045 pour terminer à 1035 contre 
1033: Golfidellds 71.05 clôture à 70.25 contre 72.75;' 
Erâcpan 251 contre 252 ; Cuprifères toujours 
soutenues : Utah 1065 et llbO contre 1050 : Thar- 
bLs 271 contre 268 ; Huanchaca 189 contre 188.

Cl. de Saint-Pualie et Cie
45. rue de la Chaussée d’Antin, Paris 

4, rue Thiers, Nevers

g g
jBOITEauxLBTTRESj

Vu réformé. — La veuve a droit à la pension 
fiu taux normal, si le mariage est antérieur a 
la cause qui a motivé la réforme et s'il y a 
relation de cause à effet, entre les motifs »e 
la réforme et ceux de la mort.

Cloutes les demandes doivent être accompa­
gnées de 0 fr. 50 en timbres-poste).

(Adresser toutes les demandes à M. le Rédac- 
teur en chef de. Parù-Ccntre, 3, ruê du Chemin- 
ge-Fer.)

VIANDES. — Cours moyen au kilo :
Bœuf, quart derrière, Ie qualité 7 ; aloyau 

11.50 ; paleron, 4.00.
Mouton. — Entier, 1' qualité, 9.50 ; épaule, 1‘ 

qualité, 8.50 ; poitrine, 1’ qualité, 5.30.
Veau. — Entier ou demi, 1* qualité, 9.50. 
Porc. — Demi-porc, Ie qualité 8.
VOLAILLE. — Canards de ferme, ia pièce 

9 à 15 francs ; poulets Chartres, 17 fr. ; poules 
toutes provenances, 12 à 17 fr.

POISSONS. — Le kilo : Tanches, 6 francs.
LEGUMES. — Pommes de terre, Algérie, les 

100 kilos, 190 francs ; pommes de terre, chair 
jaune, 24 francs : pommes de terre, chair blan­
che, 24 francs.

BEURRES. — Le kilo : Charente, Poitou 12 
à 16.80 ; Touraine, 11.50 à 16.50 ; Normandie, 
9 à 13.80.

ŒUFS. — Le mille : Brie, Beauce, 320 à 400; 
Bourbonnais, Nivernais, 320 à 340 ; Etrangers, 
330 à 410. „ „„ „

FROMAGES. — Gruyère, de 10 à 10.50 ; Can- 
.tal, 6 fr.
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Ah ! l’horrible feu du rasoir ! Enfin terrassé ! 
LA REINE DES CREMES de J. LESQUENDIEU 
le chasse impitoyablement. En vente portout.
‘VVIVVVVYXXVVVVWVVV'VVVVVL'VVX/VVYV'VVV'VVV'V'VV'V'VVIA/VVWVI  

BOIS

LE HAVRE. — Le 16 avril, à 14 h. 30, dans 
la salle des ventes, publiques, à la Bourse du 
Havre, vente publique d’environ 3.500 cuirs 
verts de bœufs, vaches, taureaux, peaux de 
veaux, moutons et chevaux (de la Société Halle 
aux Cuirs de la région du Havre). La prochaine 
vente aura lieu le 14 mai.

Le 16 avril, à 14 h. 45, dans la. salle des ven­
tes publiques, à la Bourse du Havre, vente pu­
blique d’environ 2.500 cuirs verts, de bœufs.

LE HAVRE. — Acajou : Santo-Domingo et 
Porto-Plata Filles, 25 à 45 fr.; Haïti. Port-au- 
Prince, Jacmel, billes ,20 à 40 fr.; Tabasco, 
Mexique et autres, 45 à 75 fr.: Honduras bines, 
45 à 60 fr.; Cuba billes, 30 à 75 fr.; Côte_d’Afri­
que te Congo d’Ivoiro billes, 22.50 à 32.50; Ga­
bon et Congo billes, 17.50 à 22.50; rond, 17.uO 
à 18.75; Okoumé billes, 17.50 à 18.75; ; rond, 
13 à 16 fr.; cédrat Mexique et autres billes. 
20 h 35 fr.; rond, 17.50 à 25 fr.; Courbaril, billes, 
30 il 50 fr.; érable 50 fr. Gaïac Saint-Domingo, 
bûches, 25 à 40 fr.; autres provenances, 20 à 
4Q fr.; palissandre Rio, 30 fi 125 francs; Mada­
gascar, 13 à 13.50; Indes, 60 à 80 francs ; Ross 
Bahia bûches, 15 à 20 fr.; Satin Wood billes, 50 
à 75 fr.; tulipier Amérique, 20 à 30 fr. les 
50 kilos; ébène Gabon, 75 à 100 francs; Ma- 

■cassar 85 à 100 fr.; Madagascar 50 à 70 fr.; 
buis d’Amérique, 60 à 70 fr. les 100 kilos.

CONGRES DES ENTREPRENEURS 
DE BATTAGE DE FRANCE

Lé troisième congrès annuel des 'entrepre­
neurs de battage et de pressage ôe France 
aura lieu cette année à Lyon, les samedi et di­
manche 5 et 6 mai, sous la présidence de M. 
Dernier, député, président de 'a Fédération.

Un certain nombre de membres du Parlement 
assistera à cette manifestation. Pour tous ren­
seignements s’adresser au secrétaire de la Fé­
dération, 11 bis, rue Francine Versailles, ou û 
M. Chanel, président du Syndicat des entre­
preneurs de battage du Rhône à Saint-Foy-lcs- 
Lyon (Rhône).

OIS MORTUAIRES
Vous êtes prié d’assister au. Convoi Service 

et enterrement de
Madame J.-B. GRANDIOUX 

Née LAURENT
décédée, au domicile de ses enfants à Chàlillon- 
en-Bazois Te 10 avril 1923, dans sa 91° année, 
munie des Sacrements de l’Eglise.

Ses obsèques auront lieu le vendredi 13 cou­
rant, à 10 heures, en l’église de Châtillon.

On se réunira à la maison mortuaire.
De la part de : Madame veuve Louis Gran- 

■dioux, sa belle-fille, M. et Mme Payot, M. et 
Mme Dubois, M. et Mme Saint-André et leurs 
enfants et de toute la famille.

Il ne serax pas envoyé de lettres de faire-part, 
le présent avis en tenant lieu.

Vous êtes prié d'assister aux Convoi, Service 
et Enterrement de ;

Monsieur l’abbé Albert FREBAULT, 
Curé ds Cuffy

décédé au presbytère de Cuffy, le 10 avril 1923, 
dans sa 57® année, muni des Sacrements de 
l’Eglise. •“ . .

Ses Obsèques auront lieu le jeudi 12 courant 
à il heures, en l’église de Cuffy.

On se réunira à la maison mortuaire.
De la part de : M. et Mme J.-B. Frébault, M. 

Emile Frébault. M. et Mme Philippe Frébault, 
M. et Mme Paulin Frébault, ses frères, belles- 
sœurs, neveu et nièce, et de toute la famille.

Il ne sera pas envoyé de lettres de faire-part, 
le présent avis en tenant lieu.

♦♦♦
Vous êtes prié d’assister aux Convoi, Service, 

et Enterrement oie
Monsieur Jean-Baptiste BOUCHARD 

décédé en son domicile, à. Navres, faubourg de 
Mouësse, 153, le mardi 10 avril 1923 à l’ûge 
de 54 ans, muni des Sacrements de 1 Eglise.

Ses obsèques auront lieu le jeudi 12 courant, 
h 15 h. 30, en l’église Saint-Etienne, sa pa- 
roisss

On se réunira à la Maison mortuaire à 
15 h. 15. - . ,De la part de : Mme Boucharü-Augelara, son 
épouse, de toute la famille, et de ses amis.

Il ne sera pas envoyé de lettres de faire-part, 
le présent avis en tenant lieu.

Vous êtes prié d’assister aux Convoi, Service 
et Enterrement dé

Madame veuve LE VOUE 
née Jeanne AULON 

décédée, en son domicile, à Moiry, le 10 avril, 
dans sa 68® année, munie des Sacrements de 
l’Eglise.

Ses obsèques auront lieu le jeudi 12 avril 
courant, à 15 heures, en l’église de Saint-Panze- 
le-Châtel, sa paroisse. , ■ , , ,

Dé la part de ses enfants et de toute la fa-
II ne sera pas envoyé de lettres 'de faire-part, 

le présent, avis en tenant .lieu.

Vous êtes prié d’assister aux Convoi, Service 
et Enterrement de

Mademoiselle Marie-Louise BRILAND 
décédé pieusement au domicile ds ses parents, 
buralistes à Saxi-Bourdon, clans sa 28’ année. 

Ses obsèques auront lieu le vendredi 13 cou­
rant, à 10 heures dü matin, ‘en l’église de Saxi- 
Bourdon. „ ,

De la part de : M. et Mme Briland. ses père 
et mère ; Georges et Joséphine Briland', ses 
frère et sn-ur, et de toute la famille.

Il ne sera pas envoyé de lettres de faire-part, 
le présent avis en tenant lieu.

SERVICES & MESSES
Un service anniversaire sera célébré le 16 

avril 1923, à 9 heures 30, en l’Eglise de Mars- 
sur-Allier, pour le repos de l'âme de

Madame CLAIROT 
Née Mathilde DESSAUNY

De la part de la famille.

REMERCIEMENTS
La famille Vaillant de Guélis remercie très 

sincèrement les personnes qui ont assisté aux 
obsèques de

Monsieur Tony VAILLANT de GUELIS 
ainsi que toutes celles qui lui ont témoigné leur 
sympathie en cette douloureuse circonstance.

.M Meunier ; M. et Mme Meunier ; les famil­
les Tènaille, Gay, Derandy remercient très sin­
cèrement les personnes qui ont assisté aux ob­
sèques de

Madame Alexandre MEUNIER

TANNA Y. — On cotait : Blé, 95 fr. le quintal; 
farine, 126 fr. le quintal ; pain, 1.175 le kilo; 
beurre, 9 fr. la livre; revendu, 9.50 ; fromage 
du pays, frais, 0.90 à 1 fr. pièce; durs, 1.25 ; 
gras, 1.60 ; de chèvre, 1.50 pièce ; camembert, 
2 fr.; coulommiers, 2.50 ; Saint-Florentin, 2.25 ; 
crème, 3 fr. le litre.

Œufs, 3.50 la douzaine; poulets, de 28 à 35 fr. 
la paire; lapin, 2 fr. la livre; poires et pommes, 
de 2 à 2.50 le quarteron ; choux-fleurs, de 2.50 à 
3.75 pièce; laitues, 0.50 pièce; poireaux, 0.50 h 
0.60 la botte, de 15 (gros) ; carottes, 1 fr, le 

' kilo ; pommes de terres ; nouvelles, 2 fr. la 
kilo.

Viande de bœuf, de 12 à 4.50 le kilo, suivant 
i qualité ; veau, de 11.75 à 7.50 le kilo ; mouton, 
j Je 12 à 8 fr. le kilo; porc, de 10 h 9 fr. le kilo.

COSNE-D’ALLIER. — La foire, a été favorisée 
par le beau temps. Marchandises en diminution 
sur les années précédentes. Ventes actives sur 

! les vaches à veaux et les génisses.
On cotait : bœuf de travail, de 4.000 à 6.500 

francs ; vaches à veaux, de 1.800 à 3.000 fr. ; 
! vaches grasses, de 1.30 à 1.45 le demi-kilo ; va- 
I ches maigres, de 1.200 à 2.000 francs ; génisses 
et châtrons, de 1.90 à 2.10 francs le demi-kilo 
veaux de boucherie, de 2.50 à 2.75 le demi-kilo; 
t>orcs gras, de 2.90 à 3.10 le demi-klln ; truies, 
de 2.20 à 2.50 le demi-kilo ; nourrains, de 4.75 à 
5 francs le demi-kilo ; laitons, 6 francs le demi- 
kilo.

Chevaux, de 2.000 it 4.000 francs : poulains, 
de 1.400 à 2.000 francs fines, de 400 à 1.000 

I francs.
Beurre, de' 6 h 6.50 le demi-kilo ; œufs, de 

' 3.50 à 4 francs la douzaine ; chevreaux, de £5 
à 35 francs pièce : poulets, de 20 à 30 francs 
la paire ; dindes, de 40 à 60 fr. la. paire ; oies_, 
de 30 à 40 francs la paire ; canards, de 20 à ‘-5 
francs la paire ; lapins, de 10 à 15 francs ±a 
pièce. ■

; SANCOINS. — Veaux, 125, à 6.20 le kilo ; 
moutons, 78, à '5,90 lé kilo ; porcs, 32, à 5.90 le 
kilo ; poulets, 210 paires, de 35 à n5 fr. la paire; 
lapins, 125 pièces, de 14 à 24 fr. la pièce ; beur­
re, 290 killos, de 13 à 14 fr. le kilo ; œufs, 640 
douzaines, de 3.25 S 3.50 la douzaine.

MATOUR. — On cotait : Veaux, 2.50 à 2.65 
la livre ; chevreaux, 25 à 35 fr. pièce ; lapins 
doriiestiques, 12 à 16 fr. pièce ; beurre, 5.25 à 
5.50 le demi-kilo ; œufs, 3 fr. la douzaine ; fro­
mages, 0.60 ù 1 fr.; épinards, 2 fr. le kilo ; 
carottes, 0.15 le paquet ; radis, 0.40 la botte ; 
choux, 0.30 à. 0.50 pièce Choux à planter, 1 fr. 
le kilo ; pommes, 1.25 le kilo ; petits oignons 
ù planter, 2 fr. le cent.

CORBIGNY. —- Marché très bien approvisionné 
Nombreux acheteurs.

Le beurre du pays s’est vendu de 7.50 à 8.50 le 
demi-kilo ; le beurre de Normandie, 9.50 la livre; 
les fromages do vache frais, 0.75 fi. 1 fr. l’un ; 
les fromages durs, depuis 1 fr. jusqu’à 1.40 l’un; 
la crème, 0.50 ia petite louche ; les camemberts, 
de 1.75 ù 2.50 l’un.

Les pommes valaient- de 3 fi 4.50. Le quarteron; 
les noix, 1 fr. le cent.

La laitue se vendait 0.25 et 0.30 le. pied ; la 
chicorée, 0.50 le pied ; le pissenlit, 0.30 le pa­
nier ; les choux-cabus, O.-75 l’un ; les çhoux- 
ileurs, 2 à 3.50 l’un ; les choux de Bruxelles, 
0.75 le (litre ; les poireaux, 0.10 et 0.15 l’un.

Les pommes de terre, 3.50 le double-décalitre; 
les haricots secs, 1 fr. le litre ; les petits radis, 
roses, 0.40 la botte : les gros radis noirs, 0.75 
l’un ; les céleris-raves, O.ril à 0.40 la boule ; 
les endives, 1.50 la livre ; des artichauts, 1.75 
l’un.

Les poulets. se sont vendus de 20 à 30 fr. la 
paire ; les canards, de 18 à 23 fr. la paire ; 
les pintades, de 12 à 13 fr. l’une ; les oies, 4.50 
le kilo ; les lapins, de 10 à 13 fr. l’un.

Les harengs sales, 0.30 l’un ; Qa morue salée, 
1.95 la livre ; dessalée, 1.75 la livre ; les carpes 
vivantes, les brochets vivants, 3 fr. la livre ; 
les. crevettes, 0.90 lé quart ; le colin, 3 fr. la 
livre ; les maquereaux, 2.50 La livre ;

Les oranges, 0.25 à 0.45 1 une ; les mandarines 
0.40 l’une ; les bananes, U.uu l’uné ; les grena­
des, 1' et 1.25 pièce : les pruneaux, 2.50 à 3 fr. 
la livre.

CORBIGNY. — Très bonne foire, très bien ap­
provisionnée. Cours en hausse sur les bêtes à 
cornes.

Les bœufs se sont vendus jusqu’à 1.000 fr. la 
paire ; les vaches à veaux de 2.000 à 3.000 fr. 
pièce ; les châtrons, de l.ouO à 2.300 fr. pièce 
les vaches M’embouche de 1.500 à 2.500 fr. pièce; 
les taures, de 1.400 à 2.000 fr. pièce ; les bonnes 
bêtes se vendaient au poids jusqu’à 420 fr. les 
100 kilos : les veaux de boucherie, se sont ven­
dus de 2.60 à 2.75 la livre ; les porcs gras, de 
295 à 305 fr. Ces 50 kilos vif ; les porcs nour- 
ra'ins de 300 à 350 fr. l’un ; les laitons, de 180 
à 220 fr. pièce.

égalent les meilleures' 
mais les meilleures 
n’approchent pas de

“Lit LUNE”
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saveur fraîche 
parfum agréable 
hygiène parfaite
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MANUFACTURES FRANÇAISES

Maison

COLLET-MÉRIAUD
Varennes-sur-Allicr (Allier)

Nous informons le public que notre

CATALOGUE
ÉRAL

LE FU RO R
FAIT FUREUR

C’est le plus fin des ANIS
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PARIS-CENTRE est en vente :
A Voissac, chez M. SOUILLAT, coiffeur, 

w A Target, chez M. MORAND.

EST PARU
Il contient 1ÛO pages grand, format et 

environ 1,000 photogravures représentant 
un choix très important de : Literie, Sièges, 
Meubles de tous genres et accessoires 
divers d’ameublements.

PRODUITS GARANTIS
CONDITIONS D’ENVOI. — Vu le prix 

de revient élevé de ce catalogue nous 
l’adressons franco et recommandé sur 
toute demande accompagnée de 5 francs.

Nous remboursons celte somme sur un 
premier achat de 100 francs ou en un 
mandat-poste si le catalogué non utilisé 
nous est retourné franco.

Uft iûi tenri certaine et radicale de 
UuollouU la hernie par le port du 

bandage ne peut être obtenue qu’en adoptant le 
nouvel appareil sans ressort muni de la mer­
veilleuse y a n r n pelote à compression 
souple de IVI.ULAoLn le grand spécialiste de 
Paris, Bd Sébastopol, 44 (anct n“ 63).

Cet appareil, le seul reconnu officiellement 
par le corps Médical, assure séance tenante la 
contention parfaite des hernies les plus difficiles.

En voici des preuves :
Nous autorisent à publier leur nom :
M. RAVIOLIT, 3, place Emile-Zola, à Dijon 

(Côte-d’Or), Enfant Hernie Guérie.
M. THUILOT L., route de Semur à Monlbard 

(Côte-d’Or), Hernie Guérie.
M. GOUAGNON E., à la Croix Maurice Valen- 

çay (Indre), Hernies Guéries
M. GRAS Père, à Eslissac (Aube), Hernie Gué­

rie.
M. HUTINET PONSARD. à Chazeuil-, par Sac- 

Tuenay (Côte-d’Or), Hernie Guérie.
Désireux de donner aux malades une preuve 

immédiate de ce résultat, garanti bailleurs par 
écrit, M. GLASER invite toutes le personnes 
atteintes de hernies, efforts, Idiescente, à lui 
rendre visite dans les villes suivante où il fera 
gratuitement l’essai de ses appareils.

Allez donc tous de 8 h. à 4 h. à :
NEVERS, samedi 14 avril, Hôte! Terminus, 
BOURGES, 15 avril, Hôtel de France.
COSNE, Mercredi 18. Hôtel du Cerf.
GERGY-LA-TOÜR, 19 avril, de 8 h. à 2 lî. Hôtel 

du Commerce.
VARICES — OBESITE

Matrice, Déplacement des Organes
Traite de la HERNIE — BROCHURE des BAS 
à Varices et Ceintures Ventrières. Exti’. de 
l’Album des Ceintures Maillots. Franco sur de­
mande.

Imprimerie de PARIS-CENTRE, Nevers
Le Secrétaire Gérant : G. Colunet.

PHOSCAO

Si vons éprouvez des aigreurs, 
dés tiraillemènts, des pesanteurs, 
des crampes, de l'oppression, n’héUte» 
pas à vous mettre au régime du délicieux

Aliment idéal des convalescents, 
des anémiés, des surmenés, des vieillards. 
Le plus puissant des reconstituants.
Le plus exquis des déjeuners.

En vente partout - Envoi gratuit (Eun échantillon, 
Administration: 12, r.de laTour-des-Dames, Paris

Etude de Me BONNET, 
commissaire-priseur, à Nevers-.Officiers ftlîmstérieis

SI VOUS SOUFFREZ*
DE

iDESTO^Atf

T

Entreprises privées assujetties au Contrôle de l’Etat

COMPAGNIE ANONYME D’ASSURAHCES SUR LA VIE | COMPAGNIE MUTUELLE DE CAPITALISl'ïIOlI 
1U Capital social do i.ooo.ooë dé franc». @ | Gérés par La Gmtiob, Soc. An. aig£aj>. do a.ooo.oc-o

SIÈGE SOCIAL : 9, OE PE ROME, PARIS

Polices nouvelles particulièrement libérales, offrant 
des facilités, des garanties et des avantages incontestables.

un médiocre CAFE plus oupasn’est
moins travaillé pour le rendra moins no­
cif. C’est un produit naturel à base d’oi-ge 
finement maltée, suivant- la formule du 
fameux hygiéniste, dont la valeur diffes- 
ttve et diurétique est universellement re­
connue. Il est caramélisé et a un goût, 
spécial, doux et agréable.

est indiqué par tes médecins pour rem­
placer le CAFE et -les TISANES pour les 
enfants et ceux qui souffrent du Cœur, 
des Nerfs, des Reins, du Foie, de la Ves­
sie et de VEstomac. Tous ceux qui l'ont 
adopté ont constaté ses excellents effets 
sur l’organisme et y ont Uouvé 4

La SANTÉ et TÉCONOMIE
le KNEl PP est beaucoup moins cher que le CAFE

ainsi que toutes celles qui leur ont témoigné 
des marques de sympathie en cette douloureuse 
circonstance.

^1-25^250^^
Dans les tfonves enatsona d’aUme^italion. Pfosi»cr Maurel, fabricant, Miuy-î. Orge

Etude de' M® J. GASPARD 
huissier à .>aint-Benin-d’Azy 

(Nièvre)
BETAIL et MATERIEL 

DE CULTURE
A vendre aux enchères pu­

bliques.
Par suite de cessation d’ex­

ploitation.
•Aux Pelés, coi wne de St- 

Sulpice.
Au domicile de M. France 

Chaumereuil, propriétaire.
Le dimanche là avril 1923, à 

1 heure de l’après-midi.
Il sera vendu :
6 vaches de 4 et 7 ans, nui­

tées ou prêtes au veau, 2 châ­
trons de 2 ans. 1 jument de 
trait de lu ans, 1 cheval à tou­
tes fins (10 ans), chariot à che­
vaux, tombereau, faucheuse 
Wood à 2 chevaux, râteleuse, 
rouleau en fonte, charrue va- 
seule, marque Thévenot ; herse 
en fer; fourneau à légumes, 
bascule avec poids, trieur, ta­
ble de cuisine et bancs. 1 gros 
harnais. 2 colliers de trait, 
traits et fourreaux, 1 harnais 
de voiture, 1 char-a-bancs usa­
gé, 1 boghei, marque Rétif, et 
quantité a au très objets.

Au comptant, frais en sus.
14.987

Etude de M' PERRIN 
notaire à Nevers 

J 20, rue du Rempart
i A VENDRE
. par adjudication amiable

1 En l’étude et par le ministè­
re de M' PERRIN, notaire.

Le samedi 28 avril 1923, à 2 
heures du soir.

UN BEAU CHALET
située à Nevers, rue Dtïpin, n° 
12, composé d’un rez-de-chaus­
sée sur cave, de quatre pièces 
avec tarasse ; premier étage 
de quatre pièces également ; 
mansardes et grenier, . petits 
toits à côté.

Jardin d’agrément et pota­
ger.

Le tout de la .contenance de 
mille mètres carrés environ, 
appartenant à M. Barré.

Mise à prix : 50.000 francs.
Jouissance au 24 juin 1923.
S’adresser pour tous rensei­

gnements à M® PERRIN, notai­
re, et pour visiter à Madame 
MAILLARD, 12, rue Dupin, les 
hindi et jeudi de 2 à 4 h. du 
du soir. 14931

Etude de M° GAUTHIER, 
notaire à Saint-Fargeau 

(Yonne)

A VENDRE A L’AMIABLE
BELLE VILLA

de construction récente, sise à 
Saint-Fargeau, avenue de la 
Gare, comprenant :

Au rez-de-chaussée : vestibu­
le, salon, salle à manger, cui­
sine, W.-C.

Au premier étage : trois 
chambres fi coucher, un cabi­
net de toilette.

Mansarde parquetée, penderie 
et grenier au-dessus.

En sous-sol : buanderie, cave, 
bûcher.

Eau et électricité.
Garage et écurie : volières, 

toits.
Jardin en plein rapport, bor­

dé par rivière.
Le tout d’une superficie de 

17 ares 53 centiares.
Pour tous renseignements, 

s'adresser à M« GAUTHIER, 
notaire. fbUOO

VENTE AUX ENCHERES
A la ferme des Bonsgrands, 

commune de Saint-Jean-aux- 
Zimognes (Nièvre).

Le dimanche 22 avril 1923, à 
midi 30.

De : 3 bonnes JUMENTS de 
trait (dont une suitée), 1 âne, 
avec voiture èt harnais.

Et important MATERIEL 
D’AGRICULTURE : chariots et 
tombereaux à bœufs et à che­
vaux,' rouleaux, charrues (va- 
seuie. et Brabant), herses, sy- 
racuses, moissonneuses, fau­

cheuses, râteleuse, trieurs, ta­
rares, jougs garnis, auges (en 
tôle, fonte, bois), coupe-raci­
nes, bascule, brouettes de gre­
nier et d'écurie, gros harnais, 
colliers, brides, fourreaux, li­
cols, traits, harnais de voiture, 
bâches, câbles, attaches, meu­
bles, outils divers, gros four­
neau. treillages, tondeuses, 
ferrailles, lanternes, sacs, fûts 
vidés et nombreux objets di­
vers. — MOBILIER : armoires, 
lits, commodes, tables de nuit, 
tables, bancs, chaises, coffres, 
males, poêles, literie, ustensi­
les de laiterie ét de cuisine, 
tic..., etc.

Au comptant, 10 centimes 
par franc, c-n sus des enchè­
res. 15.276

Etude de M® GAUTHIER 
notaire ù Saint-Fargeau 

(Yonne)
A Louer 

pour îe 1er novembre 1923 
UN MOULIN A FARINE 

mû par l'eau, situé communs 
, de Saint-Martin-des-Champs, 
appelé le « Moulin Fret », et 
4 hectares 49 ares 36 centiarea 
de terres et prés, appartenant 
à M. Delagoutte.

Pour tous renseignement^ 
s’adresser soit au notaire, soie 
& M. François üelagoutte, pro­
priétaire à Saint-Martin-des- 
Cliamps. 14173

Elude de M® DURIN, notaire 
ô. Pougues-les-Eaux (Nièvre).

VENTE DE MEUBLES
Après les décès de M. et 

Mme Vaganay, le dimanche 29 
avril 1923, à 1 heure, à Pou- 
gues-Ies-Eaux, route de Four­
chambault.

Tables, cuisinière, fourneau 
à charbon de bois, lits, lite­
rie, armoires, armoire à glace, 
tables de nuit, toilettes, com­
modes, chaises, fauteuils, lin­
ge divers, couvertures; usten­
siles de ménage et dé cuisine, 
vaisselle, verrerie, matériel de 
caves et autres objets divers.

Au comptant, 15 % en sus.
Pour tous renseignements, 

s'adresser à M® DURIN, notai­
re à Fougues 15.270

Etude de M® BONNET 
commissaire-priseur à Nevers

VENTE AUX ENCHERES
Par suite dé cessation d’ex­

ploitation, à la régie de Mari- 
giiy, commune de Chevenon 
(Nièvre), chez M. Raisin, le’ di­
manche 15 avril 1923, à midi 
et demie.

TRES BONS ANIMAUX 
d’origine de race nivernaise, 
charolMse et juments de trait, 
consistant en : 18 vaches sui­
tées ou prêles au veau ; 9 gé­
nisses de 2 ans ; 7 génisses 
d’un an ; 7 châtrons (1, 2 et 3 
ans) : 1 taureau de 2 ans ; 
6 juments de trait et à deux 
fins (de 4 à 10 ans), et un joli 
petit attelage (poney, voiture et 
harnais).

HARNA’S. MATERIEL 
D’AGRICULTURE

Charriols, tombereau, voi­
ture à bestiaux, charrettes an­
glaise, colliers, brides, four­
reaux, traits, harnais divers, 
cultivateur, rouleau plombeur, 
rateau, faucheuse, charrue, 
herse, exttrpatêur, coupe-raci­
nes .broyeur, moulin-brouette, 
tonneau a purin, trieur, ta­
rares, bascules, diable, bassin, 
vêleuses. etc., etc.

Au comptant 10 centimes par 
franc en sus des enchères.^

14.773 ।

Etude de M« BONNET, 
commissaire-priseur, à Nevers,

VENTE AUX ENCHERES
A la ferme de Saligny, com­

mune de Chevenon (Nièvre), 
chez M. Maria.

Le mercredi 25 avril 1923, à 
midi.

Important CHEPTEL, com­
prenant : 2G vaches suitées ou 
prêtes au veau, 8 vaches d’em­
bouche, 5 châtrons do 2 ans, 
11 génisses de 2 ans, 13 génis­
ses d'un an, 11 veaux d’un an, 
4 bonnes juments de trait et à 
2 fins (dont 2 pleines ou sui­
tées), 2 pouliches (1 et 2 ans), 
1 âne, 1 truie.

Au comptant. 10 centimes 
par franc, en sus des enchè­
res.

Demander notice à M® BON­
NET, commissaire-priseur 
_____ _______________15.275

Etude de M° BONNET, 
commissaire-priseur, à Nevers.

VENTE AUX ENCHERES
A Nevers (Nièvre), le samedi 

14 avril 1923 :
I. — Place Carnot, à 13 heu­

res : 1" 2 CHEVAUX « réfor­
més du service de la gendar­
merie » ; 2“ Et une camion­
nette automobile 10/12 HP.

II. — Et, salle des ventes, 
avenue Georges • Clemenceau, 
n“ l,.à 13 h. 1/4 : MOBILIER 
comprenant : bonne petite sal­
le à manger (buffet, tables, 
chaises), fauteuils, chaises, ar­
moires, cuisinières, secrétaire, 
buffet de cuisine, poêles, lits • 
(bois et fer), machine à cou­
dre, voiture d’enfant, bicyclet­
tes. volière, malles et objets 
divers, etc...

Au comptant, frais en sus.
15.274

Etude de M® SAYEN 
notaire à Fourchambault
ATTIRAIL DE CULTURE

A vendre aux enchères publi­
ques, par suite ue cessation de 
culture, le dimanche 22 avril 
1923, à midi, à Clamour, com­
mune de Germigny-sur-Loire, 
en la demeure ue M. Etienne 
Maloux.

DESIGNATION
4 chariots garnis, une car­

riole, 2 tombe;'ea<x. une moi» 
sonneuçe-lieuse Massey-Harrisr 
une moissonneuse-lieuse Mae- 
Conncllc, x faucheuses Mac- 
Cormick, une râteleuse, 3 char­
rues en fer dont 2 va-seule, 7 
herses, dont une canadienne, 1 
cultivateur, ,t extirpaleur, 3 
rouleaux, 1 trieur, 2 tarares. 1 
bascule, j jougs garnis, 8 coü- 
liers, 3 harnais de limon, 6 pai- 
res de fourreaux garnis de 
leurs traits, chaînes, attaches, 
licols, brouettes, et quantité 
d'autres ‘objets.

Au comptant. Frais 19 oZ en 
sus. 15.156

r.de
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Elude de
M‘ Honoré BOUQUILLARD

Docteur en droit 
notaire à Nevers

HOSPICE DE NEVERS

A affermer par adjudication 
A Nevers, oans les bureaux 

des Hospices, le vendredi 4 mai 
1923, à U heures.

LE GRAND DOMAINE 
Bitué sur les communes de Va- 
renncs-les-Nevcrs, Marzy et Ne­
vers (route de Nevers à Four- 
chambault), contenant 131 hec­
tares, 92 ares, 62 centiares, 
dont :

Maison, bâtiments, cours, 
Jardins, chenevières . 1 09 27

Terres ................... 71 71 S6
Prés ..................... 53 07 37
Pâtures .......... 6 04 12
Ensemble égal .... 131 92 62
Durée du bail : 6, 9 ou 12 

ans.
Entrée en jouissance : 11 mai 

1924.
S’adresser pour visiter au 

Garde BONDOUX, à la Sang- 
Bue près le Grand Domaine.

Et pour tous renseignements: 
•oit à M. THIERY, Directeur 
Econome elfes Hosnices, soit à 
AI- BOUQUILLARD, notaire à 
Nevers. 15222

A VENDRE
BONNE BOULANGERIE 

65 quintaux par mois, bonne 
vente de sons.

S’adresser au bureau du jour­
nal. Timbre pour réponse.

A CEDER
Bon TABACS-BUVETTE- 

EPICERIE. dans grand ville du 
Centre, affaires annuelles en 
tabacs 105.000. En Épicerie et 
buvette. 240.000 dont 1/3 en bu. 
vette. Bail à volonté, loyer à 
discuter. Prix, 45.000 fr. Faci­
lités de paiement. /Affaire à en­
lever de suite. 1009

BAR ET CHAMBRES sur 
passage usine dans une ville 
importante. Aff. 130 fr par 
jour, plus rapport de 5.'cham­
bres meublées. Bail 11 ans. 
Loyer, 1.000 fr. avec 10.000 fr. 
comptant. 1008

BONNETERIE-CONFECTION 
bien située sur passage mar­
ché. Bail 10 ans. Loyer 650 fr. 
Affaires 90.000 fr. prix 20.000.

1003
Pour tous renseignements, 

s’adresser à M. A. MARTINA.T, 
5, rue Littré, BOURGES.

15099

A LOUER 
PETITE MAISON 

ï pièces, cuisine, chambre de 
bonne, cave, grenier.

S’adresser à M8 MONNAC, 
notaire à Moulins. 15140

A VENDRE
FABRIQUE DE SAVONS 

parfumés et fournitures géné­
rales pour coiffeurs, merciers, 
bazars. Affaire en pleine acti­
vité. Unique dans le Centre. — 
BELOT, ingénieur, 8, rue Pos­
te, à CHATEAUROUX. 15.175

Etude de M8 BEAUGONIN, 
notaire à Saint-Saulge (Nièvre)

A AFFERMER
Peur le la mai 1924 

LE DOMAINE DE SANISY 
Situé à 5 kilomètres de Saint- 

Saulge, de la contenance de 
71 hectares 36 ares environ, 
avec belle maison bourgeoise.

S’adresser pour visiter à M. 
CAGNEUX, rue du Champ-de- 
Folre, à Saint-Saulge, et pour 
traiter à M° BEAUGONIN, no­
taire. 15.269

A céder FONDS BOULANGE­
RIE-PATISSERIE,. 70 quintaux 
par mois. Belle vente de son 
petit loyer, long bail.

Bureau du Journal.

Etude de Me DUBOIS, notaire 
à Saint-Benin-d’Azy (Nièvre)

CHEVAUX ET MATERIEL
A Vendre aux enchères

A Saint-Benin-d’Azy, au do­
micile de Madame Marteau.

Le Dimanche 15 Avril 1923, 
a 13 heures. On vendra :

2 chevaux de 7 et 12 ans, 3 
chariots, harnais, traits, crics, 
chaînes de chariot et autres, 3 
Coffres, 1 voilure a 4 roues, et 
quantité d’autres objets.

Au comptant, 10 % en sus.
15197

Etude de M« BAYLE, notaire 
à Nevers

CESSION DE DROITS 
DANS FONDS DE COMMERCE 

PREMIERE INSERTION
Suivant acte reçu par M* 

Bayle, notaire, à Nevers, le 6 
avril 1923, Madame Louise RI­
CHARD, aide-comptable, de­
meurant à Nevers, rue de la 
passlère, n* 2, épousé divorcée 
de Monsieur .Marcel Hyacinthe 
ROUVIERE, a cédé audit Mon­
sieur ROUVIERE, son ex-mari, 
débitant-buraliste, demeurant 

à Nevers, place Carnot, n’ 16, 
tous ses droits dans la com­
munauté dissoute, ayant exis­
té entre elle et ledit Monsieur 
Bouvière, ainsi que dans l’ad> 
rninlstration- qu'a--eue- ce., der-. 
nier des biens de ladite com­
munauté, sans exception, en 
ce compris notamment les 
droits de la cédante dans un 
fonds de commerce de débi­
tant'de tabacs, articles de fu­
meurs et marchand de vins et 
spiritueux, exploité à Nevers, 
place Carnot, n‘ 16, et com­
prenant : P la licence, l’ensei­
gne et le nom commercial, la 
clientèle et l’achalandage qui 
y sont attachés ; 2* le matériel 
et les objets mobiliers servant 
& son exploitation ; 3* les 
marchandises le garnissant; 4* 
Et le droit au bail des lieux où 
il s’exploite.

L'entrée en jouissance a été. 
fixés rétroactivement au jour 
de la dissolution de la com­
munauté.

Les oppositions, s’il y a lieu, 
devront être faites dans les dix 
jours do la seconds insertion, 
et seront reçues au domicile 
élu à Nevers, rue Vauban, n’ 
10,’on l'étude de M» BAYLE, 
notaire.

Pour première insertion : 
Signé : BAYLE.

15.312

ACHAT ET VENTE DE 
FONDS DE COMMERCE

A Céder
FONDS DE MAISON 

MEUBLÉE
bien situé à Nevers, quartier 
agréable ; 19 pièces, dont 17 
meublées, grande cour ; r"’'” 
avantageux, pour cause de dé­
part.

S'adresser Cabinet 
ALEXELINE, 14, rue 
Nevers. ____________

; prix

Louis 
Hoche, 

15162

JFUTH ïî AVRIL 1923

et

Prix

VERTES

NOS

rGUT FAITS

79-99- 129pour Hommes.

pour Jeunes Gens 59-79 ”99
15.046.

29-49- 69pour Enfants
a

Vêtements sur MesuresSpécial deRayon
• »

régions 
ailleurs.

Ecrire

JOLI ATTELAGE, poneyte 
douce, sage, vite. — BICY­
CLETTE dame, hirondelle, lu­
xe-, peu roulé.

Bureau du. journal. 15.288

VÊTEMENTS

On achèterait 
CHATEAU

12, 15 p.. bon état. Parc.
max. : 120.000 francs.

PERROTTE, rue Répub., 30,
Lyon. 11967

ACHAT ET VENTS 
DE PROPIETES

Maisons à Vendre
A usage «^habitation et à 

usage commercial.
S’adresser à M. COUTURIER 

architecte-expert, 36, rue St.- 
Benin, à Nevers, téléphone 
1.77. 5166

LOCATIONS
A louer, rua de Nièvre, libre 

â partir du Ie mai, BOUTIQUE 
avec logement.

G. PEARON, cycles Auto­
moto, 61, rue cle Nièvre, NE­
VERS. - rai

A VENDRE 
PROPRIÉTÉS 
Châtillon, Clamecy

MERLAND, à CHATIL-
LON-EN-BAZOIS (Nièvre).

150S9

A louer, pour le 1» im. 
bro 1923, la FERME DE m. 
MISSANDIERE, situé, commu­
ne de Noyers, route de Lorris, 
à Monlargis, comprenant beaux 
bâtiments neufs, terres et prés, 
d’une contenance da 30 hecta­
res.

S’adr. au château ou à l’étu­
de do M8 THiBONNEAU, à 
LORRIS (Loiret). 15,290.

A louer ou à vendre PETITE 
MAISON, trois pièces, écuries 
et hangar, 12 arcs de terre, 
verger, fruitiers, dans la com­
mune de Saint-Aubln-les-For- 
ges (Nièvre), à proximité chas­
se, pêche.

Bureau du journal. 15,291

A LA GRANDE FABRIQUE
Ancien Grand Caîé Glacier

Place du Lycée

Rue de Rémigny

NEVERSA vendre à l’amiable
UNE PROPRIETE

au Gué d’Heuillon, près Nevers 
Habitation, vastes bâtiments 

chuta d’eau. 5 hectares excel­
lents prés. Jouissance de suite.

M. BONVOISIN, pâtissier, a 
Nevers. 15.141

MAISON A VENDRE
de construction récente, sise 
rue Verte, dite du pré fleuri, 
composée de 2 pièces et un jar­
din de 2 ares.

S’adr. à M. HENRI Pierre, 
, rue Verte, commune de Ser- 

moïse, par Plagny (Nièvre).
15235 15170

A VENDRE A L’AMIABLE 
En bloc, par lots ou au détail

Ëosains de la Seigne
Sis à t kilométra gara P.-L.-M. Panneçot 

Près MOULINS-ENGILBERT (Nièvre)
D’une contenance de 68 hectares 59 ares 88 eenliaires, dont 

plus de 30 hectares en prés de première qualité.
Facilités da paiement

Il sera perçu en sus du prix, 5 % à titre d’épingles 
Pour visiter s’adresser au fermier ;
Et pour traiter à M. Louis GROS, 10., boulevard Victar- 

Ilugo, Nevers (Téléphone 210), qui se rendra sur place à toute 
demande des amateurs et sera à leur disposition à Panneçot, 
commune da Limanlon, Hôtel de la Gare, le 22 avril 1923, à 
partir de neuf heures du matin. 15118

AUTO GREGOIRE 9 HP. 
torpédo 4 places, revue méca­
nique, peinture neuve, acces­
soires. 2.900 fr.

CHIEN POLICIER 
allemand, un an, 500-fr.

TOSONÏ, à SainPParize-Ie- 
Châtel (Nièvre); 15171

GROS CAMION, 2 tonnes. — 
CAMION tapissière pouvant 
servir au transport des voya­
geurs ou comme voiture de li­
vraison, force 2 tonnes. —■ 
CHAR A BANCS, 500 kilos. — 
COUPÉ. — Toutes ces voitures 
en parfait état.. — Bois de 
construction, établi, échelle, 
outillage divers. Quantité de 
WEUBLES, chambres à coucher 
commodes, literie, etc. etc.

S’adr. M. MAILLOCHON, 
entrepreneur, a FOURCHAM­
BAULT (Nièvre), 15.304

CHARRETTE ANGLAISE, bon 
état.

S’ad. M. PINOT, à Gimouille, 
par NEVERS. 15225

DEUX CARRIOLES 
bon état, prix avantageux.

S’adresser à M. FONCELLB, 
Moulin de Ragon, TORTERON 
(Cher).

A Vendre
Terrain à bâtir

Situé 22 1er, rue du Faubourg de Paris
Situé à 200 mètres de la halte du Tacot 

et rue du Banlay
Lotissement pour Villas avec Jardins

S’adresser au bureau du journal 14.310
—-------------- -- ■--

Cabinet Robert DEGOIS
69, rue de Paris, Auxerre

A CEDER A
GAFE-RESTAURANT-TABAG 

affaire située devant marché. 
Excellents clientèle de passage. 
Beau et bon matériel. Bail : 14 
ans. Petit loyer. Chiffre d’af­
faires de 110.000 à 120.000. Bon 
bénéfice.

Le vendeur cède pour cause 
de changement de situation.

Prix demandé : 38.000 comp­
tant. Disponible de suite. Re­
commandé.

CAFE-BILLARD 
situé près marché. Bon Bail. 
Chiffres d’affaires : 100 fr. par 
jour. Prix : 32.000 fr.

CAFE-HOTEL
Bail, dix ans. Loyer : 1.000. 7 
chambres, écuries. CO chevaux. 
Garage, etc...

Chif. Id’af. : 65.000. Prix : 
40.000 fr.

GRAND MAGASIN 
D'ALIMENTATION 

Centre ville
Bail, 18 ans ; loyer,

fr. Chiffre d’af. justifié : 320.000
Prix à débattre : 48.000 -fr.

1.600

AUXERRE i
EPICTNRIE, GAFE BUVETTE 

CREMERIE, écuries : 16 che­
vaux. Chif. d’aff. : 110.000 fr.

Prix à âébattre ; 35.000 fr.
CAFE-BUVETTE 

quartier ouvrier. Beau maté­
riel. Chif. d’alï. : 200 fr. par 
jour.

Prix : 55.000 à débattre dont 
40,000 comptant,

BOULANGERIE PATISSERIE 
commune de 1,400 (habitants, 
pétrin mécan., four neuf, ma­
tériel moderne, cheval, voiture.

Bénéfices par an : 20.000. 
Prix à débattre : GO.OOO dont 
î comptant.

Bonne affaire. Libre de suite. 
Cause santé.

Quantité d'autres fonds de 
toutes sortes : Hôtel, restau­
rant, modes, électricité, com­
merce de cuirs, etc., etc...

S’adresser au Cabinet avec 
timbre pour réponse.

14896

AGENCE “ LA MONDIALE

JOLIE CONDUITE INTE­
RIEURE, Philos, 4 places 1920. 
moteur BALLOT, 10 HP, 6 

roues Rud'ges garnies, Magon- 
deau, amortisseurs, accessoi­

res.
Visible garare SANZEL, pla­

ce du Champ-de-Foire, NE­
VERS. 15.292

PETIT MOTEUR a gaz liori- ! 
zontal GARDNER. -- POMPE ! 
aspirante et refoulante, systè­
me Henri, avec réservoir a air 
comprimé.

BIGABNET, droguiste, NE­
VERS. 15.293

VIN rouge extra,, fr. 250, les 
220 litres, fût, port, régie com­
pris.

J. MARCO-MIQUEL, NAR­
BONNE. 15.225

BELLE VOITURE 
roues caoutchoutée, capote état 
neuf. 2 roues, 4 places.

S’adresser : 12, rue Saint- 
Louis, à Fourchambault. 15159

PERSONNEL

VExM’E ET ACHAT. IMMEUBLES ET FONDS DE COMMERCE
408.
410.
413.
424.
416.
427
417.
418.
419.

— CYCLES-GARAGE, affaires 50.000 fr.. 
— IMMEUBLE av. fonds d’épicerie .... 
— MAISON meublée av. meubles ...........
— MAISON meublée, nv. meubles .........
— EPICERIE-COMESTIBLES ....................

— EPICERIE-BUVETTE................ ................
— CAFE-RESTAURANT.................................
— CAFE-RESTAURANT.................................
— CAFE-RESTAURANT ....................... ......
— HOTEL-CAFE ...............................................
— LINGERIE-MERCER IE-BONNETERIE

— VILLA, 13 pièces ..................................
423.
422. -------- , .
L’Agence possède quantité d’autres fonds a tous 
Renseignements gratuits.

K.GENESTIEB, directeur, 3, rue Fonmorlgny,

9.000 fr.
33.000 fr.
45.000 fr.
40.000 fr.
10.000 fr.
20.000 fr.
14.000 fr.
30.000 fr.
90.000 fr.
8.000 fr.

16.000 fr.
60.000 fr. 
les prix.

NEVERS
14.797

GARÇON CHARCUTIER
S’adresser de suite à M. 

BAILLY, charcutier à Bourbon- 
l’Archambault (Allier).

14849

ON DEMANDE
APPRENTI pour matson 

mercerie eu gros.
Bureau du journal. 15.283
COMPTABLE.
Maison BOMPY, NEVERS.

15.309

de

DEMOISELLE DE MAGASIN, 
au courant de l’Allmentatlon.

Bureau du Journal. 15232
BONS MANŒUVRES 

TERRASSIERS 
sont demandés de suite 

Logements assurés. 
S’adresser au bureau 

journal.

DES MAÇONS
DES MANŒUVRES

S’adr. : LE CIMENT ARME, 
DEMAY frères, 70, rue de Pa­
ris, Nevers. Bureau dans la 
cour. 15194

Ouvriers Tapissiers 
Ouvriers Ebénistes

Maison d’ameublement
MASNGUET

place Guy-Coquille, Nevers
15.011

REPRESENTANTES SERIEUX 
demandés pour Blés sélection­
nés.

Ecrire : H. BONTE et Cie, 
Union Agricole, Oreilles (Nord), 
anciennement VERDAVO1R et 
BONTE. 13127

MENAGE, mari chauffeur, 
femme sachant cuisine. — Ecr. 
BRUN, 51, rue des Vinaigriers 
PARIS. 15-297

6,

_  du 
15.157

SURVEILLANT 
chef du personnel pour réserve 
exploitation agricole. Meilleures 
références exigées.

Bureau ou Journal. 15195

SCIEUR-AFFUTEUR
A la circulaire.
S’adresser au bureau du 

journal. 14.957

TOURNEURS CHARRONS
AJUSTEURS, OUTILLEURS, 

MENUISIERS. Place stable.
Ecr.: Ateliers RL'STIC, Mon-

tereau (S.-et-MJ. 15.268

MENAGE Valet, et femme de 
chambre, bien rétribuées, sé­
rieuses références exigées ; 
APPRENTI CUISINIER présen­
té par scs parents.

S’ad. d’urgence Gd Hôtel ce 
la Paix, NEVERS. 15240

ON OFFRE
Ancien commerçant alimen­

tation fournirait PETIT AP­
PORT dans association, et re­
prendrait suite affaire sérieu­
se. Ferait voyages avec auto­
mobile.

Bureau du journal, 15.305

LE PIANO AUTOMATIQUE 
nouveau modèle, remplace 
avantageusement Ses musiciens 
il est interchangeable à volon­
té, sc vend avec facilités de 
paiement. La maison de charge 
oe toutes les réparations.

S’adresser . Etablissement 
PIERRE-PIANO, constructeur, 
3, rue Gresset, Nevers (Nièvre).

14.311

---------------------------------
SUIS ACHETEUR

D’UN CONCASSEUR s 
pour pierre très dure, réduii.^ 

fin, pour être actibn-W 
modification, par ma«

Bureau " du
15.165

en sable fin 
nà sans r .. ..
china à vapeur 6 HP.

S’adresser au "
journal_______

La Nouveauté Française
AUBRUN, Bourges

DIVERS

VENTE DE BOIS D’INDUSTRIE
Il sera procédé, en la Mai­

rie de Chevannes-Changy le 15 
avril 1923, à 11 heures, a l’ad­
judication par soumission ca- 
chetée, en deux lots, de 39 
chênes cubant ensemble, 187 
clécistèrcs au 1/6 déduit.

Le cahier des charges est dé­
posé à la Mairie.

Le Maire : ADAM.
14911

ON DEMANDE
TRES BONS EMPLOYES 

susceptibles de faire des sous< 
chefs et chefs de rayon, pour 
les rayons de tissus et confcc. 

; tion pour hommes. 15204

COMPTABLE 
STENO-DACTYLO
Homme ou dame 

pour la campagne. Meilleures 
références exigées.

Bureau du Journal. 15196

PERSONNE sérieuse, secon­
de femme de chambre, réfé­
rences exigées. Bons gages.

LE GENTIL. 127, avenue de 
Neuilly, NEUILLY-SUR-SEINE 
(Seine). 15.203

VOYAGEUR en quincaillerie, 
de 25 à 35 ans, sérieux, actif, 
munis de bonnes références, 
pour visiter quincailliers et fer­
blantiers, dans départements 
du Centre. Clientèle formée, si­
tuation d’avenir.

MM. BERNARD et MULON, 
quincailliers, à AUTUN (Saôno- 
et Loire). 15.308

GROS GAINS 
à tous, pendant loisirs

Ecr. : « FLOREA », 37, rue 
d’Amphoux, AVIGNON. Tlmb. 
rép. 14925

METTRAIS 20.000 minimum, 
dans affaire où j'aurais situa, 
tion, comptabilité, surveillan­
ce, voyages. Références sérieu­
ses.

Bureau du journal. 15.300

BON OUVRIER 
COIFFEUR-S ALONNIER

à la journée, 23 fr., minimum 
assuré, est demandé de suite.

Maison FRANCE, 13, rue 
Saint-Dominique , Clermont -

Ferrand (Puy-de-Dôme). 15132
BON CHAUFFEUR, connais­

sant le moteur.
S’adr. : Docteur 

GUERIGNY (Nièvre).
PRAT, 
15.286

REPRESENTANT 
pour placement cycles,phonos, 
armes, etc. à crédit, sont de­
mandés.

Ecrira WEYL, 12, rue de 
Valenciennes, Paris X°. 15022

REPRESENTANT pour le 
département de la Nièvre.

Etablissements de Pâtes ali­
mentaires GRIES L'AIGLE, 

SAINT-AMAND-EN-PUISAYE, 
(Nièvre). 15.289

GENS DE MAISON 
MENAGE

l’homme soigner 2 chevaux et 
a toutes mains ; la femme cui­
sina des ouvriers et basse-cour. 
Bons gages, nourris, logés, 
chauffés et blanchis. •

S’ad. POTT1ER à Champeaux 
iS.-et-M.). 15.186

MENAGE sérieux, honnête, 
pour ferme, femme cuisine 
ménage, l’homme ménage jar­
din à toutes mains, bons ga.- 
ses, bonnes références, exigées.

DELAUDAVEINE, à CRULAI 
(Orne). 15.265

Payable dep. 150 fr. par 
mois, affaire.

ALIMENTATION VINS 
départ forcé, convient à 
travail sérieux, beau loi 
quart. -- L _ , ', /. 
Montmartre, PARIS (25* an­
née). Ouvert samedi apr. midi 
et dim. matin. 15.296

b.deux, beau log., 
LAFA, 52, faubourg

ON DEMANDE
UN CAMION NEUF 

ou en BON ETAT ü. S. A. 
â acheter, et un

BON CHAUFFEUR 
pour le conduire.
BUCHERONS ET BOULIERS
S’adresser : Directeur Forêt 

des Garennes, CIIATEAUNEUF- 
VAL-DE-BARGIS (Nièvre).

14813

Suspension da Selles pouf

-h

S. G. D. G.

VÉLOS
Vente 
dans 
toutes

B.

MQTQ3
Maison 

de
Cycles

P. PÂTRE
119, Boulevard de Grenelle 

PARIS

Dépuratif aux Algues Marines
Le plus énergique des dépuratifs connus, fait merveille dans toutes les altérations du sang 

et maladies de la peau : Eczéma, démangeaisons, prurigo, furonculose, acné, couperose., rou. 
geurs de la face, horpès, ulcères, plaies varf gueuses, hémorroïdes, arthritisme, douleurs ! 
rhumatismales, etc..., chasse la bile, oispense de se purger, rend l’intestin, libre, préserva 
des complications grippales. Le flacon : 5.50, toutes pharmacies. A défaut écrire Laboratoires 
BOURïLLOT, 6, rue Derblsey, Dijon. Les 3 flacons franco domicile contre timbres, mandat ou. 
remboursement 19 francs.

>ZÎ

FEUILLETON DE «PARIS-CENTRE» -5- 

la Femme de Mas 
par Charles SOLO

PREMIERE PARTIE 
LE PRIX D’UNE TETE

IV
(Salie)

Simon venait d’atteindre sa vingtième an­
née et André sa dix-huitième. Chez ce der­
nier, une heureuse transformation s’opé­
rait ; l’air vif des montagnes, la vio active à 
laquelle il s’adonnait, les exercices violents 
auxquels son frère l’entraînait avaient eu 
raison de sa débilité, et, s’il restait moins 
vigoureux que son aîné, il avait maintenant 

' les apparences d’une santé bien rétablie.
C’était le moment où les deux frères al­

laient se séparer. Simon, qui, par son ca- 
; ractère indépendant et quelque peu aventu­

reux s’accommodait assez difficilement de la 
vie routinière de la campagne, avait tou­
jours éprouvé un goût très prononcé pour la 
carrière des armes. Il se fit agréer en qua­
lité de cadet-gentilhomme dans une compa­
gnie du Royal Navarre et ne tarda pas à y 
obtenir son brevet de lieutenant.

Très intelligent, doué de qualités sérieu- 
•e aimant passionnément le métier, il au­
rait pu. viser aux grades les plus hauts si. 
comme beaucoup de jeunes gens de sa cas­
te, fraîchement émoulus do leur province, il 
n’avait cédé aux tentations de la société fri­
vole et dissipée à. laquelle il se trouvait mê­
lé. Entraîné par des camarades, il joua, 
modérément d’abord ; avec toute la fougue 
de la passion ensuite.

Un soir, voulant tenir fête à de jeunes 
■ fous qui jetaient l’or à pleines mains, il per­

dit, sur parole, cinq mille écus qu’il ne pos­
sédait pas. Son père paya, mais exigea le 
retour du prodigue qui sollicita son congé 
jet regagna le château paternel

r» rntmir équivalait ft une déchéane» mo-

ve et gazouillante, dont les lèvres, à chaque 
fusée de rire, s'épanouissaient comme des 
pétales do roses sur une rangée de perles.

— Je croyais Nicoud! définitivement établi 
aux îles.

— Et il y serait resté, monsieur, sans 
une fièvre quarte qui l'a tout retourné. Il est 
revenu pour se refaire au graiia air ne nos 
montagnes, mais je crois que le pauvre Pée 
s’y prend un peu tard !... En attendant que 

.les médecins donnent leur avis, il va rester 
quelques semaines à la Hourquette, et c’est 
un autre factotum qui se rendra aux Phi­
lippines. Il parait que c’est un monsieur de 
Tarbes, un homme très sérieux qui...

Simon entra chez M. de Monfbart-Vala- 
gnas.

Il y vit Pierre Nicoud-, très vieilli, et qui 
n’était plus que l’ombre de lui-même. Le 
malade' était affaissé dans un fauteuil, les 
bras posés sua* les accoudoirs et de doulou­
reux tressauta secouaient ce pauvre corps 
miné par la fièvre.

Sa fille se tenait debout près de lui. Et 
comme elle souriait à l’arrivant, le soleil 
qui entrait par les baies des hautes fenè- 
très ouvertes l'habilla de ses rayons. Simon 
d’Escourbès en fut ébloui. C’est qu’Antoi- 
nette n’était plus le petit sauvageon qu’il 
avait connu. T.’enfant s’était transformée en 
jeune fille, et sa beauté fft-re avait quelque 
chose de captivant qi alla droit au cœur 
de Simon.

L’impression qu'il reçut ce jour-là devait 
être indélébile.

Le lendemain et les jours suivants, il re­
vint. Il combla la jolie Antoinette, confuse 
et rougissante, des attentions les plus déli­
cates. Pée Nicoud, accablé par son mal ne 
voyait rien. Le châtelain souriait et trou­
vai que son ijeuno ami se conduisait en ga­
lant homme.

Mats la surprise 'du vieux gentilhomme 
. fut grande quand deux mois après, Simon 

d’Escourbès vint l'entretenir de son projet 
d’épouser la jeune fille.

M. de Montbart-Valagnaa ne s'attendait 
pus à celle-là,

। — Mon cher ami, c'est de la folle I .Votre

raie auprès de l’austère marquis. Après 
avoir entendu ses reproches violents, Simon 
jura solennellement de ne plus toucher ni 
une carte, ni un clé ; et, s’effaçant dans sa 
honte, dans ses regrets, il vécut des jours 
d’une tristesse qu’alourdissait encore son 
isolement. Lui, le robuste, le fort, le conti­
nuateur naturel des traditions de la race, 
il était-, maintenant, rélégué au deuxième 
plan et, à la grande satisfaction de Juana, 
les préférences du père allaient d'Esaü à 
Jacob.

L’expiation était dure, mais il la subissait 
avec résignation, car il avait trouvé un a- 
mi non pour excuser sa faute, mats pour 
l’atténuer. Cet ami était M. de Montbart- 
Valagnas:

Un matin, qu’il s’était rendu à la, ITour- 
quetle, on lui annonça que le baron, contrai­
rement à. ses habitudes, avait des. visites. 
Simon, par discrétion, voulut se retirer, le 
serviteur le retint.

— C’est Pée Nicoud et sa fille. Monsieur le 
confie se souvient peut-être... Pée Nicoud! 
qui était parti aux îles avec sa fille... Mon­
sieur le comte ne doit pas s’en aller... Ça 
lui fera plaisir de revoir ce pauvre Pée et 
Toinette, sa pitchoune,

— En effet, dit Simon, ça me fera plaisir. 
Pierre Nicoud. avait été jadis l’intendant

et le majordome de la Hourquette, et ce 
double emnloi il l’avait repris de son père, 
lequel avait succédé, dans sa charge, à. un 
autre Nicoud! ; car, de date immémoriale, 
les Nicoud avaient été investis de la con­
fiance des Monlbart-Valagna*.

Lui-même n’aurait jamais quitté Ie_domai­
ne dont il avait la haute direction si M. de 
Montbart-VaJagnàs n’était venu A recueillir 
la succession des Philippines. Il fallait *m 
homme sûr pour veiller sur la bonne admi­
nistration des plantations d’outre-mer. Pée 
Nicoud accepta l’emploi.

Il y avait dix ans environ que l’intendant 
était” parti et Simon se souvenait parfai­
tement de ce personnage grand et maigre, 
aux allures un peu maniérées, à la parole 
emphatique, mais au regard plein de bonté.
Il se souvenait de P5o Nicoud, mais 11 sa ----- —- —-
souvenait aussi de sa fille, une brunette yi- père ne consentira jamais.

— Je compte sur vous pour plaider ma tend que celte renonciation, 
cause,

— Vous oubliez que le marquis d’Escour­
bès et moi, nous sommes brouillés depuis 
des années.

— La mission dont vous vous chargerez 
sera le prétexte d’un raccommodement.

—- Singulier prétexte 1 Et si votre père me 
met dehors; ?

— On ne met pas dehors un Montbart-Va- 
lagnas,

—• Je m’explique. Si votre père refuse, 
comme c’est plus que probable, de m’écou­
ter...

Simon baissa la tête et ne répondit pas.
La baron, fort embarrassé, fit quelques 

pas de long en large et, revenant à son 
interlocuteur :

— Antoinette Nicoud est ma filleule ; 
vous l’aimez, et je vous en sais gré de m’en 

, avoir fait l’aveu. Mais, elle ?
— Je crois pouvoir affirmer qu’elle ré­

pond entièrement à mes sentiments.
— Dans ces conditions, je ne puis, en 

conscience, me refuser à une démarche au­
près de M. d’Escourbès. Mais laissez-moi 
vous lo dire, Antoinette est de classe rotu­
rière. Votre mariage serait une mésalliance.

— Si nous appliquons à ce mot le sens 
étroit que lui donne le monde, oui, peut-être. 
Mais le jugement des hommes, est-il tou­
jours celui de la morale ? Y a-t-il réellement 
mésalliance quand un homme met, sans ar­
rière-pensée, sa main dans la main do la 
femme qu’il aime, surtout quand cette fem­
me est digne de tous les respects, quand 
elle est pure, quand les richesses de son 
Ame et de son cœur sont plus belles que 
toutes les autres richesses ?

Simon d’Escourbès reprit avec .véhé­
mence :

— Et es crime de mésalliance pourra-t-il 
m’être imputé ? Depuis les erreurs, depuis 
les fautes qu’on ne veut pas me pardonner, 
ne suis-je pas chez moi, un parla qu’on af- 
fecîe de tenir & l'écart 1 Quand vous irez 
voir mon père, monsieur le baron, dites-lui 
que j’abandonne volontairement et au béné­
fice de mon frère André, tous les privilèges 
que me confère le droit d’aînesse. On n^t»

. Qu’on l’ac­
cepte ét qu’on me laisse libre do me marier 
selon ma volonté.

M. do Montbart-Valagnas eut beaucoup de 
peine à le calmer.

— Je vous en prie, mon ami ! ne nous 
exaltons pas. R est inutile de continuer A 
développer des opinions que je partage en­
tièrement. J’irai donc remplir auprès de M. 
d’Escourbès la mission dont il vous plaît de 
me charger, mais il est juste que j’en parle 
aussi à. Pierre Nicoud...

Cela se passa, comme le sire de la Hour- 
quette l’avait prévu.

M. d’Escourbès crut suffoquer d’indigna­
tion quand il connut le projet de son fils.

M. de MontbartrValagnas eut beau em­
ployer toutes les ressources de sa dialecti­
que le rigide seigneur ne voulut rien enten­
dre? Il alla jusqu’à, reprocher à son voisin 
d’avoir favorisé cette idylle absurde et ms 
deux gentilhommes se séparèrent ennemis 
désormais irréconciliables.

Chez Simon, la coupe déborda et ce fut la 
révolte. A son père, qui lui commandait 
de rompre avec le baron de Montbart- 
Valagnas et sa filleule, il répondit en quit­
tant le château.

Pierre Nicoud, accompagné de sa fille, 
étant allé habiter Toulouse pour s’y pré­
senter aux consultations de la célèbre facul­
té, Simon alla les rejoindre et, six mois 
après, quelques jours avant la mort de l’in­
tendant, il épousait Antoinelle.

C’était la nature complète entre le 
marquis d’Escourbès et son fils aîné. Juana 
la Basquaise triomphait • elle était sûre que 
le père ne pardonnerait jamais.

Après le mariage, les jeunes gens avaient 
disparu. Seul, M. de Montbart-Valugnas 
reçut, à de très rares intervalles, quelques 
lettres : mais, par un sentiment d’amour- 
propre facile ù comprendre chez un homme 
du caractère de Simon, aucune Æe ces let­
tres n’avait fait allusion à la situation maté­
rielle des jeunes époux.

Comment vivaient-ils 1 Où puisaient-ils 
leurs ressources î On l’ignorait.

I
Un an après le départ de Simon, Àndréj, 

d’Escourbès se mariait à son tour. Il épon-1 
sait la fille d’un riche gentilhomme du Bi-! 
gorre, et cette union, bientôt cimentée paijf 
la naissance d’une fille, acheva de domrem 
au cadet, dans le cœur’ du père, la place; 
qu’avait désertée l’ainâ ;i

V
Dans la tour du guet

Agriffés aux roches qui bordent du côté- 
de l’Orient. le val d’Ariouso, les deux chârt 
teaux de la Hourquette et d’Escourbès sei 
campent majestueux, j

Tout au bput, à soixante pieds au-dessuS 
des blocs entre lesquels le Gave se précipita;) 
en bouillonnant, c’est la Hourquette que Jean 
gens du pays appellent aussi le castel des(! 
couleuvres à cause de la grande quantité dao 
serpents qui y pullulaient autrefois. j

Le château de la Hourquette. propriété1 
de M. de Montbart-Valagnas, dernier cIuè 
nom, est grand et s-pacicux. De larges fos«j! 
sés desséchés en partie, l’entourent de tou-* 
les parts.et ses murailles, qui ont résisté $ 
plus d'un assaut, sont dominées d’un côtî 
par la flèche de la chapelle, de l’autre paij 
la tête grise et crénelée d’un donjon cincj 
fois séculaire. Vue de loin, celte niasse offres 
un aspect qui devient prestigieux quand la) 
lune vient la baigner de sa clarté triste e| 
blafarde. ]

Plus rapproché d’Arfo-use, presque w 
l'orée du lacet tortueux qui prend naissance 
dans la vallée pour contourner. & mi-liau-i 
teur, le flanc de la.montagne 'et aboutir#- 
plus loin que la Hourquette, aux défilés d4 
la frontière, se trouve le manoir d’Escour-i 
bès, contemporain de son voisin, mais atl« 
quel des restaurations successives ont inw 
-primé un cachet moins féodal., mais plu® 
élégant. ;

Ce soir-là', tout est silencieux, dans T# 
vieille demeure d’Escourbès et, sans un ra!® 
lumineux qui ftilgure à l’une des extrémil 
tés du corps de logis, on aurait pu se croir$ 
au seuil d’un de ces vieux châteaux de fée» 
rte que les romans da la Table ronde env®« 
loppent du lornmail maÿqufc M iwiaiW )

»
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Corset classique
Bean coutil écru 
Garni broderie 

29 fr.

T

Enfoncez-vous bien 
ceci dans la tête

LES

POUDRES
de COCK

sont universellement connues 
comme étant le remède le plus 
sûr

MARQUE DÉPOSÉE

6, Place Chaméane, NEVERS

FEMMES QIK SOUFFREZ

Exlgw o. portrait

| -: Petit Outillage Mécanique i
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Agence
pour

Hommes Jeunes gens et Enfants

pour Tous Sports
Nevers

Spécialité de Chapeaux chapeliers pour
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S'ADRESSER A Ni. SERVAYRE
(PORTE DE PARIS) rWEIVEJRS

VENTES DE PROPRIÉTÉS 
IMMEUBLES, TERRAINS A BATIR 

CESSIONS DE FONDS DE COMMERCE

0' OOUfiH
“i».-<230

Atésolrs, étaux, limes, filières, forets, scies 
tarauds, etc.

BOIS & CHARBONS DE BOIS
Vente en Gros (Téléph. 4-44

Saucissons cl’Arles
VERITABLE, sans concurrence, marque déposée. Maison fon­
dée u ARLES. — AGENTS sérieux demandés. A. MARAVAL, 
26, rue Sainte-Philomène, MARSEILLE. 15201

U y a. un. feule de malheureaees qui 
eouflrent en «Uenee et tans oeer ae plaindre 
dan» la crainte d’une opération toujour» 
dangereuie, eouvent inefficace

Elles ont été sujette» aux Maux d’Exto- 
tnac. Crampes, Aigreurs, Vomissements, 
aux Migraines, aux Idées noires. Elles ont 
ressenti des lancements continuels dans 
les reins et comme un poids énorme qui 
rendait la marche difficile et pénible.

Pour guérir, la femme doit faire en 
usage constant et régulier de la

POPULAIRE
CONTENTIEUX
CONSEIL JURIDIQUE 1« ORDRE

îS^Avenue de Pana - PLAINE SAINT-DENIS

« EVERITE », dépôt à Nevers, chez M. P. Perrler
9. Boulevard de la République

JOUVENCE DE L’ABBÉ SOURY
qui fait circuler le sang, décongestionné les organes ian» 
qu'il soit besoin de recourir A une opération

La JOUVENCE DE L'ABBÉ SOURY guérit sûrement, nuis 
à condition qu'elle soit employée sans interruption jusqu'à 
disparition complète de toute douleur

Toute femme soucieuse de sa santé doit, A des intervalles 
réguliers, employer la JOUVENCE DE L'ABBÉ B0UBY 
si elle vaut éviter et guérir les Varices, Phlébites, Hémorroï­
des, le» Accidenta <* la Ménopause, Chaleurs, Vapeurs, 
Etouffements, eU

La JOUVENCE AxâtL'ABBÉ 60URY, préparée à U Phar­
macie Mag. DUMONTIER, à Rouen, se trouve dans toutou 
lea Pharxnaolest

Le flacon. 6 fr., plus Impflt 0 fr 60. Iota! : 6 fr. 60.

SITUATION D’AVENIR 
fe jeune homme de la région 
du Centre, 25 à 30 ans, se dé­
plaçant facilement, très actif et 
apte aux affaires.

Sérieuses références exigées.
S'adresser au Bureau du 

Journal. 15161
On est acheteur

TRAVERSES 180x12x18 
ET TRAVERSES REBUTÉES 

grand réseau
BRETON, Bois, Champlemy 

(Nièvre). 15207

magasin et prêtes à livrer :
J ANGLAISÉS pour chevaux 
poneys et ânes

avec des bois très secs

ASSURANCES
TOUS RISQUES

PLACEMENT et PRET de CAPITAUX 
Pour le développement de

L’HABITATION

L’Agence possède quantités de FONDS 
dans toutes villes: tels que: EPICERIES, 
CREMERIES, MERCERIES, avec ou 
sans buvette; NOUVEAUTES, CONFEC­
TIONS, COIFFEURS, FERBLANTE­
RIES, MARECHALERIES, GARAGES, 
CAFES - RESTAURANTS, HOTELS , 

BOULANGERIES, BARS, Ta. G, 
CHAPELLERIES à tous PRIX

TOITURES 
PEAQUESGNDULÊES 

"EVERITE" 
compose.de , 

FIBRES D'AMIANTE &.CIMENT

TOITURES
TÔLES ONDULÉES 
GALVANISÉES
ARDOISES ravTOITURES 60 x 60 et 40 x 4- 0 
PÏAOUES en EVERITE 
roan REVÊTEMENTS INTÉRIEURS’ 

CE PAROISaPlAFONDS
Cemrnefezj Prix ri Brcriurej

i

EXPLOITATIONS FORE:
Carbonisation

-» ‘ । i .. ........................ ■—.y,.. w—W.-irf.dlII

I NOUVEAUX MODÈLES
I Automobiles de DION-BOUTON 

munies des derniers perfectionnements
Souplesse, Légèreté. Elégance, Rapidité. Economie

Ces voitures dominent la route

A LA FILEUS
NEVERS 6, Rue LfUtayette» 6

TÉLÉPHONE 0-12
NEVERS

Pour tous renseignements et commandes s’adresser A : || 
i Maison J. PETIT! BU BERT, Agence pour la Nièvre I

25, rue Marié-Davy, CLAMEGY Téléph. 23 |

Grande Semaine
du

I 

s

MIRADOR
Même forme

Qualité extra Qt 
4 Jarretelle». ••

EMANE
Corset bas de gorgi

Broché simili 
ml large dentelle 

37 fr.

CEINTURE
Porte-Jarretelles

Toile couleur

4.90
et

1 1.90

CHAPELLERIE FINE
£ noiir

Casquettes Haute Nouveauté
et

COULEURS & VERNIS
PRODUITS CHIMIQUES HUILES ET GRAISSES INDUSTRIELLES.

BOUILLIE — SOUFRE — SULFATE DE CUIVRE

CORSET
Modèle de luxe

ELSA
Corset

Tissu rose à pois 
garni dentelles 

4 jarretelles 

39 fr.
1 

'■SS

DARLING
Corset ceinture

Broché 
caoutchouc à la t&lll*

60 fr

MINERVA
Corset

Modèle baleine 
pour dames fortes 

coutil satin 
ciel et rose 

49 fr.

Ruô

Dames

OHARMETÏE & POUPET
I .Avenue Georges-Clemenceau, NEVERS Téléphone ; 0-Û9

PEINTURE A L'EAU LAVABLE 
S’EMPLOIE SUR TOUT. PARTOUT

PRIMEVÈRE
Corset ceinture

Tissu natte rose 23
De même OC

•afin broché ros» ««

TRAVIATA
Ceinture sans buse s’attachant 
avec des boutons do nacre, 

satin rose A5 »
AIGLONETTE

Ceinture toile sans bùsc 39 »

GISELE
Corset-ceinture

Coupé nouvelle, 
garniture riche

80 fr.

Entièrement tricot 
extra souple

29 fr

Glane élastique
Caoutchouc souple 

et fin
2 Jarretelles soie

45 fr

TRIOOTINÊ 
MILANAISE 
BRODERIE 

depuis 

9.90

Pour toutes demandes de renseignements concernant ces voitures, s’adresser :

Garage BERTIN
31, Rue de Mouësse, NEV|ERS

Concessionnaire pour les arrondissements de :
■—--------- NEVERS, COSNE & CHATEAU-CHINON |

Ulcères Variqueux
Maux le Jambes, Varices, Ecrémas, Dartres, Démangeaisons, Berpès, Plaies de toute nature,
considérées comme incurables sont soulagés immédiatement et leur guérison est assurée par F

Eau Précieuse Dépensier
Elle est véritablement ‘*r>récleuss". cette eau qui guérit ces plaies 

affreuses et qui depuis de s» longues années ne connaît pas un insuccès.
ceci •Le soussigné Charles Brancard, agent d'assurances, propriétaire à Vaa- 

court, par Embermenil, vous informe qu’il a fait usage de votre Eau Précieuse 
pour une plaie variqueuse. Il est heureux de vous annoncer que sa plaie est 
complètement cicatrisée et vous prie de recevoir l’expression de la plus sin­
cère vérité et de son entière reconnaissance. Une de ses parentes, affligée 
d’un pareil mal depuis plusieurs mois, ayant employé déjà plusieurs remèdes 
sans résultat, me charge de voua dire qu’elle s’esi guérie avec votre excel­
lente Eau Précieuse Depenuler.

Ch. BRANCARD, 4 Vaucourt (Meurthe-et-Moselle).
Mais demandez la brochure et vous en trouverez comme cela des cen­

taines. On trouve l’Eau Précieuse Dépensier dans Toutes les Pharmacies» 
et au Depot à Paris: RENARD, Docteur en Pharmacie, 142, avenus de Cllchy.

LE FLACON 6 fr. franco contre mandat. Renseig“ et Brochures gratis au Dépôt Général db Paris.

BIÈRES de SEPT-FONS” J. DONNADIEU Fils
LES MEILLEURS VINS NEVERS

LES MEILLEURE* PROVENANCES 
LES MEILLEURS PRIX

GARANTIES PUR MALT ET HOUBLON

Entreposltalre : J. DON N ADIEU Fils, NEVERS FABRIQUE DE LIQUEURS SUPÉRIEURES

L’ESTOMAC
DU FOIE, DE L’INTESTIN

La boîte : 5,50 — Exiger toujours la marque 
déposée

Pi’u-es de COCK, laxatives 2 fr. la boîte
Pilules 00R, fortifiantes, 5 fr. la boîte

DANS TOUTES LES PHARMACIES
Brochure gratuite Guide Médical du D' de Cock

ESTACHY, Pharmacien Spécialiste
14, rue Beaurepaire, PARIS

DE

EXCEPTIONNEL
Un vieux Médecin de Campagne, 

le docteur Druah, pour propager son 
œuvre populaire, a accordé l'autorisa- 
sation de publier son Ouvrage de 
Médecine a l’institut Paris-Londres I 
la seule condition de ne réaliser aucun 
bénéfice. L’Institut, p<- épandre le» 
saines vérités de i’Hygiéne, a réalisé le 
tour de force de donner pour 5 franc» 
un ouvrage coté 13 frs 50 en li­
brairie ; il contient plus de 550 pages, 
1.500 gravures. 24 planches hors-text» 
en couleurs (plantes, champignons, in­
sectes, para sites), 10(10 articles originaui

avec 1.200 recettes pratiques pour se soigner soi môme.
Envoi franco contre 5 fïa ■ Institut PL !, rue <1. Ciwplèsoe. Paria '

Chemises 
Cravates, Cols 
Caleçons, Pyjamas 

Rayon Spécial pour 
GARÇONNETS

GRAND CHOIX
Qualité parfaite

PRIX M0DERÉ3

Téléphona 4-47

Chemiserie Spéciale pour Hommes

fJew Spotft
44, Rue du Commerce^ 44 

NEVERS 
FOURNISSEUR DE L’UNION P.-L.-M.

17, Boulevard de la République, NEVERS
Toujours en 1 „

CHARRETTES ANGLAI1

CHARS-A-BANGS neufs divers construits 
avec des bois très secs 

REPARATIONS — TRAVAIL SOIGNE

Agence Directe
POUR L’ARRONDISSEMENT de NEVERS 

DES AUTOMOBILES

VINOT-DEGÜINGAND
BAUDOT & FILS

CERCY-LA-TOUR

VOITURE DE DEMONSTRATION
Téléphone n° 6

Pétrins Mécaniques 
et Moteurs à Essence

A. OUGEN
6. Rue Saint-Louis, FOURCHAMBAIJLT (Nièvre) :>

AWAVAVAVA’AVA’AWAWAVASW.VAWA^Vi

ATELIERS DE RÉPARATIONS AUTOMOBILES
Toutes MARQUES

U ff M Y , successeur 
Mécanicien AMERICAIN 

Ancienne Maison GRAY et AUDIN 
19, Rue Sainte-Valière, NEVERS 

Motos, Side-Cars, TRACTEURS agricoles. 
Autos FORD. PACKARD, PŒRCE-ARROW 

CADILLAC, etc. 
TOUTES PIECES DETACHEES 

Françaises et Américaines 
Spécialité *de Révision, prix modérés 

Télégr. GRAY, Autos. Téléph. 4-91

“PARIZETTE”
LIMONADE GARANTIE PUR SUCRE ET AU GAZ NATUREL

DES SOURCES DE 8AINT-PARIZE

Entreposltalre pour Nevers» J. DONNADIEU Fils

compose.de

